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inet Sirry 
démissionnaire 

ÉDITION D lJ CAIRE l"dephom 49000 .. a .g ncr• 24, rue Gala! - Le Caire. 

--.~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~ 

Ainsi que le laissaient présumer les conversations 
br eus es qui ont eu lieu hier, le gouvernement Sirry 
certaines difficultés d'ordre intérieur. 

politiques nom· 
pacha rencontrait 

"EX TER ...... SN ZIS E 
Ce matin, le Pré ident du Conseil arriva tot à la Présidence où U ne s'occupll que des amures 

courante~. 

Vers 11 h. 30, le Cabinet se reunit. 
Le lait que le meeting a~all u.,u plus tùt q,ue d'habitude et qu•u ne dura Qu'une demi-heure, 

fit croire aux repré cntants de la J)re ;e que l'ordre du Jour réru Uer, n'avait p:ll! été discuté. Et 
en tall, Il en était ainsi. 

Hee•aeaaaaaaaaaeeeeaeeeeaealllllllllllllllllllllllllllllllaaeea•aeaaaaaaaaaa .. •aaaaa&.aeaaeaeea••••••••••••••••••••••••••••aaeeaaaaaeaaeaaaaiiiiiiiiiiiAIIaaaaaaalaaaaaaaeaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaa••• 

Sirry pacha quitta la présidence peu après et déclara qu'il 
se rendait au palais dliAI!Jdine pour remettre la démission du 
Cabinet. pour les em êcher de re rendre l'offensive au printemps 

lllllllllllllllllllllllllllllllllllllll llllllllll•':'::!~~·••oo•ato•.,.w• .. -•'!!~I:IIIIIIOIIC:IIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIII •• lllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllll•••• Les autres ministres se nmdlrent 
par 1a suite à leur~ cabln,t~ res­
pcctl!s pnur retirer leur> papiers 
!J<'I'~ouue,s. Tous conrlnucrent la 
t..c . .-.~:=oaun I.e llllUlSlCC lie l'lnS• 
truction Publique dit: «Le Cabinet 
ne p"ut tnnalller dans l'atmosphè­
re qui prevautn. 

recu par Aluueù I:Jassanein pacha 
au palais d'Aùdine. IJ,PHÉME;RIDES 

Tel est le mot d'ordre donné par Staline aux troupes soviétiques 
DERNIÈRE 

MINUTE 

CINQUIÈME 
COLONNE 

LE MIRAClf. 
RUSSf 

{DE NOTRE REDACTION 
D'ALEXANDRIE) 

D'énormes renforts russes sont jetés 
dans la bataille/ tan rlis que Timochenko 
poursuit la réoccupof on du DOl\1 · TZ 

Sirry pacha 
au palais d' Abdine 
A ~on arrh•ée au palais d'Ahdlne. 

S.!>. Hu~•~tn Sirry pacha 5e rendit 
au C"abicot de S.E. Ahmed Hassa­
neln pacha avcl' qui Il eut un en­
tretien de quelaues minute;;. 

Un peu plus tard, S.E. Mahmoud 
bey Khalil, président du Sénat, fut 

.li l'heure OÙ nou~ aUODS SOUS 
presse, s l\1. le Roi était en train 
d'examiner la démission du ~.:a­
binet. Les ministres actuels ~ont 
rhargés d'expédier les affaires cou­
rantes. 

Il est douteux uue le Parlement 
puisse se réunir avant la constltu· 
lion du nou \'eaU ministère. 

- Gin quième colonne ? 
- Présent (e) 1 
Il suffit que la fortune de !a 

guerre fasse mine de vouloir 
rhanger de camp pour que la 
fameuse uco!.onnen, qui n' e.~t 
qu'un vilain troupeau de 
loups noirs, sinon de loups 
garous, reprenne son habituel­
le activité dans l'ombre : let· 
lres anonymes aux rédacteur.<, 
rampaane de churhotements 
et de fausses nouvelles, mob;­
lisation sec1·ète de toutes le& 
ressources occultes de l'agita­
tion populaire. Tout l'arsenal 
se met en branle. 

Mais, cru fait, est-ce bien un 
miracle ? 

Quand, cru mois de juin der­
nier le monde stupéfait app!e· 
nait que Hitler avait lancé ses 
armées contre l'Union Soviétique 
une angoissante interrogatio:1 
s'imposait à chacun. c Combien 
de temps tiendront-ils ? •. 

clis•, c'étaient les Russes ... 
ells• n'ont pas seulement tenu. 

Voici que leur victorieuse contre­
offensive prend chaque jour plus 
d'ampleur. Et l'homme de la rue. 
C!Ui ne c'enquiert des •nouvelles• 
que dons la seule mesure de ~a 
scuvegarde personnelle, de crier 
au mirack . 

Eh 1 bien, il n'y a pas de mira· 
cie, en ce que le miracle est par 
es~ence du domaine de l'impré­
vu. 

Or, chez les Russes, tout était 
organisé. c· est parce qu'il sa­
vait combien eût éte plus puis­
sante encore la machine militai­
re russe en juin 1942 que le 
Fuehrer a attaqué en juin 1941. 

Et notre <mgoisse n' étoit pas 
autre chose que le produit de 
notre ignorance. 

La Russie était pour no\ls un 
insondable mystère. Mieux, une 
espèce de néant. L'on avait réus· 
si à nous foire croire qu'il ne 
s'y trouvait rien de bon, qu'il Y 
régnait la misère la plus noire, 
q;,;.e l'on y manquait de tout. 1 

Il y avait eu, certes, l' •Expo 37• 
avec SQn incompqrobie déplo;e­
ment d'éch<!!n•illons diver~ de 
l'activité sovt~tiqu.e. Mats i'oQ 
r; en allait d!sanl, aJTec une pein­
te de. scepticisme : ~·est de la pro­
J'Ogande. Comme on eüt dit : 
c'est de l'illusion pure, 

Puis, sitôt q~e l'on pouvait 
1mag tter une crrmée rouge pms­
sante, or. pensait immé<liatement 
aux fameux cslogans. du bour­
rage de Cié:me 1914 : •le rouleau 
compresseur• ou cles cosaques à 
dix étapes de Berlin», 

Le bolchevisme, enfin, nous 
semb•ait le plus grand dissolvant 
de toute énergie qui se pût ima· 
giner. 

Nous nous trompions. Car le 
contraire a été prouvé. Le pot;:n­
tie1 de >luerre soviétique, après 
avoir promis une utile résistatl­
ce passe, irrésistiblement, à la 
eontre-olfensive. Ce oui est le 
résu1tat d'un long tràvail cons· 
tructil. 

Mais, il n'est pas d'organisme. 
3i bien outillé soit-il, qui pUiilse 
fonctionner sans âme. On ne 
lutte pas sans fol. On n'acc~p­
te pas de mourir sans idéai à 
defendre. Et les Russes ont prou· 
vé qu'ils savent mourir. qu'ils 
savent détruire. si pcrradoxal q~ 
cela paraisse de prime abord. 
pour mieux conserver. 

Londres, le 2. ••• Le premier objectif de l'ar· 
mée soviétique, aujourd'hui ·en plein élan, n'est 
pas la reconquête du terrain perdu de juin à no· 
vembre. Ce but n'est qu'accessoire. Ce qu'il faut, 
avant toute chose, c'est saigner l'ennemi à blanc 
pour l'empêcher de se ré organiser et de repren· 
dre l'offensive au printemps. 

Staline a donné l'ordre au haut com­
mandement soviétique d'extet•miner tous 

A 140 kms. 
du Dniéper 

Sur le front sud délà.. l'armée 
russe est en train d'exécuter l'(lr­
dre de Stal!ne Durant les bult der­
niers mols en effet, elle ne s'est 
pas contentée de se replier en ln· 
fl!geant à l'ennemi des pertes gi­
gantesques, dont !1 se ressent au­
jourd'hui. ·mals elle a ?U encore 
déclencher une offensive d'une 'OU· 
vergure rarement connue et dont 
le succès a été considérable. 

Timochenko est maintenant à 

Les tameux «CCcktai~ IJioto tov, avec lesquels Zes tantasstn.s russes inc>endient les tanks 
allemand.li, 

le Allemands, a n'importe quel prix. 
Dans ce but, de nouvelles forces russes, 
«des forces incroyables», disent les sour· 
ces semi-officielles allemandes de Stock­
holm. on~ été lancées dans· la bataill~. 

Aujourd'hui. !'«Etoile Rouge» publie en manchette le mot d'or­
dre du l'bef suprême de l'armée soviétique: 

nNe r>as perdre une minute. mar( her en avant p!us vite. chas­
ser et e~termiuer les occupants at.emands ac( éiértr le rythme. de 
l'o.ren~lve russe qui se déroul.e actuellement po la Balllque a la 
mer Notre, e~m~er le~ arnere-garnes 1>ar lesquelles les Allemands 

, cherchent a cuu\·rir la retraite ne leurs forces principale~ a!ïb de 
les garder au&sl Intactes que P'>-s;bte, for~er tes Ali mands à enga· 
ger et a éput~er leurs reserves qu·us voudraient ~arder pour la 
nou\'elle Qffen,J.·e. Ile printf'lll!>S, les empêcher de s accrocher sur 
les deuxième et trol.sième lignes retranchées qu'Us cOO>trulsent fié­
vr"u~e.uc.nt. 

L-'aJ•mée 
plus f•e 

allemande n'est 
qu~elle était ••• 

L'uEt01le Rouge» poursuit: 

Il Pour cette nouvelle aven ture 
na reprise de l'offensive du pr!n: 
temps). Il fant une nouvelle armée 
parellie à cel~e que les fascistes 
avalent au début de la guerre. Les 
fascistes ne l'ont pas actuel1emnet. 
Et la târhe de l'armée rouge étant 
d'empêcher la constitution de cet­
te nouvelle armée. Il faut s'atten­
dre à ce que la lutto sur le front 
soviétique. loin de se calmer. pren­
ne chaque jour un caractère plus 
violent et pius ru: iJ;IX.» 

tes en France. rut décimée en jan­
vter dans le secteur de Soukhlnit­
db.i, la 164ème Qui vient de Grêce, 
la 208éme de Pologr.e. La plupart 
des prl•onnier~ qui se trou vat en t 
auparavant en !<·rance dirent qu'ils 
a valent recu 1 f!Ur Instruction œlll­
taire en Ft·ance même. 

On considère !cl que tes nou· 
velles divisions jetées par les Al­
lemands sur io front russe font 
partie de leurs réserves généra e~ 
et proviennent surtout des pays 
occupés, donc Jo haukommand& 
ment allemand n'en pourra dis­

nue c,uar .. ntalne de kilometres de 
Dniepropetrovsk,' centre ner'l'eux 
des armées ennemies au sua. Plul! 
au ,ud encore, te général ltablcllev, 
en oct:upam BerE'~tova~a. à 130 k!­
lomè.reb. à 1 ouest de Taganrog, 
sur ta route codère Q.ui louge la 
mer d'Azov, s e:;t !no tallé a 65 ki­
lomètres au-delà de :llariopot et 
illeHaCe toute l'ar lllée allemande, 
a·e•tée en arrière sur la b"rge mord 
de la mer u·Azov, varo l'a~nrog. 

La cavalerie russe péné&re lOill 
en avant du gros des troupes dans 
les positions allemandes en Ukrai" 
ne, et celles-ci sont souvent déjà 
désorganisées. 

On ne 'oit pas non olus par ali· 
leur& cullllllelll tes Al.em:tuUs, Uans 
ces condltiuns, pourraient se main­
teuir en Crimée. 

Un Q.G. de division 
• naz1 .. a 

dynamité 
Kharkov 

Seton des prisonniers allemands 
récemment l#.pturés, le général 
Bralln, commandant de la 68ème 
dl\'lsion d'inlautcrle allemande, a 
été tué au cours d'une explosion 
qui eut Heu danp son quartier gé­
néral à li.harkov •. provoquée par les 
J:'Uerillero.. 

(A.F.I~ A.I.A. et REUTER) 

(Lire la suite en page 7) 
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parait d'autant plus vra1 que les 
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AMÉRICAINE 

IFIQUE 
------------------------·-----------------------

La flotte et la aviation américaines attaquent 
par surprise et avec succès plusieurs bases 

ennemies du Pacifique cèntral 

Washington, le 2. ••• La flotte americaine, entrée en action pour la 
première fois depuis la guerre contre le Japon, dans le détroit de Ma­
cassar, vient d'effectuer sa première opération de grande envergure en 
attaquant simultanément, et avec succès, plusieurs bases ennemies du 
Pacifique central. 

pertes totales en hommes ne sont 
pa~ encore connues, mals U y a 

tement de ta "-'farine rompent un s!lence de prés de deux mo!s sur ueu de croire qu'elles ont lécères. 
les mouvements de la seconde !lot te du monde. • u n'y a rien à slrualer des au· 

'1 V (!tlt'l"" .OU Je& COl ·es(}O::li~D!S tl rresse ln~Jsta!ent treb :l>ne!:.>> 
a11preo du becrétatre a la ~tartne des t:tats-Unts !JOUr amlr de.. u-ll.u- (Lire en page g d'autres dépêobes 
\iel.le:;. Le colonel Knox avait ré pondu ~nll:matlquement: «Tokto ~ur LA GUERRE DANS LE 
est encore plus anxieux que vous de savo11· ou Be trOU\'e la flotte des Pt\CIFIQUE) 
Etats-Unis. Us ont la «frousse)). · • 

Les nouvelle donnëes hier so il· par un co=umqué du dépm~ 

Un correspondant anonyme, 
émule local de Rommel, en· 
voie à notre rédacteur en chef 
un papier anonyme - natu. 
retlement ! - écrit d l'encre 
verte - l'anonymat est plU& 
sûr ! ! - où, après avoir cité 
Pétrone et Néron - la source 
de la missi1•e n'en devient que 
plus mystérieuse ! ! 1 - iL 
l'accuse en un langage fran· 
cisé du meilleur vocabulaire 
calçbrais d'avoir à ... cesser le 
combat ! Ou alors, " avanf 
" d'écri·re sur des sujets sur 
" lesquels votre connaissanci! 
" es~ si pauvre, faites un cours 
" spécial sur les dites matiè­
" res ... n 

Mais oui, parbleu ! ce cours 
spécial, je sais bien où on le 
tro)l.ve, où on le donnait tout 
au moins, et plusieurs confrè­
res d' Egypte, qui l'ont fréquen­
té si je ne m'abuse, du temp.~ 
des voyages gratuits à Rome, 
le savent aussi. Il se résume 
à ceci : credere, obbedire, com· 
battere. 

Mais, vieux chan~eau de cor­
responda;nt anonyme, n'as-tu. 
pas encore compris, toi qui vi11 
dans notre milieu, que c'est 
précisément pour ne pas y 
aUer, à ton cours d'his'toirè, 
que ·les nations libre$ ._grs ... :'lt 
leur sang en ce 11W11Ulnt con• 
tre tes semblables 1 

t) t; ~: 

Contre· attaqu ~~. 
des troupes 

impé:i-iales el! Libye 

l'>t C<Jrtiss SBC ?.. bombardier 
rU: ame. Les cart!ctérist!Cl llPS 

~~•ais or. sait qu·il %t d.P. loin 

e>t ptoué de la tzottP a.me· 
lk cet arion sont SP.f!Tètc~. 

~UtJeneur au Stulca allemand. 

Le G.Q.G. britannique du Mo- La 7ème Brlgatle d'infanterie 
yen-Orient co=untque aUjour- hindoue, qui counalt Benghazi. 

d'hui: avant notre évacuation ~ la ville 
Notre 1ème dh !sion Indienne et llu port, est maintenant r&­

pou.rsuit se retraite dans le DJe- tournée à ses basts en Cyrénaïque 
bel Akhdar à l'est de Sarce en orientale, presque intacte pour ce · 
contact étroit avec l'ennemi, uul qui con11er11e le personnel corn­
continue ,on mouvement en force battant. 
collSiderable. Dans la nuit du 28 au ~ Janvier 

Le 31 Janvter à. Mamua, la Hème 
brigade d'infanterie hindoue opéra 
une contre-attaque réussie au 
cours de la<.uelle c!c nombreuses 
!)ertes furcnl infligees à l'ennemi. 
La même brigade attaqua, une fois 
de 111us lUer, et arrêta l'ennemi 
dans la région cle Slonta. 

Oans la région nord•est de 

Plutôt que de capituler, les sol­
dats de r armée rouge aidés de 
toute la copulation civile, n'ont 
pas hésité à se déleudre devant 
leurs villes. dans leurs villes, der­
rière leurs villes, renouvelant ain­
o! le mot historique de Doul­
len3 qui fit du maréchal Foch. 
peu après. le che! suprême de~ 
crrmée:; alliées : c Je me battrat 
devant Amiens ; (e me battrai 
derrière Amiens. Je me battrw 
touJ le temps •· 

Divers faits té'l'loument• en effet 
Que l'armée allemande n'est plus 
ce qu'el'e était Il y a seulement 
trois mols. Les observateurs mili­
taires étrangers constatent que les 
Allemands abandonnent derrière 
eu~ non seu•ernent des autos et 
des canons. mals dans ce1·~~;15 e'l· 
droits des mitrailleuses des armes 
légères. des fus!ls, des tuslls-mt­
tra!lleurs. des m!trai!lPtt.es 0 ue d~• 
troupes en retraite mals ayant un 
moral ln tact pourra!en t facilement 
conserver • 

s1:1ccès s ... vlétiques et la nécess~té \VOIR EN PA.GE 4: 
ou se trouvent les Allemands. pour , 
pourvou· à leur subsistance. de 
piller touJours p!us impitoyable-

ment les pays occupés. accro!tront Revue de ~~ pres:-.e ra:.ali):Uent la haine et l'esprit de !:, 
ré&~stance dans ces pays. r 

Le communiqué du Département 
de la Marine annonçait une atta· 
que «Sur une grande échelle» par 
des unités navales et aériennes 
de ln flotte des Etats-Unis contre 

~~~~~~~~~~~~~~~~~~*~~~~~~~~~!!!!!!! des bases navales et aériennes Ja· 
;; pona!~es dans le• iles Marshall ,!y 

Ravage parmi les 
bâtiments ennemis 
ccL'amtral Nimitz si~nale qu'alo!'>­

qu'on ne trouva aucun grand na 
\ire de combat ennemi, dP nom 
hi'PII'\ 1Ul\'h"t'" au,illalrf'"' furent 
coule,, eclwut>• ou gravement en 
dommagés d'uni' manll're ou d'une 
autre. Le• Installation~ milliaires 
Japonaises a terre furent fort ra\'a· 
gée, par les unhes de l'aviation 
de la flntle n!ns! ·que par le> bat­
terie> namle>. DL• nombreux avions 
furent détruits. aussi bien au sot 
que dan, les airs. 

i\lsous, nos colonnes mobiles con­
Uuuent leur acth•lté offensive. 
IJ!er, une colonne méca111sée enne­
mie fut engagée et quatre vehi­
cules J urenl capturés avec quel· 
q ucs pri unniers. 

Pendllnt toute lll Journée d'hier, 
les OJJCratJOns de nos forces aêrlen­
nes continuèrent afin de rendre ef· 
Jectlves le» OtJératlono terrestres. 
Nos bombardiers, t>endant la nuit 
du 31 Janvier au 1er février. atta­
t}uèrent des transports mécanisés 
!lau• la region Ag.Uella·UJedabya, 
J>tovoquant ua certain nombre 
d'!ncenuies. 

quand la décision d'émcuer Ben­
ghazi fut prise, après l'encercle.. 
ment de la zone par de fortes trou­
Pes axJstes. la brl~de décida de 
se frayer une vole vers le sud. Cet­
te opération fut exécutée a ec sue· 
cës face à des conditions e.xcep­
tlonnel.lement difficlles. Entourée 
par des formations de tanl2s alle­
mandes et Italiennes que soute­
nait fortement l'Infanterie moto­
risée, la 7ème brigade d'Infanterie 
hindoue perca son chemin auda-­
cieUsement, Infligeant des pertes 
à l'ennemi et lui prenant dei prl­
sonnlLrs au cours de sa marèflo 
sur pt us de 320 ki!op1ètres de dé­
bert, espace où tes colonnes enne­
m•es operaient. 

Les unités du génie et d'autres, 
nécessaires pour C-\:écuter à Ben­
ghazi .W vrogramme de démolition 
preetabU, uurent par Jon.-e être 
laissées en anlèrc dans la localité 
même,et l'on craint qu'eUes n'aient 
pas pu effectuer leur retraite. 

Il fcut pour se battre - et 
vaincre - poursuivre un idéa:. 
lA plus beau d'entre tous, c't'sl 
'amo\lr de son pays, Mais cet 

amour du sol est lié à bien d'au­
tres éléments. Et si l'on estime 
que la vie que l'on mène n'est 
pas digne d'être défendue, on 
ne meurt pas pour tâcher de la 
conse~er. 

Rlen qu'en janvter, les Alle· 
mands ont été obligés de Jeter sur 
le front russe 13 nouvelles div!· 
slons d'Infanterie qui n avaient 
pas jusqu 'Ici participe aux opéra· 
tlons. parmi Jesquel~es la 216émh 
qui faisait le service dP garde-cô· 

Pour que le::; Russes se battent 
ro:nme ils 1!? !ont, e'est qu'un 
levh:r puissant les c:nime, ex· 
c!uslf de la misère physique et 
morale que nous imaginions. 

Et c'ect peut-être là qu'il faut 
•:tuer ce qut> la masse, générale­
ment inc01rorl'hensive, a appelé. 
parce qu'elle n'en a pas saisi 
l 'essence, Je mircclc russe 

MAURICE FERRO 

liuililLLA EN 
TCHECOSLOV A QUIE \ ~ 

Londres. u• 2 ( A.F.l.) - Un \ii 
eomnwniqué du gra.nd quartier Yi 
geuéral tchécoslot•aquc de Lon- fi:i 
dres annonce qlœ des gtte?·il/t•- ~ 
roR e~t Ru~sie snbcarpathique liï 
(ancienne Tchécoslovaquie d<'-~% 
venue hon.qrois~) ont attaqwj !{\ 
tks troupes et un aérodrome 1-r 
Jtonvro~. ~ 

Défense de~ 
se suicide•· ~ 

/11 OS COll, 2 ( A .[•' .1. 1. - Une 
tndicatum du morat de L'ar­
mée alLemancLe vient au 
front de Carélie où le corn­
mandem~mt a!lc.mana ttqut­
de les compagnte• de propJ.­
uandc en versant tes eJI~c­
tiJs daus les corps ct.e trou­
nes 011 dans des batattwns 
d" travailleurs. On a égale­
ment cesse de lire tes com­
munt\ltuls allemands aux 
troupes. Le commanctemen" 
allemand a eté avtSc de ta 
trequtmce des sutctdes sur 
ce troltt Il lnjonna tes ~ot­

dats que les tannlles des sw­
cidé$ seront L'obje~ de repre­
•ai!les. 

DE 

r 
(De notre corrcs]Jondant 

parttcutwr 1 

Ls. vlcllle cne d Elnslcdeln 
célébre par son Abbaye bened!c· 
tlne, d'un styLe baroque somp­
tU.,lLX, ou rcg6senL les reste:; ue 
&alnt Melnr...a - vtent ae com­
mémorer OlllclellemenL !o 4éme 
t.;._uwluLLre Cie la mort. d'un ao 
seo emants les plus lllustres: 
Tnèopnraste P«racclse' de son 
vrai nom Pai.1pp" Aureotu:; Bvm­
bast de Hohenheinl. C'é&alt le lUS 
d'un medectn d'origine souabe, 
Guillaume de HoheJJ.he!m. b!.Lt..lrü 
du grand-maitre de 1 Ordre des 
Johannites, et qui, s'étant uxe 
prés de l'Abbaye dans les forêts 
de l'Etzel avait épouse une rem­
mc du Days. Leur !Ils naqult au 
temps de la conquète du Nou­
vcau-!ltondc: ol'J)he!ln de mOO"o de 
bonne heure. tl apprit la sctence 
médh:alc ft l'école de son pere 

G. CATTAUl 

!'LffiE I.A SUITE EN PAGE s; 

e 
SUISSE 

PARACELSE 
a ~·age ct.e 30 ll'ILs 

compris Wotje) et l'ile Makln.dans 
Je groupe Gilbert des iles sous· 
mandat britannique et déjà. oc· 
cupées par les Japonais 

Le texte complet du commun! 
qué du département de la Marine 
américain dit: 

«DANS LE PAC"li'IQUE CEN 
TRAL: Une attaque surprise a été 
effectuée l·ontre des l>a,es nn\'ale~ 

et aérienne• Japona""" dan' le.> 
art'lllt>cls .\L'lrshall el Gilbert L'al 
taque tu 1 exél'UI ée par de~ unite> 
de l'a\·latlon et de ourfal·e de la 
flotte du l•aclfiQue de~ l>tat~-Uni' 
l)ltn... l'nt·<·hh>el d~!-o \Jar ... hall 11· 
lJ~C~ l1C:, Ut::, Ut: ,Jal Ull. ~\ OtJC. 
K~aJ!llcin ct Roi (d!ln~ le~ atolt. 
de Kwe.)alc) ain•l tttlt' Tllrca (dan• 
le> atolls de )l..tiC'elap) l'urent at· 
taquées. L'ile de .\laJ(In. OC('UPi:~ 

par leb Japonalb dci>Uls le 7 dé· 
c·embre 19·11 fut également attn 
QUéC. 

s us -

"Nos a\·lon~ navals bombardé· 
.rent les PO>l!Jon. ennemie; et le­
na.Jit·e;. nl1>pons en employant de-• 
bolnbe~. de~ torpille~ ct de:::. ca 
non&. En mrme lCIIIJ>•, no~ navl 
res de sUrlal'C bomburdt'rent \lo 
lcmmcut !)luslcur~ de> t>o•ILlon& 
<'let; de l'ennemi a terre. Ueu.• d• 
nos tuHlrc& de surtat:e lurent légl' 
rem. 111 endnuimage& par de~ c·uup> 
tJUl manquercnl de pres leur' cl· 
bles. OnLe a• lon• aniCrtl·ain> nt' 
reutreœm !)as de l'attaque. Nos 

E SE 
~oneentrations nippones 

... 
a SING.t\POUR face 

Londre,, 2 <RE UT LlO - Un l"n'111UUntqut• de SlnJl'!lPOUr SIJl'nale 
que des OlOUl'~nu·nt"' tlt""' tronn .... Janonal'e~ ~ur nne t.>C'helle ... on~1-
dérable sc ponr,ul\'ent :lans la pn·•qu'lle malal•e et nue l'activité 
aérienne ennemie au-dessus de Ill v!tle. est en recrude•cence. 

La RA.F. attaque violemment 
colonnes ennemies les 

Le co=untqué publ!é aUjour­
d 'hul par le Quartier Généra.! de 
la Royal A1r Force. Moyen-Orient. 
déclare : 

nes colonnes ennemies d'appro­
\'lslonnement daus les réglons de 
l\llburatn Agheila et Jedabya ont 
Hé effkaceme.nt bombardées par 
nos avions au cours de la nu11 du 
31 janv1er au ter février Des vé­
hll'Uie.> furent aperçus pendant 
qu'Il, explosaient et plusleun; au­
ttc:< ont été sérieusement endom· 
mat:é~ ne nombreux C'atnions-clt~r­
ncs furent Incendiés Le ter fé­
Hier nos chasseurs ont maintenu 
leurs patrouilles durant toute la 
Journée. Partout oil U fut repéré. 
le transport ennemi a étio rnltrall· 
lé. 

Tripoli a été attaqué dans la 
nuit du 31 Janvier au 1er férrler. 
avec· pour rè,ultat pluslf'urs coup~ 
sur un dépot de tran~ports moto­
rl,és oil de-• lnrendles furent pro 
,·oqu~». Une bombe lourde. Q.ui 
at. elgnlt le t'ort Espagnol, a cauai'> 
une violente explOIIIon. 

Dans la metllo uult. d'autre!> 
bombardiers ~ attaqué des ba• 
teaux ennemi• .\. <Juerat et Hu~o 
obtenant plusleln.l cCUP5 de prèM. 

Un deM deux navire-; marchand. 
qui ava•ent l't(' LOrtJIIlél. avec .. uc­
cès par un arton de la flotte dan~ 
la nuit du 30 au 31 Janvier. a et.6 
de nouveau aperçu 11u cours de la 
nuit suivante. 11 n·avalt pas bougO 
et U était encore en flammes. 

Malte fut de nouveau attaQuée 
dans la nuJt du 31 Janv1er/ler fé· 
nier par des a\1oos ennemis, aln8l 
que pendant le Jour. Des domma­
ges ont été ca.'usés et U y a eu 
ctuetques vletlmes. 

De tontes les opératlo!l& passées 
en revue, touR nos av1ons sont ren• 
trés r.aurs. 

Lire en page 8 
A la veille de grands 

engagements en 
Cyrénaïque 
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L'AOTRE GUERRE •.• 
On lisait dans «La Bourse 

'Etnmtiennen du 2 fél•rier 1917 : 
·.~- New-York. - Le port de 
~Pw-York a été fermé hier soir 
tlt tous les déparl ont été in­
terdit~. Un torpilleur est en 
train n'empêcher les arrivées 
à l'till quarantenaire. On croit 
rrue les n?-vires marchands al­
lPmands se préparent à ten­
tl'lr ur. e sortie et la police c~t 
en train cle monter la garde 
autour des qocks, où cînq pa­
quebots de la Hamhurg Ame­
rica C:o. 1mnt inter"és. 
.,. Londres. - En r.Sponse au 
message du Dr. Wilson, l Alle­
magnfl et l'Autriche ont télé­
graphié à Wash~ngton que si 
les Alliés le demandaient, elles 
seraient disposées à fixer leurs 
proposi ·io"s de paix. 
+ Madrid. - Les ]ournaux 
déclarent que la nouvelle cam­
pagne son.-marine menace 
l'Espagne de famine et de 
ruin!j. La presse fait remar­
quer d'ur.e manière significa­
tive qu'elle att!lnd pour voir ce 
que les Etats-Uni!; comptent 
taire. · 

LB. Co~r 
S.:.\1. le Rot fera ·endre.di 

proehai.I r,es dévotions à la 
mosquée qui vient d'être con~>· 
truite par les autorités mili­
taires à Aimaza. 

Par la même' occasion, le 
Souverain inaugurera la mos­
quée. 

Le chef d'état-major de l'ar­
mée prend d'ores et déjà les 
me ures appropriées pour as­
sm·er la parfaite réussite ùe 
cette cérémonié. 

Les ministères 

S.E. Hussein Sirry pacha, 
présfdent du Conseil, a rendu 
visi e her à S.E. Ahmed Has· 
saneln pacha, chef du Cabinet 
royal, chez lui. Le président 
reçut ensuite S.E. Hussein 
Heykal pacha, ministre de 
l'Instruction Publique. 

Sirry pacha devait présider 
hier une réunion du Conseil 
consultatif des cjomaines de 
l'Etat, mais elle fut renvoyée 
à ùoc date uliPriPnre. 

·:· ~· ·:. 
Le Cabinet s e1-t réur~i ce ma­

tin sous la présifjence de S.E. 
Hussein Sirry pacha pour exa­
miner les aff ai res courantes à 

et économique, fut particul1è· 

lrement réussie. L'hôtel de la 
lé ga .ion est spacievz, très élé-

1 
gsmment installée. et fait hon­
neur au royaume d'Irak ~i. 
Le ministre et Mme Tahsin 
el Asnari recevaient avec un 
charme parfait. entourés de 
lew·s lUlli& et des membres de 

1 Ja légation. Celle-ci, fort heu­
reusement choisie dans un site 
magnifique au bord du Nil, 
devlendrs. sans doute un des 
centres diplomatiques e~ mon­
dains recherchés de la capita­
le. 

Mariage 

!'\ou s.sommes heureux d'ap­
prendr!l le mariage. célébré 
dans la plu& stricte intimité, 
cle M. Emmaruel N ~faratos 
avec Mme Claire Ménaché. 

La bénédiction nuptiale leur 

Etaient présents à cette cé­
rémonie : S.E. le ministre de 
Grèce, M. D. Capsalis, repré­
sentant le président elu Con­
seil hellène, le genéral S!colai­
dis ministre de l'avia:ion. M. 
Jean Callergbis, premier secré­
taire à la légation, M M. Sa­
kellaridès, consul généra) de 
Grèce. des délégations de dif· 
férents ligues ~t associations 
helléniques de la capitale, 
plusieurs officiers de l'arméE> 
et de !'.aviation grecques, de 
uombreuse& notabilités c,ie la 
colonie, etc. 

+ <t·~ 
Des servil:es anaTogues ont. 

p~r ailleurs, été célébrés à' A· 
lexandrie, à 1 église Evange. 
lism(ls, où S.B. le patriarche 
grec-orthodoxe Mgr. Cbrls :o­
pheros Il officiait à r~ntah, 
à Minjeh, etc. 

a été donnée, jeudi demier, en De' c~ .. 
l'ég-lise Saint-Nicolas. de Ham- .....,. 
zaoui, par Mgr. l'évéqull de 1 N 0 ' 
B!<bylone. ous appren ns avec regret 

• • le décès survenu ap.rès une 
Nouvelles relrgreuses courte maladie de M. Nissim 

Lévi, père de M. Jacques 
Pour commémorer le ' pre- Lévi, du Bureau Technique de 

mier anniversaire> rie la mort la Société Orientale de Publi­
du regretté Jean Métaxas, une 'té 
mPsse de ~·eqniem a ll:é célé- CI · 
hrée hier. d'manche. en l'ég-Ji. Les funérailles ont eu lieu 
l"e grecque-orthodoxe des SS aujourd'hui, à 2 h. p.m:, au 
C11nr-tantin Pt llélène (Roula<-'). milieu d'une grande affluen-

S.G. l'évêque de Bab:vlone, ce. 
Mgr. Hi la non. vicaire patriar- Les condoléances seront re­
cal au Caire, officiait entouré 1 çues au 7 rue Sultan Sélim, à 
rf , son clergé. , HP.liopolis. 

LA PROCHAINE RÉUNION [)1J -SfNAT 
--------------~--~·------------~ 

L'ordre du 
plusieurs 

jour comprend 
interpellations 

Le Sénat se réunit demain 3) la discussion de deux inter 
soir, sous la présidence de S.E. t:Jellations du regretté Youssef 
Moh.amed Mahmoud Khalil bey. . El Guindi r11prises par Mtre. l-

A! l'ordre du jour de la Paute prahim Bayoumi Madkour eon· 
Assemblée figurent six question.;; cernant la réorganisation :le• 
adressées à S.E. le président tlu wakfs et les affaires coopérati· 
Conseil et à quelques ministres. ves. 

L'ordre du jour comprend éga· 4) la discussion des deux in-
lement: terpellations présentées par 1e 

l) une-interpellation de l'hon. Dr. Abrlel Khalek · Sélim et An­
Ahmed Hanafi Abou! Fadl au med Hanafi Abou! Fadl relati­
sujet des semences· de ponunes• vement au refus' d'admission 1 
de -terre. l'Université d'un grand nombr'.! 
2) La discussion des deu.x intel'- de candidats. 

'1E>llations concernant les détenns La Haute Assemblée aura éga­
politiques et l'interdiction de lement à examiner trois rapports 
·najorer. lee loyers des habita- dont le premier de la Commis­
"ions et des locaux de commer· sion de l'Hygiène sur le projet 
ce. de loi Interdisant l'imnortation 

~ ... l ., 

La paternité 
par l'examen 
~u sang? 

Les cadres 
se déclarent 
incompétents 

----,.1 

des vins renfermant des matiè­
res colorantes. le second de la 
Commission des Finances et tie.• 
Douanes sur le proiet de loi con­
cernant la vente lies proouit." s 
ll.'l'icoles en nantis'<E>lYlPnt aunrès 
-le la Banque de C1·édit AJrricolc 
et le trnis;ème de la commlF· 
sion de l'adrfl~se E:n réponse '\Il 

discours du Trône. 

L'approvisionnement 
et la Défense Passive 

Des cré.Jits 
~ ... J~nenda"1ts leur sont 

. DEMAIN 

Choque lOU• rro•• séor•Ce's 3 h tb 6 h. 30 el 9 h. 36.Pim. 
Vendtedl & i);mo'nche mot 6 10 h 30 o.m o pm ted. 

NOUVELL.ES D'EXTREME·O RIENT 

PRISE DE SOLL(~.UM ET DE HALFAYA, 

"Dressed 
• 1 

to kiU" 
"MIAMI" 

l'ordre du jour. 
' Police et tribunaux 

Une femme avait introduit 
une instance en référé, auprès 
des tribunaux charéis, deman· 
dant à établir par une analys<! 
du sang la paternité de son nou­
veau-né. 

affectés d"'ns fe nouveau -------------~~~~~~-=--~~~~~~---IIIIZ!II 
au cmema 

Le cinéma américain nous 
offre quelquefois de véritables 
docnments sur certains à cô­
tés de la vie d'une grande vil­
le. Dans «Dressed to kilJ.,. q\~e 
le éinéma Mi11-mi r.ous présen­
tera dès aujourd'hui et qui est 
in ·~rprété par Lloyd ~loran et 
Sheila Ryan, vous verre<~ com, 
ment les meurtriers s'hahillent 
et comtnent an le& reeonna!t. 

C'est une oeuvre forte et Vi· 
rj..le qui intéressera et plaira 
certainement. 

En COJlliJ!ément de progràm­
me, vous verrez aussi une nou­
velle aventure de ce bandit 
sympai)liqqe· "Cisco Kid., dans 

Luc!>.y q~ Küh avec le 
bean César Ro.méro et Mary 
Be:b-l!l.)gues 4E>J'lt !1! beauté, 
le charme et !~ t!!-lent ont été 
tellement apprécies dans dl­
·ers films. · 

Un · do1,1bje prpgraDllne 20th 
Çentqry fEl' ij1J on !l'ou!J)ier§. 
P!!-S de sitêt. 

..:.. •!+ •t+ 
S.E. Hassl!-n Sadek pacha, 

ministre de la Défe"se Natio­
nale. a offer: hie1· un cléiPnnPr 
en l'honneur du géréral HoT­
rue!! Le pr~~ident dn Conseil 
et Çes officiers supérieurs é­
gyptiens e1 britanniques a~­
sistaient au banquet. 

•!• tot• .,. 
S. E r-.1ahm0ncl Ghaleb paeha. 

ministre de la Jusrice. gn rel e 
la chambre gepuis denx Jours 
ll la suite d'1,1n refro:disse­
mP-nt. 

De nombreuses personnalité& 
ont fait prer.dre de ses nou­
velles. 
1 -:. ·:· + 

Kous apprenons qu'à l'occa­
s'on de la ff>te d'ar.niversaire 
de S.l\1. le Roi, le ministère 
de t•rristruction Puhlique a 
préparé une série de fê 'es, 

La coûteuse promenade 

At.tia .Ahmed Abdel Rahim 
et Ahmed Bavoumi Ahmed qui 
sont les propriétaires de plu• 
sieu1s ânes invitèrent hier un 
de leurs amis à unP. promena· 
de à dos rte baudet. 

Ce dernier qni s'était reeu!'é 
au début finit par con!'entir. 

A la fin de la promenade, 
les deux âniers aidèrent le 
promeneur à descelldre, mais 
ce dernier constata 1;1.n peu 
p:us tard que son portefeuille 
avait été suhsti!isé. 

Lit victime se rendit au pos­
te de poïce rf<' !\lousky où el· 
le déposa plainte. 

Le chômeur blessé 
drnit la principale aura Heu 
au Théâtre Royal ne l'(')péra Fouad Soliman Mohamed, 
a\·ec. le concour<> de nombreu."< 1 ouvrier en <.;hômage _poussé p~r 
P.tudJa)1ts. Ja faim escalada hter la gnl· 

• le du jl;rQin d'un~ !lropriété 
T.a vtlle privé.e à fiélou~n afin de s'ap· 
·· -- · . proprler les ree:tes de nourJ1tu. 

Le Con&eii du Tan1eau. fie re jetés dl}ns le parc. 

VOICI COMMENT l'OrdJ:e de la Presse .se ren'llt '!,.e gardien el} f~ction à .. pro­
dl'ma'n sous la prèstdenee de xim:te des lieux crOt qn tl a -

Dus S.E. Yassine Ahmed pacha. vait affaire il. un maraudeur, V VAINCREZ VOS p_~é~ident cje la .cour d'4ppel et tira une balle afin d'élol -
t ·atwnale d_u C!l-tre . gner :~ chômeur, qui rut bles-AUY O'E J AC · Le Consell exammera au sé à la jambe. 

a réité~é hier ses déclarations 
devant le substitut du Par­
quet. 

Le présiqent de la Société 
de Bienfaisance - un pacha 
,bien eonnu - s'est rendu à 
son tour au parquet en com­
pagnie de ses avocats Mtres. 
Hafez Ramadan paepa èt Fat. 
h1 Radwân. 

A la suite d'une déposition 
faite entre les mains du subs­
titut, il li été décidé de réunir 
les deux pa~tjs afin de vider à 
l'amiable le litige. 

Descente dam 
une maison dose 

Les agents de la poilee du 
poste de Rorl El F~rag ont ef­
fectUé vendredi soir une cles­
cente dans• une maison close. 
L~ propriét~ira des lieux a 

été arrêtée. Elle sen~ déférée 
devant le t.ribun!!-1 militaire. 

Après avoir entendu les plai 
doiries, de part et d'autre, h 
tribunal se déclara ineompéw ,.t 
pour statuer en la matièn. 

· On a représenté ... 
"L ., ,, , es m1serames 

Mais il s'al!"it 
des tuberculeux 

S('lllS. 1 ' tle-ïrlll du s~>rvlce de 
·onajYande au minl~t~re no 

l'HvF(iène Pnb iljue no groll!lP 
cj'amateurt; potmi lP$ · tltu­
dianb df! ln Faru'té dl' MMe­
clnp et ie do~toresses de J'hô­
pital Ka~r E: Ail'li a donné une 
rapréBPntatiop th.Sfltrale à l'E· 
wart MPmorjal Hllll 

La pièce repré~l'ntée, intitu· 
Jée ale~ misérahlt>.S", est ln 
troisième d'une 'i~rie de troi!'. 
oeuvres. Elle traitl' d~s mali}· 
dies de ·a poitrine. Le sujet a 
été élapc.r,S par le Dr. r.amnl 
El Dine El Gueffnl, direC'teur 
du lierv!ce de Ja pr0paganrle 
h:<:!!lénique, en eollahorat_ion 
avec. le n11 . .Lfini!i R-avO\lffil et 

budget 

LP hnrf,.~t ponr [P noHvPl 
Pvp~~·~P finn nrit>r prPvnit "'"" 
P~o&cl;t< pnnr rf<>n"< mini~tf.r<>~ 
.J,,,.,j IPS frai<: rfp-nP.,.dHÏPllf nrp. 
<'~..jPmffie ll t d'autreS minis~è· 
re~ 

('p qont CPlni O<> Ja O,Sfpn~p 

Pn"~'"P ~>t celui de l'Approvi. 
!<ionnrmcnt. 

T.P pr<>mÏ"r. cl.S~;!l""lé gn'l~ lp 
,.,,m ri'aifrr>ini!<tr"•ton dP !11 
P··o•ect•n~ clP!< rh•iJ« rontr" lPI" 
rAicl< RPr1e'1F M<'~it P.nnP':I(é an 
mi~l~~:tèrP cl" l'T"f.Srfp,lr. Sfln 
!mde-Pt d" L.R 9.?01 Pflllt ln­
rln~ dan~' cPiui de ce mlnis~à-
re 

LP rP!'Irrlt rovRl r"'1clll Pn 
rilliP tin 'H Îl)illpf ffltf avRil 
tran•f"rml> cpttp orlminic:tra, 
ti on p• rn 'ni,:;flot•F- Pn .,,.,mmn'1t 
ft fln ttfp 8 F.. Ahdel Kaoul Ah­
mcnm•d oachn. 

T <' hn(]gpf cln fl('lnvea•Y mi­
"'"'t Pre a M é mR tMé ri<> LE. 
~ ~0() et por'p ft T. F: 1? son 

n,. ce nont·ean créclit L.E. 
? !'00 ~ont :~ ffprtlot'c: an traltP­
ment du ministre et L. E. SOO 
nnx frAi!' ~:rt!-nlor!lnl!'. 

Le hnriçrPt dn sl'rond minls­
tèrp a été fixé à L F. :{ qoo sen-
1emP.nt. Cf's frais étaient pré­
rédPmmenf p1·é!evés sur les 
rléPPn!<P~ imnrlovnes. 

- ~ -~ . _ .. , . ~~ ~p:mrs de sa réunion l'ollposi. La victime fût transportée à 
- - . _ tton formulé!! p~j.r quarante l'h~pitql et !a po)ice 0 qv Hune 

Neutralisez l'excès c~~dida~f. dont la demar.de enquête. 

L'entraînement 
des chevaux destinés 

à la Police ]e .Dr ·Ahmad Hha:iri ~:1id LES "ONFERENCE~ 
r •Ut\lr- nOJYihreUI'Il, J!:>SÎ!<f!'\ftCe . - ~ .' ..1\) 

d' . ..l' • • dr scrlp.1on ~u Tableau de · 
ac1~1te et, troiS l'Ordre avait été précéden}- 4UJOURl>'liUJ 

• ~inqteç ~prè§, vog~ ment rejetée+++ 

d!gererez ~ns douleurs Le quatrièn1c con'ingent de 
-=--- pèlerins rentrant du Hedjaz est 

, langez !). vptre Ïaim mais ar rhé hier !!U Caire. 
prenez des p.!'écautions, ce qui 

Une accusation 
et JJJle dette 

Le conseil d'adtllinistration 
d'une des sociétés ~e bienf4i· 
sance avait Q.épos6 il y a quel­
que temps une plainte contre 
le sous-directeur de la. société 

NouA av,.,.,~ r·annnrtfl Ollp le 
!Pwa El Sav~>cl namzl nac'ha. 
clirPrfPnr !l'PnPral cln n!zam an 
mlrfc.tèrP riP I'JntériPHr, avait 
""~"'Prp la enn!<lnYrlion d'n'lE' 
caserne snnn!P'Ylentafre pour 
Ill police montée. 

comprena-nt !afl mM&i!'ll' et 
lPs ha•1!s fonrtlnnnalres dn 
mjnistè·re d> l'Hvgiène j'\Hhli­
llue et d'antree administra· A s h. p.m. ouu~ la Salle de ta 
!tons ninsl rru'un groupe rie Société Royale de Gé'~raPhle. M 
j!!Ol 'ati'i et d'Üffiriars de la nia- I le Or Fouad Hassane!n Aly. mal-
e d r:~irp pt niant présents à tre de conférences ·des langues sé-

E' U • . m1t!Ques à la Faculté des Lettres. 
'- la représentatJon. fera. une conférence sur La «To­

veut dire que dès que Yous Le corvs divloma'iaue 
ser,tez le moindre malaise tel 
que : migr'!l-!nes après les re­
pas, renvois aeides, sensation 
de brûlures, lourdeu~s. fll}tu­
lence ~t peut-être insomnie, 
prenez ~a peu de Bisurl}ted 
NagnesiiJ.. Trois rpinp.tes a­
prè;; tous ces malaises désa­
gréables, qui peu ent, si né­
gligés, !nener à des complica­
tions g~aves telles que : la 
gastrite 111. dyspepsie et, hé­
las ! quejquefois l'uleératioa, 
auroqt Q.isparu !a digestion 
6<> fera normalement, \'Otre 
sommeil sera p~j.iSible. 

r.a nonvpiJe bA.tisse vient 
d'HrP achPVée. Les t'euril'~ nui 
en déne"d en' opuvent abriter 
901"<11llfP rhPvaÏJX. 

Un· asile .P ur 
ti~A ttla~~ts 

La plupart des maux d 'esto­
mac ont dus à un excès d'a­
cidité qui ir:·ite les parois dé­
licates de l'estomac. La Bisu-

ateq _Jagnesia elit l'anti-acl­
de par excellence et d10s mil­
liers de familles peuvent at. 
tester son efficacité rapide et 
abl)o!ue. La Bümrated l\lagne-
i , q~i neutrali e mstlj.ntané­

ment l'eJLcès d'aeidjté, se trou­
ve, en flOUd~e et en compri­
més, dans toutes le-s phanna­
cies à P. T ou 4 P. T. 3 lboite 
d'essai comprimés), plue· ma,. 
oration 10 llOur cent. 

S.E..-El Sayed Tahsin el As· l'accusant d'avoir détoqrné 
kari, ministre d'Irak en Egyp- une som.I]le de deux mille ti· 
tP et Hme Tar~in el Askari, ,•res. 
Mfraie'lt samedi un grand 
cocktail-party à l'occa~ion de L'inculpé s'élait défendu en 
l'inauguration du nouvel hô· soutenant qu'il était au eon­
tel de la légation à Zamalek. traire créancier de la société 
réce!llment acheté par le gou- poutT

1 
une somme de L.E. 550 

vernemer.t de Bag-dad. 
Cet·e pelle manifestation A l'appui de SI!- décla.~ation 

mondaine. à la quelle as!lis- il avait présenté au Parquet 
tèrent S.A. R. lEj Prince l\Ioha- une reconnaissance de dettA 
med Alv, le Premier minislre, pour ce montant garantie par 
le capitaine Lyttelton et d'in- le Président da. la société. 
nombrables personnalités dq 1 J..~ prévenu accompagné rtP 
monde diplomatqne. politique' son ~tvoc~tt Mtre Ualim Do " 

M 

CHEZ LES A.C.F.E. 

T 
Tl 

NS 

Trois offici~>rR rie la cavale­
rie ont été ch~r!!'PS dn (jre.c:sa. 
f(e et de l'~>d7\1tr•rml'nt des 
n0uveanx chevaux qui ~ont 
envoyt>!' au fur et à mesurP 
pour sPrvir À. la poilee de pro 
vinl'P Pt r11mnlaPés par de nou­
vPlle5- acqui~;itions . 

D'autre pAI·t. ln nonvP11P ca ­
serne sera officiellem,.nt inan­
gnrée an cours de f~vrîer pro­
chain 1'11 présAnrP. de S.K H~s­
sein Sirrv pacha,, président 

n Conseil. 

~>ite. LUmtmsre, a dtt 1\1.. Mérie!, 
Uonor~ Daumier accl·oche la lu­
mière par les a.ecidents des s1.1r· 
faces, sans tomber dans l'hpar­
P,illement dell impressionnistes: 
tl exagère les formes, pour 'cs 
be~oins de !'~pression, étaqt 
a.uesi un des peintres · à uvot r 
l'audace de s'éloigner du réel 
pour dell bqta plastiques et pour 
rendre dans toute sa force l'é­
ta.t d'âme que lui inspire la con­
ception de son sujet. On peut ,._ 

abandonnés 
~.e bud~>'et -lu min'stère des 

A.ffairl's Sociales pr.,lvoit pon" 
le YtAnvel evprciep finan<:'iP.T nn 
~1·édit ife L.F.JZ. 1 !1.001) affpctP " j 
la <'réa ti on d'une Institution p011 ~ 
~h1·iter les mineurs des deux s•· 
x es. 

L'asile pou na abriter qu~ tre 
cents pensionnaires pann; les 
P.nfants abandonnés. 

templer da.ns les circonstances 
actuelles. Collines, villages • t 
bords de mer, tout y est i!lumi11é 
du chaud soleil de Provence aus· 
si cher aux Egyptiens qu'au-,: 
Français eux-m mes, et, parmi 
les nomhrenx visiteurj; qui ont 

\filé ces jours-ci à la Galerie 
Horus, beaucoup n'ont pas cach6 
leur émotion de revoir tous ~es 
sites où la lumière est si dour.<! 
et l'air si parfumé. 

gaiement affirmer de hli, pen- Les tableaux sont, d'ailleurs, 
---------•-----~--.,..- Ile M. Mérie!, qu'il est réaliste les uns et les autres, d'uno 

!\lous amw!'lcions récemment rurent sous il& signatnra dll.nS par les motifs qu'il traite (men- haute tenue, et plu~ieurs portent 
que les ÀCFE préparlj.ient, pour les journaux de l'époque. Mail' diants, artiaQ.n!l, scènea ::c; de~; signatures très avantageuse· 
cette quinzaine, deux manifesta- personnt: ne se rendit compte quef rues) l mais son romautisme ment connues. On tt·ouve, en 1·f· 
tiens placées l'une et l'autre sous Baudelaire ava.1t raison de voil·, n'est pas moins certaip e4r, fet, un Sou.a-boi.9 de Joseph !n-i'OMNJA" 18• rue Madabegh le signe de la peinture. dans ce lithog1·aphe fameux, '\111 avec le sen~S des oppositi~ns de guinberty, pt·ix national du Sa. 

T61, 63552, La première a eu lieu, jeudi très grand peintre". On l~e' re- lumière et d'ombre, il pos~ède lon J-924 et méd~ille d'argent des 
""te et chat 1 dernier, à l'Ewart Memorial marqua méru-: pas son T·l'l.omph~ assez d'ardeur pour enfler :~es Artistes Françars; des Rfl~es-•h.! 

lmme4bles, vlltas. terrains Hall et a obtenu un vif succè11. de la Rt!publtque de 1848. Aullsl fol'me:~ et ani1ner le moh1dr'l· et des Anemones, de RrcheM, 
Notre collaborateur M. Etien- Daumier préféra-t-il renoncer lt. de ses dessins. Ji]nfin, par so 1 prix de Rome, actuellement con· 

..... -...-...-------=.,...,...·!ne Mérie! a présenté en critiq~e- exposer, pour ne bavailler que souci de l'équilibre et de la jus- servateur des Musées c:I'Arle8 ü 
d'art averti, devant un très pou_r lui .. Tant pis si la foule, te répartition des masses, '1 médaille d'?r du Salon des Artis· 

,....~;::,~~~~~~~· ~:::;: 1 nombreux public. la curieuse fi. tou]~urs m_eapable de compren- mérite cl'êtl•e appelé classique. tes França1s: une étude pour !.e 
PAT~OH~ ((Ure d'Honoré Daumier et for· dre munédtatement des moyens lllul!tré 4e proJections d'une Hamasseur de Lavande, d Aubery 

1' tement mis en relief tout ce que d'expression trop nouveaux poq.r vingtaine cle àesf>ins et dt; ~- •m médaille d'or du Salon des 

r~ve de tant d<! je14.1es 
füles et de jeunes gens 1 

• ~ rtoat fvc•l• tt Ne ,~..,. 
" ro. po~,•~ 4 foN 

u 6Tl~o n '• o•cmo 
• 

l'ECOL UBERl ... 

ce trè~" tn'BJld ueintre a fait nour elle, ne .pouva.it le suivre! Son bleaux du maitre, l'expo~ de M. Artistes Français; L~· Val/mt ;fe/J 
onvJ1. •r ta oie à la peinture he1.1re Vlendratt sans doute plus Etienne Mérie! fut suh·i avec )1. ··Luffell, du 111/ome pemtt-e, et •111 

moderne, dont il n'a eonnu hélas! tard. Pllls vive' attentien et chaleureu- :ft1agnifique Bm·d dll mor, de 
que les temps héroYque . Elle finit par venil!', en <Jf- semeJlt llPJ!lla,.,li. Pl}ul Mars~e. médaille d'ar~tent, 

fet, et tous le;:; grand$ musées " ._.'i-i'> peintre des ministères de la Ma-
- 'é à !4arseille en 1808 et fila du monde !>'arrachent mainte- Le lenilPmain Sivait lieu à la rlne et des <!:olonies-; sans nar· 

-l'un tnftdeste vitrier nui se cro- nan~ à ~rix d'or les tll.bleau~ •;e Galerie Horus. l'autre m~nife!>· 1er d'oeuvres de Pastour, Hu-
vait :1eète par<'e que l'Acndl>mie celUI qu on est unamme à salUil'' tatien des ACFE. Elle ne fut rarà, Raymond, Maury, Malfroy, 1 

Phoeéenne avait couronné quGI· comme un n1a!tre. r.f!!-lheureu <;- pas moins réu~>sie, 11t l 'on dGtt Pan<m, de Ln,.,bardon. JnlHen­
ques-unes de ses oeuvres, Hono- ment, Hono.ré Daumier aurart félicitel:' sans r~sen•a les organ!- R.ouj!set, .t (]'une grande tl.· 
ré Daumier se fit rl'abord con- ·~nnu la mts~re, avan.t de rr.ou· sateurs nour l'heureuse idée qu' quarelle de Couston: Les P<>IIJ.et~. 
naltre eA'11me lith.ocraphe. 1.11 ·i- r~r en 1879: s• èrl<'s am1s dévoués ils oJtt eue de grouner. en une t)Ul est réellement un chef d'oeu­
thogranhie avait été, en effl't n avalen~ d1scr tement soutenu ex.,oo;itlon rétrosnective, tant 'lll'e du genre. 
imn. or"- en F1·a-~ .. l'ann'e mê-' ses dcrn1ères années d '-"" "~ " · 'itltPre•R.,nt"'5 toil'ls lnsnlrées Aussi sommes-nous convaincus 
me de la nai•sanee du ieune >\!· Quelles qualités montrait-il par la Prevence i. des ne!ntres que· le sueclls de cette curieu1e 

1' ti•• .. d avait été tout d .. suite dans ses peintures, où, selen !n provenranx ou fl:y.lt< en Prove,.,=e rétrosneetfve continuera, aucun 
• , ,. • ., ..,,.,., Dvo••,.. utilisée paT la "resse contre le juste remarque du conférencier, e,..t.-,. l<lM et 1 02;;. L'en!':eJYtble <Jmateur éclalTP ne pouvant man 

-.tuu "oorssu>~s1 • l<lllU u. ! ~ou~·ernemeJt;- Ce fut immP<Ha- le graphi me est tou !ours appt}· constitue UJtP Pv_.,.,ation parlait~ quer une el belle occasion .f<' 
• - 'Pme"t noUI· .,; le t<uccès. et ]'lus rent? La plus évidente est, "\ - Ife rette snlP."ci;-te t•éA'fon du voir d'aus i authentique 

<Je quatre mille pi~ees satiriques suré":lent, la grande force d'ex- d,.,u~ nay~ de Franc"', rendue vres. 
su. les sujets les plus di ers pa orea:non, et, avec elle, la lumino- plus émouvante encore !, con-

rah». (En arabe! . 
~-J..lUDl a FEVRlEJi 

A 5 h. p.m., dans llj. Salle cte 1~ 
Société Royale de Géographie. M 
L.; Prof. Léon Guichard. titulaire de 
JI). Chatre de Littérature Française 
à. la. Faculté des Lettres. donnera 
la quatrième et dernière leçon de 
son cours publ!c sur Maurice Bar· 
rè$ Sujet «La · Pensée et l'Aotlool> 
rEntrée Llbrel 

3ème ve ... te aux enchères 
.......--.-

Veudredi 6 février 1942 
à 9 h. 30 a.m. 

Moub!es de bureau ptov(!­
nant des différentes su ecu rsa­
les de la Société des Nitrate;; 
du Chilj transportés et expo• 
sés dans les Garde-l\leqble~ 
Zarb, 1:?, rue Fahmy <Bab el 
Lou!\ ). Armoires et classeurs 
en tôle, bureaux et bun.aux a· 
r;néric~tins, bibliothèque~. 6 ri­
ches ganutu:·es en cuir, fau· 
teuils de bureau à bascule, 
porte-manteaux colonne, di ver- · 
ses arpJOires, tapis guél'idons, 
tables, Colfrès-fort;, Mil-Chine. 
a 6crire caract. arabes et euro­
péens, extincteu:·s, chaises 
car.nées, bicyclette pour dame. 

1-:galement 4 autos diverses 
man{ues. 

Vts!Le : jeudi~ 5 février 19-i2. 
5 OJO droj ts ua criéo. 
Pour tous re11seignemen ts, 

s'adreoàer à l'Expen-conunis­
saire-priseur auprès du Cou­
sulat Généra l dc> Grèce 

Georges M iohailldls 
Co-propnetq.n·e de !'Hôtel de:s 

Ventes Ca tsnros 
'.!'} rn l' A h•>n ' <;;oh:t >\-T lo l ;')4!)2:l 

AU 

44. MALIKA FJ\RIDA - Tél. 40116 
--------------•·.-._----~----

~lercredi 4· l•'é''t•ier 
NOUVEAUX. DEBUTS S' NSA nO NEL 

de l~exceil'ent Duo 

G 1 A·et LE 
dans ses nouvelles créations 

SUC~~S TIUOM 1 11:\1, 
de toute .la troupe d'attractions 
Programme vraiment extraordinaire 

<~ vt;; ·· •. 
~ti,:_ /'V"' ~..., • 

Th~3~.P-cm~cm.ts._!ous tes_.Jëu..c1 ·~. s.<im.~d· 
et dimanche!? à 5 h. 30 p.m. 

ayec le concours ·de toute la troupe et du 
célèbre orches!re-jazz BLACK & WHITE 

4:::E SOIR 

U CINE- HEATRE KU 
t 

Rue Emad el Olne - R.c. 28730 - Tet 40204 

Unive sai Pictures présen!e 

LA RJ\ VISSANTE 

DEANNA DURHIN 
dans sa plus belle 

aventure 

avec . 
FRANCHOT TONE 
WALTER BRENNAN 

flOBER! STACK 
HELEN BRODERICK . 

3 séances par jour à 3 11. 15, 6 
h. 30 .,t 9 h. 30 p.m. ..::. ·otman• 
che, rnaJ•nle à 10 h. 30 P.m. 



LUNDI. 2 n:vRIEJl 1942 - , 

Dour la femme LA SITUATION A Gu • z EH 

Tous les lundi., POLITIQUE UN COMMERÇANT ASSASSINE 
Le Caire a une CHRONIQUE JUDICIAIRE 

DEGATSANCIENS~. --- ·-

~~~~~ ~~Jt;a!~J:!~!!> L'Angleterre n'a D A N S S 0 N A U 0 - Vous pouvez WJ"er avant-age de 
votre taUle s1 vous avez la !oree • • d d, 
cie caracoére nécessaire. Avant tout JanlaJS eman e 

1 rue Abdel Ka~r 
(De notre rédaction d'Alexandrie} 

1 amza pacha 1 Les Commissions d'Evalua- C'est la mise en pratique d& 

------------------··-----------------

11 !s,ut garder une sllbouene min-
ce Autrement. vous sembterez ' J'E t d 
cmassl ve:o l-es meuteures stars de a gyp e e 
liouywood. Greta uarbo. Myrn& 1 
Lo:;o. Vtrgmla Bruce, R.osalincl R.w;- Jarticiper à a guerre 
sell Mary Astor, sont gra.n<ies El­
les 'ont appris à. se bien tenu, à 
bien marCher, s'asseoir barmonleu­
semenL. monter et descendre l'es­
caller. tête naute, épau.es droites. 
vous avez de la ..:nance d être 
iTande, car toutes les dignes» de 
:a m<';:te vous sont permises: vous 
avez l'avantage de pouvoir adop­
tar le.> taUieurs longs. la ta.llle 
allongée. !es tuniques, les m3!lehes 
~dolman». les blouses drapées. les 
nervures borlzoq.tales. Pour nous, 
les cnapeaux au style orlgtnal. les· 
!ourrure~ somptueuses qui ne vous 
écraseront pas. les lourds bijoux. 
les con.trastes cle couleur. les en· 
semb:es écossa.ts. les grands Impri­
més, les manChes lerges et bOu!· 
!ante:;, les basques. les cl11!ussures 
pla tes ou à. petits talons (quel 
con!ort quand Je pense aux ~cbas­
ses des petites femmes!) les co1!· 
tures fémlntnes: mort au classique 
avec vous! 

De nombreux f'nlretiens po­
litiques ont en ll"u au cours 
cie la ioPmée ri'hier. 

r.e pré,idert du ronseil ~·Pst 
rendu dam~ la matiné<> an do­
mlc.iJe rie S.E. A hmed Ha~sa­
~eiFJ pacha chef rlu Cahinet 
roval. avec qui il a eu un long 
onfretten 

ne ret.otlr à la pré•driPnce. 
<:;!rry pacha recul S.E Hns­
FIPio Hevkal pacha, v!ce-prPRi­
.dent du parti libéral-constittt· 
tionnel. 

Plus tarcl. le Premier se ren­
dit au palais ri' Ahrlin9 où il 
eut un nouvel Pntretien avec 
Hassaneln pacha. 

Chez le Président 
de la Chambre Elé;;a.ute 1942 <Aieu,ndrle>. -

Pour votre robe de diner. choisissez 
ces t iSsus onen taUlt de brocart or 
vel.!lé de rouge comme modéte-: Sirry pacha rendit ensnitf' 
corsage ajusté, =cnes lon~rUes. visite au Dr. Ahmed Maher pa· 
jupe évasée à tourds pUs. Le de- <'ha, présider.t cle la Chambre 
vant de ta blouse pourra ètre rer- et présirlent du part! sAadis 'e, 
mé et le dos ou. vous pourr~ por- qui ne peut encorP qnitter >,on 
ter une Jaquette de roéme tissu l 

vt~lane <Calrel. _ Adaptez vo- tiomici e. La veille, c'e.'<t à dirP 
tre coli!ure à votr'i' cnapeau Pour c;am11di, Sirrv pacha avait dé­
cela.. te nou est ldé,a.l J'atme t>eau- ill Vl! Ahmei:l \1Rbpr pacha 
coup les chapeaux cauréolet com- Makram Ebeid pacha 
me on les porte St vous pr6t'erez· 
te béret tnclln.é sur une oreme.mas- et Hassanein pacha 
sez vos bOucles de l'autre côté L'«Ahramu ranporte d'antre 
pour réqulllhrer» l'ertet Les che­
veux longs se prêtent à toute part, qn'il Y a rienx jours, :'\111-
transformatlon et on pem a.usst kram Ebeid pacha, secrétaire 
les norter a.\<eo des turbans l!'énéral du parti wafdiste. a 

Maman (l'orh,.afd). - T.out ce vait eu un entretien aver S E. 
qul est tricoté est .é!égant chaud.· Ahm."ri l'fassa"ein pacha. 
pratique On porte m~e des btou- L'E t J 
ses et des robes de sotr tricotées gyp e et a !?"l'erre 
a.ux rus d'or ou d'argent. Dès que des personna!i 'és 

N .. •• <Caire>. - Avec cette Jupe politiques se rencontrent plus 
marine. une blouse de crêpe de gue de contume, les hrnits les 
Cbine couleur noire. convtendra.lt p1us fantaisi!'.t~s commencent 
Le nolr est la couleur préférée d~ à drculer en ville. La derniè­
élégan tes. Le jersey nol.r au cpr-­
sage moulant et à la juP.e drapée re r.umeur v.eut que l"on ait 
fait três cchlc» Quapt aux bOu- demandé à I'Egypte une par­
tons achetez-Les blancs et vernll;s- ti.c~pation effective aux hosti­
les avec votre vernis à ongles. Cele. lités, c'est à dire son en:rée en 
assortit les couleurs et s'e.tl.lève à guerre, 

l'a~r~~;:Le <Caire). _ VÇ>S yeu:; De source offiçielle, nous ap­
grls b~eus peuv60t para!tre vU>- prenons que ces rumeur ne 
let. gris roncé ou vert selon leur repooent sur aucun fonde­
maquillage et la couleur de vos ment. 
rohes · Ainsi une robe d'un hleu 
br\llant l~s fait para.ltre grls, . les 
paup'êres maquillées de vert et 
une rohe turquoU;e 1es tont para.l­
tre gr\s-vert et le maqUJ.IIB.ge bleu 
les rait paraître plus bleu encore 
Employez une poudre (on<'ée. coU• 
leur ,peau tanée au soleUJ>. 

iJ.UlLll~t.t: (tlt!;UOVOU.!>J• - Pour 
!aire disparaître ce double men­
ton. renversez votre tête ell ar­
rière et mastiquez ou sl!tlez éner­
giquement pendant 1i minutes. 
cnaque Jour. 

Zette 

A toutes · 
Demain mardi. de tl beures Il. 

mldl. Zette recevra. au jo\lr!\a.l, les 
lectrices désireuses de conse.Us 

A NOS LECTRICES 
..........,..._ 

Pour tous rensehtnerpentll, 
IIUI:~testton~ ou lndl.catl.ons 
relatif!, il votre cutstne, écri­
ve< a o<!'ordon Uleun. « La 
Bour'c llgyptlenne " 8.P.46:>, 
Le Caire. 

Les menus de 
CORDO~ BLEU 

mm 
Onochht a la saure toJllllte 
Tranches de pol~ijon frites 

Salade mélée 
f'romaae 
Fruits 
SOIR 

bou pe Jn llenpe 
Fondue de frnrnat:e à ta mode 

de guerre 
omelette conrtture 

(lNOtTUI 
Ecrasez en vurée 1/2 Olte cie 

pommE'S de terre boullll.es en rob!! 
des cbamps. laissez tlédl.r et &jou­
tez. .;el. poivre. pincée de muscade 
rapee. 3 o~ufs et 6 bannes cull· 
léres a soupe de fa.rlne. travaUiez 
bien le mélange. rartnez la table 
et la pllte que vous roulez en lon­
gue et mince ..a.uctase. coupez en 
dés. farinez légèrement. et rattes 
cuire 2 minutes à l'eau bOuillante 
salée. égoutte7 et disposez .:;ur un· 
plat à gratln. aspergez cle deux 
culllérées de beurre fondu 'couloir 
noisette. de quelques culllerées de 
purée de tomate et de fromage ·ra­
pé. gratinez 10 minutes au tour. 
servez ave<" tTomage ra.pé et sauce 
tomate 

FO.NUUt; O.t; ~·RO~U.GE 
Délayez demle beure d'avance. 6 

cullléres de quaker dans un verre 
d'eau rattes bOUliUr trOis verres 
d'eau aJoutez le Quaker. lalsse2 
cuire l5 minutes. bors du feu. 
Incorporez lOO grammes de !roma­
lie rapé gros comme un oeU! de 
beurre. J jaunes d'oeUfs et. les 
blancs en neige. sel et J.>Olvre, dans 
un plat creùx beurré, a.llant au 
!eu. !e.Ltes cuire au tour 20 à 80 
minutes 

fLIRE LA S'liTE EN PAG~ 71 

LES PARFUMS 

PARK 
& 

TILFORD 
SONT ARRIVES 

L'adre$se en réponse 
au· discours du Trône 

Le Sénat devait discuter de· 
rriain l'Adresse en réponse au 
r:!iscour~ du Trône. 

Nous croyon& savoir que la 
question sera renvoyée à ane 
e.éance ultérieure. 

D'aj!!eurs, la semaine der­
nièrecette •\iscussion avait dé­
jà subi un renvoi le président 
du ConseJI. ne pouvant ê: re pré­
sent à la réunion du Sénat à 
la date prévue. 

ter ANNIVERSAIRE 

Une carémnnie 
à la mémoire 
de Mohamed 

Mah moud pacha 
Une cérémonie commPmora­

tive a eu lieu ~amedi aprèF<­
mldi à l'Opéra Rova.J à l'occa. 
sion du ter anniversaire de 
la mort de Mohamf!d Mah. 
moud pacha 

Le prol<'ramme comprenait: 
1) La rtS.cltation des versets 

du Coran. 
2) Un~! allocntion de S E 

Hussein Sirry pa<'ha, Pré. 
sirient rl:u Con"eil.fJui par· 
la de Mohamed \fahmowl 
pacha en termes élo· 
quPnts-

3) Un r:!i~m1r~ de S.E. Ra hl 
El Dîne Barakat pacha, 
sur la vie politique du 
défunt. 

4) lfn rliscours de S.E. Mo· 
hamed Hussein Heykal 
pacha 

M Des pOP!'iea de AhbM 
Mllhmonri El AklŒrl. 1" 
Khalil .Moutran, de Alv 
E:l r.arem bfly et rlP "fali­
moud Hru::san Ismail 

Des mes':ll<tgell furent envo 
vés oar AT.iz Fahmi pa.-hR. 
Loutfi el Savt>d parha et <\h­

. med Ma ber pacha, empt>chés 
oour des rais:ons de santé 

La viande 
"Kasher" vendue 

à des prix 
exhor~itants 

La comm1mauté lsratSJite se 
"lain! c!n fA lt que les honch~>rR 
<~nt prqfifé de ce que Je comité 
'le tarification avait exclu la 
viand-e ukaflh.f\r, du tarif pour 
imposer à le•.!ra clients des 

B orix exorbitants. ronchl•te La viande de mouton précé-
<iemment tarifée à P.T. 23 l'o. 

Frictionnez gorge et pon:nne a~ cet Ke est vendue couramment A 
onguent puissant. Il alllt comme un ca~· p T 30 t 11 d b f plasme et dégage des vaJ.><Urs rnbiica- · . e ce e . u oeu qui 
<nenteUSI'tl que vous Détad-.eler. ~oùta:it P.T 12 l'oke en vaut 

et P.T. 20. 
Le vonzha.ehi Chafik Samt 

•f!icier do bureau de l'anpro­
"isiollnement, a été chargé de 
'n~er une enquête et de rédi­
ge!· un rapport à ce sujet. 

________________________ _.. ________________________ __ 
! . tien des Dommages de G~rre l'admirable devise: Tous pout' 

On se trouve en présence d'un nouveau 
" mystère de la limousine noire " 

viennent àe lancer un pressant un, un pour tous. 
V oici le t.ezte de l'arrét ll •>ti- S.O.S. aux retardataires. La loi , quand elle sera voUe 

1 
ni.stér iel dotant Le Caire d'une "Dépêchez-vous de formuler ~!aira-t-elle cependant au pu­
'l"Ue "Abdel Ka.der Hamm pa- vos réclamations. Car nous n'R- blic? 
cha~ : vons plus rien à faire. Et com- L'homme des régions qui sem­

j Le Ministre des Travaux Pu- me les autorités ne peuvent nous blent ne pas être aussi directe-

L 'an imation habituelle avait de s 'établr pour son compte 
commencé hier matin, aux en- et de voir ses affaires prospé­
virons de l'Uhiversité à Gui- rer. 
zeh... Il ajouta que la victime était 

Une auto de couleur noire atmée par son entourage. Il 
portières fermées stationnait ne lui connaissait aucun en­
sur le côté droit de la rue, à nem1 excepté peut-être w1 cer­
proximité du jardin zdologi- tain Abdel Bari, négociant en 

ferronneries, avec lequel il a-
que. vai• eu un différend récem-

Les nombreux passants ne ment. 
prêtaient pas a t tention à l'hom L'ouvrier déclara qu'il a­
me recouvert d'un pardessus vatt vu son patron pour la 
noir qui se trouvait dans la dt!rnière fols la veille vers 4 
voiture et qu'i'ls prenaient heures p.m. 
pour un chauffeur enrlormi. La beLe-mère de Hassan So-

Cependant Dr. Naamani bey, liman fit les elogeb de ~:~on 
directeur de l'école de médeci- ger.dre en pleurant. .. 
ne vété!'inaire, qui se rendait Le beau-frère de Hassan dé­
.à son cabinet, remarqua. quel- clara qu'il l'avait vu pour la 
ques gouttes de sang sur les dernière fois la veille au ma­
vitres de l'auto. Soupçonnant tin. Il ajouta que la victime 
un drame, il avisa l'agent de entreteoait des relations sui­
faction dans les environs, le- vies avec une cedaine Fathia. 
quel informa immérliat~ment Il ne lui connaissait pas d'au­
le poste de police de la moudi- tre liaison ni aucun vice. 
rieh, Mt re. Hassan Wasfi, Qui est <r le duc l>? 
substitut le maamour du bao- Fakhry. un ami de la victi-
da.!' et plusieurs officiers se me confirma ces déclarations. 
rendirent aussitôt sur les Màis il donna de nouveaux 
lieux. déto.ils sur 'Fathja. 

Un cadavre gisait sur ta Celle-ci avait comme second 
hanquette de l'auto fi portait amant un chauffeur de taxi 
à la tête une profonde blessu- connu sous le sobriquet de «le 
re. Les éclats de sa cervelle duc». 
avait éclaboussé la tapisserie Quelryues jours plus tôt "le 
de l'auto et du sang avait re- duc, et sa maîtresse avalent 
jailli sur les vitres et les por- eu une orageuse dispute au 
tières. sujet des relations de Fathia 

Dans la poche gauche du . RV"C Ha'<san Soliman. 
veston de la victime, la police Fakhrv ajouta qu'il avait 
trouva trois pièces de dix riéc.onseil!é il y R quafr11 mois 
r-iastres en argent et une boite environ à son ami d'::tchPter à 
d'allumett~s Dans la poche sa maitre--se un manteau en 
droite, elle découvrit un ca:-- four:nrf' d'une val"nr 0,. rma­
net ne bons de pétrole au nom ranfe livres et ml'ils s'étlli"nt 
dP. Has~an he v Sol iman. hronillé pendant quelnue 

L'irlentité de la victime était s 'l 

étahlie. Il s'agi'<!'ait de Has-1 !!1!!!!!!!!!!!1!!!!!!!!!!!!!!!11!!!!!!~!!!!!!!!!1!!!! 
~an Soliman. nég-ocj::tnt ~n fer-· 
roneriP.R. peintures pf fournitu­
res pour const.:-nction". avant 
""~ ma~asins rue Mohamecl 
<\ly. 

T.a nr~~<>nr.e rians nne noche 
tiP 1 a vi rtl mf' ri'nn ion rna 1 rin 
\::"ir rplat.qnf !a n<>rnnidti""l 
et la saisie ti'imnort,..nt!'l ~to~k" 
--l'Mai•> et riP fpr <inn~ IPS dé­
"i\t~ clamlpc,tins ri'nr gros n~­
<YOCiant re'int l'attention du 
'<Uhstitut du Parquet. 

Les coT'st~h .. tions 
matérielles 

Entrt>-temps, deux personneR 
rmi oonnais<aient la victime 
rourntrert diverf- détail~ à la 
nolice. L'une d'elle<; ac.-ompa­
cma l'officier dn hurMn des 
invt>sttgat'on!' au domicile dP 
r.tn~~an Sol'man pnis fln bu­
rNIU de ce dPrnier et enfin au 
.-afé ot'l il avait !'hR.hitnde de 
"'e re"cire. Le .;eronrl témoin 
s•g-rala à la police Cf11P la vlc­
·tmP entretpnait rle!' relations 
'<nivies avPc une fpmme mariée 
dnnt il rlonna Je nom ... 

La police rPI!'va le numéro 
de l'auto qui t>st u1~311n T.e 
~omptPnr kqomP.trirrue enn~­
g-istrait 42'.? kilomHres. Le 30 
'anvier écoulé la victime a­
vait acheté hnit gallons de ben-
7.1re en utjllsant un bon de 
<-on carnet à e~sence, 

L'au 'o fut remorfJnée juR­
nu·au département de la mé­
rleclne lézale et le <:adavrp 
transnnrfé à la morgue. 

Le Dr AhmPri Hul>Seln Sam! 
bey, mérleri n-Jégiste, procéda 
Il l'autopsie q11i révéla que le 
1écè$ était rit) à une rracturP 
'ln cra.ne suivie d une hémor­
rRgie et de l'éclatement du cer­
veau. 

Les criminPis avaient lié les 
mains de la victime an moven 
rf'un mouchoir en toile hlan­
<'he. La ceinturp de la vic~lme 
Hvait sPrvl à attacher son 
hras droit à sa Jamhe Pt Rn 
anvate avait été employée 
l'omme hâlllon. 

L'autopsie permit également 
rte con~tater que le dl:cè>, re­
montait à moins de 24 heu­
res. 

Le service d'ar.thropométrie 
re!Pva, de son cô 'é. de norn­
'">reuses empre!ntee digitale!! 
'<nr diverses parties de la voi-
fnres. ) 
Les déclarations de la 

femme de la victime 

FUYANT BENGHAZI 

De nombreux 
Tripolitains . , 
sont arrtves 
à Alexandrie 

Plusieurs habitants de Ben­
ghazi, âccompa:gnés de leurs 
femmes et de • Jeu~s enfants 
sont arrivés dans la soirée de 
l'amedi dernier à Alexandrie. 

Appréhendant de retOmber 
une fois de plus entre les 
mains de l'ennernl ils s'é-
taient emp~essés de prendre 
la fuite dans des autos à l'ap­
proche des troupes ax:istes. 

Une partie des émigrés ae 
Ront riirigés directement vers 
le Caire, alors qne le restant 
s'est rendu à Alexandrie. 

Les benghaziens ont passé 
la nuit de dimanche au g-on­
Yernorat d'Alexandrie. Hier 
matin. ils ont été ramené a.u 
gouvernorat du désert occi­
-lPT1taj tiont il~ riél'endent. 

Parmi les émi!{rés SP tro•lVe 
t<l Raved Has~an el Khattah. 
co11sin d'El Sayed Idris el 
<::pT)OUSi=;Ï. 

Les émigrés charg-èrent leur!'i 
effe'~ sur de!'. camions de 
•rarsport et quittèrent Ben­
~rhR zi. alors que les troupes 
ifalipnnes et a llemanties !'e 
trouvaient à nne centaine de 
kilomètres de la v;rle. Tls ml­
rent trois jours pour franc'hir 
la distance jusqu'à Alexan­
drie. 

Les émigrés sont certains 
nue l'enremi &e veng~rait sur 
leur parentE' qui n'ont pu quit­
t-er Beng-haLi lis ont toute­
fois demandé à ne pas divul­
g-ner leur<; noms afin de ne 
pas augmenter cette vengean­
ce. 

Les émigrés ont également 
parlé rie<; problèmP.s de l'ap­
provisionnement de la popula­
tion sous l'occnpation italien­
ne. La ration dP farine n'excé­
dait pa!'l les 180 grammes par 
jour e~ par persqnne. Le prix 
offciel du kilo éiRit de 2 lire& 
70 centime>,. Mais la farine 
P.tait verdue au marché noir 
au prix de 30 et de 35 lires le 
kilo. Le sucre a atteint le prix 
rie 80 lires de kilo. 

blies, laisser chômer, elles ont décidé ment menacées que d'autres, pro-
Vu le Décret du 9 janvier de nous dissoudre. Allons, faites testera, alléguant n'avoir pas à 

1939 relatif à la dénominatinn vite. Autrement, c'est nous qui payer les pots cassés du voisin. 
temps à cause de ce conseil. 

Fathia, la mai t resse de la 
vic t ime, filt interrogée à son 
tour. 

des voies publiques; ne ferons rien". Oubliant ainsi que c'est pour 
Sur la pronosition du sous- trop avoir né~ligé le sort du voi-

c J'ai connu Hassan Soli­
man, dit-elle, il y a p rès 'le 
deux ans. Mais à la suite 
d'un désaccord j'ai rompu 
mes relations avec lui depuis 
su mois environ. Depuis. je 
ne l'avais rencont..ré qu'à deux 
reprises. 

secrétaire d 'Etat. Ce cri d'alarme nous remp!it sin, quand bien même ne fùt-il 
d'aise. Phît au ciel, en effet, que pas immédiat, que maint indiVl· 
ces Commissions n'aient plus .ia- du se voit obligé, un beau jour, 
mais rien à faire. Cela signifie- de défendre sa propre maison.. 

«Ces rencontres avaient eu 
lieu sur ses demandes pres­
santes et réitérées. La derniè­
re en date remonte à trois 
jours. 

«Je me rendis en sa compa­
gnie dans son auto, qu'il con­
duisait lni-mème, clans une 
pâtisserie. Nous avons déjen­
né ensuite dans un re"-tanran t 
de la rue Elfi hev. Nous ren­
contrâmes là deux solriats 
hinrlou.<: qui p.rir'ent d~s con­
sommations à not!'e tahle. 

•·Après une promenade .;n 
ville j'ai quitté Has'<an Soli · 
man à la gare du Caire. J'~­
fai~> accompagnée d'une jeun!' 
fille». 

Fathia. aiout.a qn'Plle n'<t­
vait plus revn la victimP ri<>­
pnis et nia avoir eu nne rlis­
pnte avec < lP rin.-, au sujet r:!e 
c:on premier amant. 

L'amant No. 2 reconnut qu'il 
connais•ait dE~lllis longtpmns 
Fathia. Mals il avait cessé rle 
la voir depuis deux ans, ayant 
été éloigné du Caire par son 
travail. 

Le chauffeur était revenu au 
Caire en congé il y a nne ving­
taine de i ,. r!'.. ·Il avait ren­
contré Fath .a qui l'avait char. 
gé de lui chercher un appar­
tement. 

«Le ducn avait trouvé un ap. 
partement à Choubrah que 

ARRETE: 

Article ter. 
Le nom de "Chareh El Ar­

hein" "'embranchant <le Chareh 
'1\asr El Aini. du côM P'lt. et se 
~erminant à Chareh Elhami, •lu 
~lité onPst.. rlans le auartier <Il' 
T{asr El Donhara, ki sm d' Abrli. 
""· est remnlacé nar le nom ·1e 
"r.J..~.,.Ph Abdel Kader Hamza 
Parl-,a". 

ArNrle ~. 
Le n;,.,<'+.eur Gé,t..-al <le l' Atl­

rn;nistration <lu Tanzim "st 
~h"'""'é de l'exécution du présent 
~rrMé. 
'JD.L.R. 

z, n,rhf! . (,.,n,t,, .. pf nrn.,.,.,.;;. 
tfl:irP d, .;,,r.,,l " A 1 Rrtlaflh" fut 
•m f1rrrr"1 ;mtr»rtl.;,.tp et un hmn­
>ne de lettres éminent. 

~e qmnwr-nP.mPnt a te??u à 
hnnnrPr. rt.?OPC rrt.?Rtm. "a mémn;­
... P P"' rfl)n'Yirr"nf .~Mt ')1.()m. n 'W'ttP im­
portante rue qe ta capttate. 

LE BUDGET 

Les cré.dits pour 
la Dette publique 

Le oroiet iu nouveau bnri.get 
de l'EtAt ponr le prochain 
exercice financiPr prévoit dans 
re chapitre des dPpenses un 
cr·édit de L. E. 5.247.000 qni 
"-Ont affecté-es aux besoins de 
la Dette Publique. 

Fathia venait de prendre eo D11ns ce montant fignre une 
location. somme de L.E. l.O'lR R16 r<"pré-
,,c·est à quo! se résument mes sentant les intérêts de r~m· 
dernières rencontres avec Fa- prunt cotonnier et l'amortis!'e· 
thia n, cor.clu:..!J. ment d'une partie de la Dette. 

L'enq-uête se poursuit et la Le dépôt a été fait tians les 
police suit plus ' eurs pi~tes qui 1 dtllois constilutionml.s, c'est-
lui paraissent intéressantes. à-dire avant If' ter février 

présentera 
sa féerie musicale 

rait que les oiseaux de l'Axe sa 
c;ont lasstis de pondre sur nous 
leurs oeufs un peu trop durs. 
F.t, comme dit l'autre touchons 
riu bois ... 

Soit. 
Mais. il y a des dégâts. TI y a 

<>u anc;si, hélas 1 des morts, ies 
bleR'IPS ... 

Qu'a-t-on fait oour eux? 
A-t-on Pvalup le préiudice qui 

leur a étP ·causé? Les en a-t-on 
;nAt:~TYlni~é~? 

~i oui. il ne nous semble pas 
aue re s'>it dans une mesure 9 a­
H~f'~;san+e. 

Oui. Pvitlemment. La sroer~e 
"nntinne. Et le navs rnmmence 
li. n.,;.,e <le se tronvPr face à 'a 
rt.alité qui revH la hise """leur 
~, nain <le cirr.onc;tance. Ce oui 
.-.bli~e le sronve,.n<>"'Pnt à pev,. 
qer anx intPrêts collectif!! av-tnt 
<te panser les plaies individuPI· 
les. 

Aussi bien ne rleman<lero•1S· 
nnnq nas à l'F.tat <l'onP"Pl" dPs 
nr~l?<v ... ,.,.,Pnt<; ilans le~< coffres du 
rn;.;,;,:;>ère rles F:: 2nces ~,r.IJr 
sonla..,.er 'es vi<~C . "'I':S <lee< r.?ids 
atS~ons. 

Mai<; il ,, r.. ur.e autre ~!'1u­
tion. Et no~s rro -ns f:_.J\"uir •1'1' 
,1Je est en "'""t:.tinn. CPHe .!e 
l'a•snran~e nhH.,.atnire contre le!'! 
risnnes découlant des bombard~­
me,.,ts. 

Un léger. très lé~rer prélève­
,....l'nt serAit alors onéré sur 1•· ~ 
biens - narrln'l. snr les rPVPnn .. l 
- nes narticnliers. qui servirait 
li. la """"t.ih·~ion rl'nn fonrls le 
garantie ~réré nar une adminis­
tration gouvernementale. 

Le nroiet. dont nous ne con­
nai,;~"ns encore ancun détail, est 
"X<'Pllent en son es~<Pnce. 1T roT>· 
~r.st;~., cette soJi<!aritP sociale ~ 
laquelle. tant cle fois. nous avons 
çait anpel autrement aue SO'I~ 
'"' fol""'e a~ré,.hle <le l'exercicE' 
<l'un devoir prétendu aui proc<1· 
•·e avant tont. un indicible plai­
sir à son auteur ... 

c.vec musique de 

C'est pourquoi l'habitant rle 
zônes éloi"'l!ées de celle du dat\­
ger palnable doit comprendre 
que l'accomnlissement de cette 
action de sol:flarité sociale par­
ticipe de la défense préventive ùe 
son intérêt propre. 

La loi est donc bonne. En son 
p'rinàpe, du moins. Car. répé­
tons-le, nous ne sommes pas 
dans le secret des Dieux. Nous 
ignorons rlRns quelle mesure ~lie 
prévoit l'indemnisation des vicii· 
mes de l'ennemi. Nous ne -;a­
vons même pas si elle aura nn 
.,u.,t rP+rn;.rtif nui. en cette ma­
tière, s'imnose de facon plus e­
vidente qu'en matière fiscale ... 

Mais, quelle <m'elle roit, qtt~ 
l'on fa.:.:<> vite. UnP Cnmmis,.ie>n 
y trav11.ille à la Chambre. Par­
f,.it. Tv!' ais, de I!Tâce raoidement. 
Avec la con vi clion aue l'oeuvre 
entrenrise est bien nlus salutaire 
que de vaines parlottes politi­
ques ... 

Car lee: muti1és sont 1!, qui 
sttf\ndent encore le prix de leu!' 
chair. 

Maftre BOLBEC. 

Les billets divis:onnaires 
en circulation 
L.E. 2.809.150 

Le montant des coupures df­
vh:.ionnalrPs de dix et cinq 
piastres mises en circulation 
jusqu'à fin iécembre 1941 a at-­
teint le chiffre de L.E. 2 mil­
lions 809.150. 

Cette monnaie divi,;ionnaire 
comprend L.E. 1.960.000 en bil­
lets de dix piastres de L.E. 
RMl. 15() de billets de cinq pias­
tres. 

BACH·- SCHUBERT· DUKAS 
TCHAIKOWSKY • BEETHOVEN 

exécutée par 

L•ORCHESTRE PHILHARMONIQUE 
OE PHILADELPHIE 
sous la direction de 

L 'éponse d.e la victime qui 
hahitP Guizeh est a.tree d'nnP 
trentaine d'année. EIIP décla­
ra qu'elle avnif vécu henren<.e 
avec son mari qui !ni interdis­
~att pourtant de !-.ort!r seule, 
ma.ls que lui passait le plus 
clair de see soirées bors de la 
111aison. 

Fa.thla -c'est le nom de l'é­
ponse - aiou'a qu'elle igno­
rait tout des affaires rie. son 
mari, de son commerce. dP se~ 
finance!'. et de ses relations 
1nnonreusea avec d'autre~ 
femmes ... 

A la suite de l'occupation 
de Benghazi par les troupes 
britanniques la ration de fa­
rine avait été portée immédia­
tement à 34) grammes par 
jour outre une ration de cent 1 
grammes de riz par jour et par 

E'le fut très étonnée et t.rès 
11ffectée en apprenant le cri 
me . . Son mari s'était rendu la 
ve11le au matin a son bureau 
et n'était pas revenu le soir. 
Elle avait cru qu'il était parti 
<!Il voyage appelé par une af­
faire urgente. Tl avait cl'ail­
lenrs l'hnbitnde de ~!\'absenter. 

lhrahim Na<r, employé au 
>:<ervice r:!e la victimP, fut con­
V'II'Jué par le Pa rf'(Uf!t. n rion­
na divers détails concernant 
1 état des finances du commer­
çant aim.i que les vicissgudes 
gu'~ avait rencontrée& .avant 

personne. 

La navigation 
fluviale 

D'anrès le rannort rérli~~;é nar 
les soinc, litt ministère li<>s Tra· 
vaux PnhHcs. les conditions de 
'<t TlavhraHon fluviale en 'R'~tnt,. 
~t RMse Eln7Pte seront ;;atisfal 
·~-ntes au cours du mois de (é 
vrier. 

La navil!',.tion era Tl,.:atlcahl" 
'~lT tontes les- hr"n"hes rlu Nil 
sauf pour les répons interdit.ls 
pa.r ordonnance m.ili taire. 

N.B.-Oe sorr, UNE SEULE 
A partir du Mardi 3 Fevrier 

plaoes à l'avan06. 

ud 0 isr 
représentation à 9h. p.m. en l' Auguste Présence de S.M. LA RE!lNt:. 
QUATRE représentations par jour-10 h, 30 a.m., 3.15, 8.30 et 8.30 p.m Réserves 
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20th. CENTIJBV FOX présente 

sensationnel ! Un ouble programme 

PARTIR DE CE SOIR 
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La 
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belle 
montre 

Suisse 

Les bruits qui courent 
Les derniers événements ont don­

Jié lieu à des rumeurs dl Y erses que 
le Prem!er mtnisrre a dQ démen· 
tir. Le «Hala eh» ecrit il. ce SUJet: 

Le presta.ent du c.;onsel! a nilS 
un terme a. mc rumeurs q ut se 
sont rèpanclu ces Jours dernier<~. 
rumeurs sans rondement e~ qln 
étalent inspirées par «le pla.lsll' 
ma.ladit de voir les choses on 
noir». 

Le Premier a. dit: 
« En ce qui concerne une In­

gérence, l'adresse d'un ultimatum 
ou des récla.ma.tlons précises cu 
côté brlmnn!que je voudrais vous 
affirmer que depuis que J'assu­
me les charges du pouvoir, ma 
politique a été d'empêcher toute 
lnsérence étrangère dans nos • -
fa.lres. Je rends grâces à. Dieu 
pour avoir réUSSi à. réal!ser co 
but. 

11 n'y a pas de doute que ce 
pa.ssa.ie de la déclaration du Pre­
mier sera accu eUH a. vec sa.t!S!ar.­
tlon parce qu'JI établit une rea­
lité nécessaire depuis ta. conclu­
sion du traité anglo-égypt!en en 
1936. Cette déclaration a démentl 
des rumeurs mettant en doute 
cette évidence. 

Nous ne pouvons que souhaiter ' 
"loOir les colpa.Tteurs de t-elles ru- 1 
meurs se dispenser de les répan- 1 
dre. Ce n'est pas le moment tte 1 
répandre de faux bruits. L'heure 
est plutôt à la. sol!darlté et a. 
l'union a.u service du pays dans 
une des phases les plus critiques 
que tta.verse le monde. 

Ce qu'en pense 
le Wafd 

Ponr répondre sans doute à des 
déclarations rattes par ses rivaux 
le uWafd el !\lasrl>> publla.1t hier 
soir, un Mltorla.! bien encadré et 
a!nsl conçu: 

Sous l'lnsplra.t!on du moment. 
On demanda à un ho=e de 

lettres: 
- Quel est le plus vilain de 

tous les défauts ? 
- Le mensonge, répondit-Il. 
- Et quel est le plus mauvats 

des mensonges ? 
- Celui où le menteur est par­

faitement conscient de la. fausse­
té de ce qu'il d!t. 

- Et quel est le plus terrtble 
des menteurs ? 

- Celui qui ment en sa.chanll 
QU'li ment tout en étant persua.ae 

que les gens ne se doutent pas 
qu·n est consclellt de son menson­
ge. 

Où vont les denrées 
alimentaires 

Le <Olokatta.m» accuse les res­
taurants, J,es bars et les établlsse­
meuts de sandwiches de contri­
buer à ta. crise des produ.üs ali­
mentaires: 

Alors que le gouvernement re­
copunande aux gens l'économie 
dans la. consommation, en volt ces 
ètabll.ssemen ts pousser parto'utl 
corçme des champignons. Ces éta.· 
bllôSeiDents consomment de gran­
des quantités de produits allmen­
ta.lres et notamment beaucoup ae 
v!a.nde alors que Je gouvernement. 
a interdit ta. vente de la. viande 
trois jours par sema.t.ne. 

Le gouvernement éprouve beau­
coup de difficultés à avoir du blé 
et ces établissements publics con~ 
somment beaucoup de pain. 

Ce n'est pas le moment de bla· 
mer les autorttés \)OUT les autorl.sa.­
tlons qu'elles accorde à ces éta­
blissements Qui ont ouvert leurs 
porteS delluls le d~but de la 
guerre. 

Mals le moins que l'on puisse 
ra.tre est que le gouvernement 
prmlte de cet éta.t de cho~es afin 
que le public ait quelque conso­
lation. 

Par ordonnance m11!talre le gou­
vernement pourra.!t déclder qu'à 
partir de ce Jour aucune pension 
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aucun bar, aucune pa.ttssorle, a.u­
C\lll établtssement vendant des re­
pas légers ne pourra être lnstal· 
lé sans une aut.orlsatton S!.léciale 
du gouverneur mlllta.!re. 

Et que le gouvernement s~­
presse de ~rtager les béué!lces 
des établissements déjà exl.stants 
dans des proportions équltables. 

Le plan russe 
La tactique des Russes est com­

mentée mu le «:lloka.ttam>~ dans 
un article de fond: 

Les Allemands comptaient pou­
voir aménager des lignes fortifiées 
\)Our Y pa.sser l'hiver. Mals les Rus­
ses ont déjoué leurs plans. Us ont 
talonné les Allemands pour les 
em.pbcher d'aménager oes lignes. 
Ds essayent en outre de percer les 
lignes e.llemandes en plus d'un en-

clrolt afin <le les diviser en quatre 
tronçons. 

Les Russes voudralent !soler c•s 
tronçons a.tln de les encercler et 
de les anéantir par la suite. 

n convient de noter avec !nt~ 
rêt le trop grand nombre de tu­
:va.rds dans l'armée allemande au 
point que l'on a été obligé cie 
Qlarger des pat.roullles sPéclales 
de poursuivre ces fuyards pour les 
châtier .. 

La revue <ill Isuelna écrit de 
6011 côté. 

AV PRINl"E:IlPS 
_11 semble que les Russes salent 

decldés à déclencher une vaste of­
fensive au printemps prochalrl. On 
affirme QU'Il y a des forces rus­
ses QUI n'ont pas enoore combat­
tu. Ma.!s l'armée nouvelle manque­
rait de matériel. 

M. ChurchUI auratt promis de 
pdursu!vre la fourniture da ma.­
tërlel à. la Russie. 

Nouvelles du Liban 
1 

(De notre correspondant particulier) 

Le banauet .de la presse 
étrangère 

L'Association des correspon· 
dants de la presse étrangère a 
o,ffert en date de ce jour à 
l Hotel St. Geo~ges un banquet 
e:: l'honneur des Chefs des Ser 
VIces de la Presse et de la Pro­
pagande. 

On remarquait parmi les in­
vités M. Lassaigne, chef ,;u 
Service de la Presse à la Dé­
légation générale de la. France 
Libre, le Major Roselly, offi· 
cier britannique de liaison 
Cheikh Khalil Tlkieddine, :m.J 
du Bureau de la Presse du go-:1· 
ve1·nement libanais, l'officier (;e 
la Presse de la Spears Mission 
et le censeur militaire. 

Les membres de l'Associati:m 
présents à cette invitation re­
présentaient les journau." et J•.s 
agences suivants: " Times, " 
"News Chronicle," " Reuter , 
"Associated Press," " Uni~d 
Press," "La Bourse Egyptienne;· 
"The Palestine Po~t;• "Al Mo­
kattam," "Al Balagh," "Al Mas­
ri." 

Dès que le banquet prit fin, 
M. Dehaibis el Murr, correspon· 
dant du "Times" et président 'le 
l'Association prit la parole. 

Après avoir souhaité la ble•1-
venue à ses invités il donna • n 
court aperçu de l'histoire de 
l'Association et des buts qu'elle 
poursuivait, qui sont notamment 
de renseigner d'une façon exac­
te l'Etranger sur les 'évènements 
syriens et libanais et de facili­
ter la tâche des journalistes é 
trange1·s éffectuant des•missions 
dans le pays. Mr. Murr termina 
son allocution en levant son ver­
-re en l'honneur de la France li· 
bre, de la Grande-Bretagne, des 
Alliés et du Liban indépendant. 

Après le président, 2 membres 
ie l'Ao:sociation prirent la paro­
le M.M. Zeid&ne Zeidane, corres­
Pondant du Mokattam et Charles 
Helou, directeur du "Jour" de 
Beyrouth et correspondant èe 
l'Agence Reuter. 

Puis ce fut le tour des offi­
ciels. 

M. Khalil Takiedd.ine remercia 
l'Association pour son invita­
tion, l'assure de la sollicitude 
iu gouvernement libanais et 
chargea ses membres de tra <J~ 

... 
mettre à leurs représentés de la 
part de S.E. le Président de b 
République, M. Alfred Naccache 
les sentiments de dévouem~•.t 
que le Liban now·rissait à !'.;;­
gard des Alliés. 

Enfin, M. Lassaigne, Ch,.f du 
Service de la Presse elôtt~rant 
la réunion assura étzn.le!l<CJ.t 
l'Association des bonn;;; r.!!<fo· 
sitions de la Délégation g-énô:c.­
le et déclara que la Prao~ li­
bre ne se trouvait au Liban nue 
pour re~plir sa mission sécu­
laire qui se résumait dans l'i· 
déal démocratiaue établi sur 1::s 
principes de Hberté et d'égali~é 
entre tous lE'~ "'toyens. 

.:-++ 
Dans sa dernière réunion, 

l'Association de la Presse étran­
gère a décidé de donner tous les 
mois\ un banquet en l'honne•tr 
d'une !<I"ande personnalité poil­
tique du pays; Le Président rle 
la République Libanaise se!"a 
l'bote de l'Association pour le 
banquet de février prochain. 

Le ministre des Mfaires 
Etrangères de Syrie 

se rendra prochainement 
en Egypte 

M. Fayez Khoury, mirustre 
des Affaires Etrangères, de '3y­
rie, a déclaré que les premiers 
représentants diplomatiques ~s­
riens seront très prochainement 
nommés. 

Une légation sera d'abord 
créée au Caire. Une autre lé~­
tion sera créée à Djeddah. 'Tn 
Consulat Général sera ·ouvert à 
Jérusalem. Ainsi les premiers 
diplomates syriens seront nom­
més dans les principaux pays 
arabes. 

M. Fayez Khoury compte, en 
·outre, se rendre personnelle­
ment en visite officielle en Pa­
lestine et en Egypte afin d'i­
naugurer les relations diploma­
tiques entre ces pays et la Sy­
rie, 

Les relations 
commerciales entre 
les Etats du Levant 

et les Indes 
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Parlant des relations com­
lllel·~iales et économiques entTe 
'a SvTîe et les Indes, une œ .. -
o;onnalité syrienne. connue dans 
1es milieux commerc;aux à Bom­
bay, a fait la déclaration sui­
vaJ>te: MINU"(E/ -· AVE.Z.-VOU~ PENSe A 

Moblloll 
"Wos éehan~<:es comme-rciaux 

avec les Indes nrerment de jotrr 
en iour une imnortance plus 
crrande. et les cornmP'""ants sv­
riens fondent sur ce débon<'hP de 
crrands 'esnoirs pour améliorer 
la situation économique de lenr 
nays. La Svrie oni importait 
<ies TnrJes de nomb-reuses mar­
chandises notam,..,ent des soh­
ries et rJes matières premièri!S 
a a<'cueilli avec nne Cl'rtaine an­
nrl'l,.,nsion le dP.,.len<'hement ~" 
<'.onflit dans le Pacifique. Mais 
l'on neut affirmer à ce suiet 
que l'anêt des échano-es entre 
les deux pays ne saurait se pro­
lrm~rer longtemns et que des me­
sures sont acmPlleme11t prise~ 
nar Tes antorités pour une re­
rn·ise r,.-nide des él'hange3 sm· 
une échPlle encore plus grande 
que n~tr le passé. 

"D'lmnorlants stocks de m<lr­
chann;ses se trouvent accumulés 
~1\ns les norts intHens attenilAnt 
leur embar..,,H•ment à destina­
tion de la Syrie··. 

Les relatinns 
commerciales 

syro-palestiniennes 
Le gouverneme!lt svrien pro· 

cède actuellement à la mise au 
point n'un ohm de vaste enver­
g-ure destiné à favoriser le dé­
veloopement et l'extension •les 
&changes commerciaux entre la 
Svrie et l<>c; aut.,.,s pays ara­
h<>s. notamment l'Egypte et la 
Palestine. L'P«<:n-r cle la nrocltlC­
t.ion industriPlle il"ns ce derniPr 
navs est auinu-rn'hui tel qu"il 
nermet à l" Svrit> de trouver 
chez r;es "-oi<:in~ du 1<n<i l!l olu· 
nart des nrorlnits ou'eJle imoo!"· 
tait nrécêdemTT\ent rlê nays 
loiJ"ItAlns et oui auiourcl'hui RP 

--. ... &f;.,.,t ou sont Pn na&se àE' 
1 dis-nll....,ltre graduellement du 
march& 

L'humanisation 
de la guerre 

Le. 11Rayon d'EJYpttm souu,ne 
une Intéressante Initiative ùe la 
conrérence panamérlcatuc de IUo: 

Nous ne connalssous pas encore 
toutes les décisions prises à. la 
Conférence panaméricaine de Rio 
de Janeiro qui vient de se terminer 
et à ln.quelle prirent part vingt­
une nations. Cependant la presse 
a reçu communication, d'Un projet 
approuvé par tous les participants 
et qui se rr..pporte à. l'humanisa· 
tian de la guerre. Il condamne «la 
pra lq ue cons!stan t à u t\l!sar les 
prisonniers comme otages, et les 
re:présaliles 'exercées sur eux, 
comme con tra.lres aux prlnct.pes de 
droit !tlternat!onal et aux senti· 
ments humains auxquels doivent 
se soumettre les Etats au cours 
des hostilités » 

Po11r conclure: 
L'apport de la Conférence de 

Rio dans le grave problème do 
l'humanisation de la guerre pour· 
ra, espérons-le, exercer une in­
fluence salutaire. En tout cas, u 
servira à. fixer les responsa.b!lltés 
et à préparer de justes sanctions 
pour le Jour de ta. redd! tlon des 
comptes. C'est pourquoi nous nous 
réjouissons de savoir que l'Amé­
rique Latine s'est lntéreuée à cet­
te question d'a.ctuallté. 

Une surpnse 
La revue <tAI • ls~el.n» annonoe; 
Cartalrles personna..J.&é.s mUito.!r 

res disent que l'on s attend à. voir 
proclamée au mol.s de ma.rs pro­
chain une surprtse m1llta1ro heu· 
re use. 

Qu'est-ce que cela paut-11 bien 
être? 

Au désert de· Libye 
Où en est !a sltuatfon te de­

mande la même revue?: 
Les responsables croient que 

Ro=et ne compte pas poursui­
vre son offensive. Ce qu'il 3. voulu 
c'est mettre à. l'épreuve la ferce 
des Alliés et les empêche:r ete pour+ 
suivre leur a.vanoe jusciu'à 'l'ripoU. 
Mals la situation en Libye est tou­
jours Instable. Certes les tanks 
brttanntques sont plus nombreux 
que les tanks allemands ma.!s ces 
derniers ont des appareils à plus 
longue portée bien que les tanks 
britanniques soient plus rap1des. 
Mals tout ceci n'empechera. pa~ 

Sa.lib Sanny pacha.:- Heu ... 
les ministres ne sont--ils pas so· 
lida.ires? 

Sirry pacha:- Evidemtment 
mais pourquoi me t:ùnnandez-vous 
ça? 

Sa.my pacha.:- Oh! Une sim­
ple question. 

(Al Messa.war). 
Rommel de tenter une grande a­
venture. 

On remarque le !alt que les Ita­
l!ens ne participent presque pas 
b. la batailla. lis ne 6'occu.pent que 
de J'approvtslonnernen t et de la 
garde des voles de oommunlca-­
t!on. 

Rommel est )'eaucoup plus près 
que ses adversaires de ses bases; 
au début les Allemands a':a.!ent 
réussi à. entraver les votes de com.• 
munlcat!on cles l3rltann!ques. Mats 
ces derniers ont pu en fin de 
compte surmonter cet obstacle. 

La 
de 

lanterne 
Diogène 

l\L Karnel el China wt rédacteur 
à l'«Ahram:n écrit danS la revni! 
<tAI Isneln>>: 

Parlant de l'&pprov!slonnement. 
Wahld bey el Ayoub! dit: eLa pro­
blème ne consiste pas dans l'in­
sutr!sa.nce des céréal~s mats dans 
le manque d'hommes.» 

Un ancien Présldent du ConseU 
qui 66 trouvclt là dit: «Ce n'est 
pas exact. Il y a. beaucouP d'hom· 
mes dans le pays.«Et se retournant 
du oOté de la rue cet"\-& Excel!ence 
ajouta: •Voyez comme les hommes 
sont nombreux?~> 

Mal.s Wahid bey cita cs vers du 
poète: 

cEn ouvrant le$ yeux, men re­
gard se pose sur beaucoup ••• et 
pourtant je ne vol.s rien.» 

t'lus loto: 
On parlalt de politique et de 

llttérature chez Mak.ram Ebeld -pa· 
cha. llentret!8D tomba sur lœ 
poètes. Nous demandAmes à. Ma­
Jtram paella quel était le poète 
ua. be qu ·u prétéralt. 

- El Moutanna.bbl. mo répon­
dlt-U. C'est un poète qui chante 
avec son esprit. Il a. su faire pUer 
la. langue à la merci de son Imagi­
nation et do ses pensées. 

Le IDlmstre 
et les chiites 

Les pa.rtl.an~ llo rtte ch11te nnt 
de.<o coutume.;; Qui tendent peu à 
pen di•paraltre. s1 l'on en <'rott 
notre N>afrère «El :\la_~rt etrend!n: 

Les ch11te5 ont une opinion ~n­
ticuliére au suJet du meurtre d'El 
Hussein. n ét'l.lt d'us11.ge de com­
mé'"ftorer ce ~rm venir par l'organi­
sation de cZ1krs• et par des -pro­
eer.stons on V03'1llt alors leS <"hl'· 
tte' pa:r<'ourlr h• ville aveo des 
sabres. des coutela.~ et des ehatnM 
on fer. L'Un &e ble•••tt: l'autre 6'9 
t>a1JDa.1t; un troulilme se lillo­
tet• les poignets ~~oans -parler 
d•anttes manifeatat!ons dsst!D6es 
à man!!ester laur r6p:obe.t1on du 

meurtre de 1 'Imam el Bu.sselll. Et 
c'est ainsi que le cortége arrivait 
à la mosqu6e d'El Hussein. 

Le gouvernement a. pu empêcher 
cette boucheries sa.Jsonnlèro au 
cours des dernières annéee. 

lais ces braves gens tiennent à 
leurs comumes et nota.mment à 
l'habitude d:égorger à cette occa­
sion du bétaU pour Je distribuer 
a.ux pauvres en souvenir ae l'Imam 
Mals les clrconstanœs de la guerre 
ont voulu que ce jour-là soit un 
des jours où la vta.nde est Inter· 
dito. Les chefs du mouvement de­
mandèrent donc au mln!stre de 
l'Approvts!onnement une autorisa· 
tian qu'!! re!usa de la man!.ére h;. 
plus catégorique. 

l 
peaux d'orange. Elles jonchent auli­
s! bien le trottoir que la chaus­
sée. Sous des dehors Innocents. 
elles attendent traltreuscment 
qu'un malheureux passau~ pooc le 
pied sur elles et... rutche... uno 
courte gltssa.de, une chute ct quel­
QUe chose de contusionné sinon 
de cassé. Remarquez aussi qu'en 
traversant une rue ou de~ volee 
de tran:.way, on risque bien en 
tombd.nt par la !auto d'une· pea'u 
de banane, d"être réduit en chair 
a pA.té par quelque véhicule. J'al 
!alli! mol-même me rompre le cou 
à. plus d'Une reprise en posant tn• 
consciemment le pied sw· une da 
ces 68-tanées pesux de ba::~ane. 

La question fut soumise en haut Passe encore dura.nt Je jour, ail 
l!eu à une personnalité Qui ardon- peut bien à. la rigueur les éviter: 
na que la. v!anf!e soit autorisée ce ma.!s pa.r ces nuits de black-out, 
jour-là. pour tous. Du reste oe.tte 11 n'en est pa.s de même. n ra!t 
date <mardi dern!erl coinclda.!t a- s! noir qu'on n'a qu'à. se résigner 
vec la fête de Ashoura., une fête · de suivre les caprices de Dame 
sacrëe pour tous t~s Musulmans. Cha.nce. 6! l'on en es~ favorisé, on 

Les 
de 

embarras 
la rue 

Des accidents dus à des pelures 
de bananes tns!1lrent au <cBa_yon 
d'Egypte» les rét!ex.!ons suivantes: 

Oh! ces maudites peaux de ba· 
rumes. on les trouve partout. en 
toute satson. a.vec leurs soeurs !es 

a le bonheur de rentrer chez 501 
sain et sauf. sinon c'est bien sou­
vent en trainant la Jambe. 

Jusqu'à quand donc cet état de 
choses durera-t-U? A quoi sert-11 
d'Installer dans toutes les grandes 
rues des paniers s'Us sont destinés. 
à rester perpétuellement vides ? 
Pourquoi. à llnstar de cert3.lns 
pays, n'1n!Uge-t-on pas une amen­
de à. tous ceux qui sont surprle 
en flagrant délit, jetant des peaux 
de bani>!les ou 4es pelures d'oran­
ges? 

LE CAKE DU BLESSÉ 
Sous le haut patronage de S.E. Lady Lampson 
et du général d'a mée Ca:.roux. délégué gê 
néral et ~ommandant en chef des Force 

Françaises Libres du Levant 

(Oeuvre fondée par Mme Renée DaveUy en 
collaboration avec <<La Bourae Egyptienne)') 

Liste des dernières donations 
M. Oswald J. l"!=ey; Mme 

Agh!on; M. et Mme Tortl.U!&; 
M. Snowdon !:Iedley; Mme Hetn• 
merle; M. ,Pastrouats; M. Georges 
(Alexandrie); Direction Catlton­
Metropo11tan (Alexandrie); Dl­
rection Pna.Jéron (Alen.D.!111.eJ; 
!)!. Metzger; Mo. lctllo Perugla, 
Q.A.. Bondi et Fils; La. Loge cu..e 
NU du Grand Orient de n~; 
M. et Mme Maurtce Oabba.h; ~1. 
E'!.erre Sierra; M.alSOn Vltta et 
Co.; Mme Georgel;te Wa~n; llot. 
M.L. Franco; M. .L~o A.ncona; 
M. Cha.rlee lll.lnclg; Mme ~· 
ges Ma.roun; M. et Mme Maurlce 
Muhlberg; Dr. Guido R1so-LeVl; 
M. Bubby Qrs!n1; V pour vlotol­
re; Direction Restaurant New 
Star; M. Albert Ca.mel Toueg; 
Mo. Joseph Hutte!; Groupe gaUl­
liste d'Isma.Ula.; M. Gérard 011&­
Jom: M. Francis: Mme J.li. PE:­
rez; Mme J. Setton; M. Eugen.6 
Gilles; Direction et Personnel dU 
·comptoir Natlonal d'Escotnpte de 
Pa.rls; Direction aestaurant1 St. 
James; Mme Lévy; Soc!ât4 du 
Mont Carmel; Den José; Anto• 
n!o Alca.raz et !sabell.ta; MmEl 
Berthe FeiTagut; Bar Monsw 
gnem:; Jean-Pierre; .Petit Fred· 
dy; M. Epaullard; Personnel or­
chestre ~ack a.nd White:t; Mme 
L. Sauty; Guy et Gérard lSaU­
ty; Crédit Lyonnais; M. Jea.Il­
Loul.s Puyo; Sucr~e de .K.om­
OmbO; M. le Baron Louis de Be­
nol.st; M. Henri Lasparte; l.&C1Y 
Victor f!ara;r! pachA; M. Ma.ro 
Frog6; Groupe d~ Fra.nçals Ubres 
de E'ort-Sald; NiColle et GUY 
Sault; Jean et CnrJ.Stta.ne sault; 
Personnel Magasins C!curel; M. 
Salvator bey Clcurel; Direc­
tion Artl.st!que «Continental· 
Cabaret»; M. Freddy Za.har; cno­
cola.ta Royal; M et Mme De!por­
te; Mme Germaine Gorr1: P.itiS­
ser!e Loques et co.; M. et Mme 
Jean Loques; Mme Edmond J;Jer­
nard: Mlle M.!Jn! J;!ernard; M­
Bonn!e Perez; Mme Léon; Mme 
M. Trolvey; Direction ArtistiQue 
«Doll's Cabo.retll, Mme Max sa.­
ta.ma: Mme Allee DelrsJa,; Per­
sonnel orosdi·Ba.ck; M. Mallet; M. 
VIctor Messer!; Mlle Nata.chs 
ll(osser1; Personnel Chemla. Fre­

res: M. et Mme Abramtno àJ!r l 
cher: Groupe de sympa.t~ts 
de Mtnlell; Une Fra.nça.ise gaul· 
liste: David .!dès et Sons: V 
Cordon Bleu (La Bourse Egy"l)· 
tt!llle); Une Sulssesse; But!et.­
l38.1' Excelslor; T!;akam Frères; 
Mme Jt'>&eph Sedne.oul parha.: 
I".S. Sed~aout et Co .. Ltd.: Mm.e 
Badla Maseabl).!; Casll;lo Opéra; 
Mme Ll'l•ne Cr-"-<\•-vre; M"l~"n 
Cély; Mme Madeleine Saulon: 
Jean Lou et ses Poulettes; Une 
vieille française de Mta.dl; M. 
B. Pa\)Ou~h•do: M. Achille GroP- l 
nt: M. César Qroppl: Mme M'l.­
del.elne Capra.los; M. DëmMre Ml· 
r1-l<~.11os; Mlle Huguette; Maison 
Calderon: M. Séllm: Mlles Ba­
nan: ~L Edg-a.rcl Hanan; M. Al­
hert.o r••.rmona: M. Hubert Wood: 
M. Pepino Chiaver!o; MtDB Ode1i­
te Oh1averlo: M et Mme :aenrt 
Ha.!m~ M Louis le Mou!llour: Ull 
vieux i"Ull\ste 1 et ses f!lles: Mlle 
M"rcruer!te Fatho.lla.h: Mme Rlf­
ferd; M. Azlz Boulas; M. Pa.Ul 
R9lss!· !1-L Qennain Royal; Res­
taurant cAu Petit Coin de Fran­
ce-»: M Isaac Amie!: Ml'B" Chris­
tiane et Jacqueline Amlel: M. 
Paul Favre: M André p!scbler; 
Pe~nnnel Su.,rerle d'Ann&llti: M. 
Waldemar Perelm: M. André 
Rat:Eso•: Bar Roussos: M. Il.,... • 
Baebler. M. Jo Steffen: M. c-­
l<ttmoart: crédit L'>•mna.ls; PhO· 
to-Amland; M. Roger; M. Mac­
kev et Co.: M. Ariel Beaucatte: 
Mtt\IJ Annie: Personnel Groppl 
(Manakhl; Un fervent ga.umste; 
Jcan-Yve:. M!nla.ud: Trots petits 
Fronça!.~ !!bres; Mme Beauvoir: 
Mme Dona.ld Mosseri: Mme F"\fr 
hS" Mme Isaac Lévy: M. M. Bar­
da.k· Mme Annie Cardts; M. Aini­
nc "el Nahd!: M. Alhert Nahas: 
Mm(' C Bertrand; Mme BrUI: 
Mtre ~1aurlce Jéhlcl; M. GUY 
Jéhle!; t. lUcardo Alvarez: V 
pour victoire; Mme oarte~!_l:~ 
Ta"erne Française: M. et •· ~ 
André Garnache: Groupe de 
Fre:llçals tlbres d'Al~ndr!.e; Mlle 
YollkY GoUiger; !\1. Muller; M. 
Hoffmann: M. ll.iayer RelnlD.i0<-1 
Personnel Groppi (SOl1man pa.· 
cha\: Mme Ed1tll Séb6o: Mlle 
Huguette ~b6o: M. Pierre Pon· 
mann: Mine Andrée Portma:m: 
M ot Mme Mare Ba.ruck; M. e~ 
~ El!& ~; !>1. senrt sa:pnu-; 

Mlle Scarlett O'Dea; Mme "'· 
Fr1edmann; M. Arma.nd R.; P&r­
eonnel Llbr&ir!e B&cllette; Duo 
Akel; M. et Mme Charly BobbS; 
Manner!ng Ba.r; Ma.ll'<on Fleurent; 
Mme Henri !"!eurent; Mme 01a1re 
Jul!.en; Plckwtck Bar: M. Ja.cquo­
ml.dè$; M. Pam; M. Max de 1;'11/o 
rts; Mme Emy cauma.rt; M. .AJ.~ 
bert; M. Aladin Ala.ly; Wa.hlo, 
Zats et Falk: M. Georges AckbY: 
Mlle B Messwir: M. Ra..!ph Gre6a.; 
M. L.F. Crawtord; M. Vlotor za... 
har; personnel aA t• Amèrlcal.n.9 
(So!1man pacha); M Marco .sa-­
ben; Mme MafiY Farès; MmE'J 
Noe! G!an,ola.; Mlle P'Uouss; 1M. 
A. Salem; M Georges Zézos; !NI• 
Gaston Ce.ll3; Mme Ella BourralP 
ty; M.a.!son Oa.ttesno: M. Elle 
Oa.ttegn.o; Mlle Sora.!y; Major 
John Gardner; M. Ernest Murat·· 
Mme Rolande Meyv!.s; · Divers n~ 
vois anonymes. 

La tournée de 
Mme Davelly 
à Ale-,randrie 

Mine Renée Davelly nt le ~lt· 
end dernier, en compagnie dl! 
ténor Henri SaPhir. une tournee 
tla.ns ~es grands établl.ssernea.ta 
a.te:mndrtns qui s•avér& un bru­
la.nt suoœs. 

on en trouvera le meilleure 
preuve da.ns le montant de lA 
belle somme totalisée par 1& 
cha.rma.nte a.rtlete... et. qui 56 

monta à plus de L.E. 180 1 
Volo! tes déta.Us des ruverse3. 

sommes ret'uelll!.es dans cha.que 
éta.bll.~sement; 

L.E.M. 
Mons~lgneur .................. 24.800 
Monseigneur ........•••••.• 11.-
ca.rlton·MetropoUtan ••..•• :;o, -
Pha!éron •.•..••...••.••.•••.• 19,-

Trla.non ····················-·· 14, -summer l?alace Ratel .•• 8,500 
Cecil Ho tel . ......... .•. .•••• 6,500 
Centre d Ac.ueil des Fran-

çais libres ....••.•....•.• 
Excelsior •••• , •.•••.•.•••••••• 
Anonymes ................... .. 

8,­
u,-
25, ~ 
-~-

Salt L.E. 180.800 -

consiste pas seulement 

à encaisser des loyers 

UN IMMEUBLE DOIT ETRE 
ENTRETENU 

LES A F FAIR ES JUDI· 
ClAIRES DOIVENT ÊTRE 

BIEN CONDUITES 

LES APPARTEMENTS 
DOIVENT ~TRE LOUÉS 
AUX MEILLEURES CONDI· 

TIO»S, etc. ----
Confie% la G É R AN C E de 
votre Immeuble à 



./ 

• rem 1er 
nomme 

ministre de 
uisli g, 

' orvege 
------------------·------------------- ... 

••• pour conclure 
et 

avec lui 
les 

une prux a ... 
sa maniere 
lui causent 

s'éviter 
ses victimes 

SOUCIS que 
scandinaves 

Lond.res, 2 (,1.F.I.). - Le D.l\".B. aunoncc d'Oslo QUe Quisling 
e&t dc,euu Premier mlni,tre lie l\"or\·ègc, et aue le gOU\'ernemeut 
nor>églen a présenté sa tlëmlsslou. 

A ce propos Gerville Réa che, correspondant politique 
ùe l'A. F. r. écrit : 

Les m ênements de Not'Vége ne 
'ont pas considérés à Londres 
comme devant aJouter beaucoup 
au prestige allemand en Europe 

Hitler. dit-on. a chercllé un mo­
yen Ingénieux d'arranger la situa· 
tlon qui n'a Jamais ce•sé d'occa­
sionner en Allemagne beaucoull de 
soucis. Lorsqu 'en avril 1940 les Al­
lemands entreprirent leur campa­
gne contre la Norvège, on clama 
à Paris. Londres et Washington 
et sans doute dans maintes o.u· 
tres capitales, que Hitler avait 
commis une faute majeure. On In­
voqua à cot égard des arguments 
qui apparurent à l'expérience très 
peu fondés. mals pourtant l'asser­
tion était si just;, que les Alle· 
mancl.s l'admettent, a.lnsl ou'un 
haut-foru:t!onnatre de la Wllhelm­
strasse en fit récemment l'aveu. 

En effet. la Norvège devait sur· 
tout aux !'eux d'Hitler permettre 
eu Relcb d'obtentr des bases pour 
ses sous-marins, et assurer l'o.rrl­
vée du fer suédois. or. ia vlctotre 
obtenue en France moins de trots 
mols at>rès, assurant à l'Allema­
gne des bases le long de toute la 
côte rrançatse atlantiQue, retira. 
la majeure partta de l'Intérêt et 
de l"ut!llté des bases de sous-ma­
rins en Norvège, tandls qu'i: ne 
tarda pas à a.ppa.raitre qu'il est 
très difficile en tout état de cau· 
66 p.rtlr l'Angleterre, de gêner sé· 
l"lPusemen t les arr! vages de fer sué­
dols. Ceux-cl étaient déjà moins 
lndlspensab!es pour le Reich à la 
sutte de l'acquisition des !ers de 
Lorraine. mals Ils sont cependant 
considérés commé de qualité supé­
tteure. 

conditions les plus avantageuses 
pour le lllème Reich. 

Il est di!flc!le ds penser. en e!­
iet, que Hl tl er suppose qu'un tel 
exemple de «Pax Germanlca» pour­
ra a.votr un effet quelconque sur 
les autres pays européens. Ou salt 
par contre qu'il espère tout au 
motus impressionner assez vive­
ment l'optulon publique !tulandal­
se cllez Qui subsiste assez fort le 
sentiment de solidarité scandina­
ve. n espère également tufluencer 
ravorablemen t l'optu_iou suédoise, 
et Il escompte par dessus tout a­
mener un renversement des décl· 
slons prises récemment par les tri· 
bunau:.: suédois qul ont rendu des 
arrêts défavorables à l'Allemagne 
dans des Il tiges relatifs aux na• 
rues norvégiens en statuant que 
juridiquement l'Allemagne et la. 
Norvège étalent en guerre 

C'est peut-être ce dernier !loint 
qui Intéresse t>lus que tous les au­
tres l'Allemagne. au moment où U 
apparaît que ses pertes en tonna­
ge accroissent considérablement 
ses dlf!icul tés de transport et de 
cabotage. La Suêde. en e!!et, a 
indiqué très nettement qu'elle con­
tinuerait à reconnaître comme seul 
légitime le gouvernement nomma 
par le Roi Haakon. et même la 
Finlande semble répugner à fatre 
amrement. 

En dêftultlve, le grand battage 
organisé autour de Quis'!ng aura 
pcut-étre pour c!!et d'tufluencer 
certatus tribunaux dans les \ltlges 
sur les navires norvégiens, mals 
sur le plan politique Il nuira plus 
qu'U ne rehaussera le prestige al­
lemand. 

·En déflnUlve, la. Sor>ège, retient "'!!!!!!!!!!!'!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!11!!!!!!!!!!!!!1!!1!!!!!!!!11!!!!!!!!!!!!!111!!!1 
donc en Europe septentrionale des ,· --------- -
troup~ a.llemanaes, au matériel, 
et une police, .a population crée 
des soucts constants auxQ.uels s·a­
)Outent les soucis des ralùs an­
~.als. On estime donc o:ue Hitler 
espèrtl remédier a cela en procé­
dant à un IJiuf! d"un nouveau ~;en­
re qui consiste à rétablir l'«lndé­
pendancell de Ia. Norvège dans les 

L'AMERIQUE 
· ET L 1RLANDE 

LOndres l, 1Al<'l1 - tl Cosgra 
Ile. leader de l'opposition irlandai· 
<e dans le Dall. a déclaré à la 
oresse 'américaine que J'Irlande 
ena!t à l'amitié américaine et 
~u 'elle espérait que cette amitié 
1e serait pas compromise. 

La neutralité au nom de ta,.. 
1uelle M. de Valera a protesté 
·ontre la non consultation du 
•ouvernement de Dublln par Lon· 
ires et Washington lorsque ces 
•ernlers décidèrent d'envoyer de~ 
tnités américaines dans l'Ulster 
•t au r ,m de laquelle Il a refusé 
·usage des bases navales et aé­
riennes de l'Eire à la. marine et 
i l'aviation britanniques. fait 
•'16 r~ ,....,....,,...o~ •• ..,...ont ~o rt•lhliP 

doit également nk\r contre Irs ac· 
ua11ctes. 

L'Allemagne a 
besoin d'encore 

un million et demi 
d'ouvriers 
étrangers 

Londre3, 1er. (8.S. «Al·llllsrl). -
Le correspondant elu cTimesl> a. 
Stockholm rapporte que les auto· 
rltés, à Berlin estiment à un mu­
lion ct demi le nombre des tr&­
vallleurs étrangers qui dolven"t 
êtro Importés en Allemagne, en 
application de la première partle 
du plan établi pour libèrer tea 
.Allemands en vue des besoins C1e 
la. g1:erro 

LM prisonniers russes seront 
éga~cment employés par les Alle· 
mands dans leurs Industries. 
Mals 11 n'est pas clair S'Ils sont 
cun..pris dane les chiffres cl-des· 
sm; 

Avalanches 
dans les Alpes 

La voie ferrée 
du Gothard coupée 

.,..._..__ 
Genève, 1er (S.S. •Al·MI.st1). -

De fortes chutes do neigé se 
sont produites d!Lll!l les regto.:l.S 
alpines depuis mercredi, rendant 
particulièrement dl!tlcUes le tra­
!lc et lee communications. Une 
hausse de la. température a pro­
v~u.é ensuite de nombreuses ava· 
J.anclles dévastatrlces et l'on 
compte une vtugtatue de pe~n­
nes atusl tuées en Sula5e. 

La vole terrée du GOtha.rcJ a 
été coupée par une énorme ava.­
ta.nche. Le trafic a été lnterrom· 
pu. les transports gennano-lta· 
liens en souffrent parttcullére­
mcnt o•autro pa.rt. le canton cu 
Tessin a été privé des trois quarts 
de son ravlta111ement en la.lt 

LE· GENERAL ZUKHOV 
EXPLIQUE LA DEFAITE NAZIE 

par ILYA EHRENBURG 

(correspondant spécial de la U.P. aupres de 
l'armée soviétique sur le front central) 

LE génêral Zukh-:Jv, qui a ga­
gne la bataUJe de Moscou, 

m'a donné l"explicatton sutvan· 
te de la déla1te des Allemo.nds ~ 

• Ils se sont ttouvëa en !ace 
d'une véritable guerre, mœs i!.s 
n'étaient pas préparés •, dtt-il. 
• Ils avaient J'habitude des vic· 
laires faciles. Cela leur lit man· 
quer de flexibilité d un côlé, et 
de téncctté de l'autre, · Pour 
eux, la guerre n'était qu'une 
sêrie de manoeuvres. Ils n'avçrient 
ni cavalerie ni skieurs, alors que 
les tcmks ne pouvaient pru;ser 
suT La neige. 

c Le plan allemand fut sol· 
gneusement préparé. Son but 
était de frapper le coup principal 
de deux côtés à la lais, par les 
deux flancs, surtout p...n- le llanc 
septentrional. Ils concentrèrent 
trois mille tanks suT les appro· 
ches de Moscou. Le fait qu'ils 
ne surent pas préparer convenw 
bicment leur campagne d'hiver 
est dû à leur ignoro.nce de la 
Russie et dU peuple russe, 

• Pendant la défense de Mos­
cou nous les avons battus, et 
maintenant nous sommes en 
lrain de\ les chasser, ct nous con· 
tinuerohs à les chasser. La ré· 
sistanoe acharnée que les Alle· 
mands présentent dans les villes 
ct les villages a une explication 
bien simple - ils ont peur de 
quitter une maison chaude pour 
se réfugier dans les chamPs gla­
cés. 

c Dea symptômes de démorali· 
sclion sont déjà évidents. Des 

soldats allemands commencent 
à se rendre en grand nombre 
malgré les menaces de leurs of· 
liciers. Et ce n'est qu'un com· 
mencement -. 

Le général Zukhov montra les 
immenses dimensions du front 
occidental sur la carte et décla­
ra : 

c Nous ne le$ lrappons pas de 
front, tous ensemble, mais nous 
nous contentons de hacher leurs 
forces morceau par morceau •· 

c Les communications allemo.n· 
des n'ont pas été coupées •. 
ajouto·t-il. c Les Allemands 
employèrent seulement la radio, 
mais au cours de l'=tuelJe, re­
traite d'hiver, de nombreuses uni­
tés allemandes restèrent même 
sans stations radiophoniques, 
car elles ne servaient pas s'en 
servir "• 

Le général Zul::hov déclara en­
core que M. Staline o:vait pris 
une part importante dans la dé· 
lense de Moscou et dans la pré­
paration de l'offensive qui suivit. 

LE NOUVEAU 
PRESIDENT 
AU CHILI 

Santla.go de Ohlll 2 (A.F.J.).­
M. Juan Antonio a été élu Pré­
sident da la Républl.Que Ch.111en­
ne avec uno majorité de plus ae 
60.000 volx, contre le général tl:)-
tallt&tre Ibanez. · 

DANS LES BALKANS 

LES TRAGIQUES INCl ENTS 
DE LA REGION DE DRAM 
La. Légation do Grôco noua 

co111munique: 
La bourgade de Doxato pour 

la deuxième fois depuis les guer· 
res Balkaniques vient de subir 
toute l'étendue de la cruauté 
bulgaTe. 

A la suite des atrocitès com· 
mises par les Bulgares contre 1a 
population grecque du district da 
Drama et des privations aux-

"PRESQUE'' 
a dit Hitler 

__,_.1 . ' •.. qut na pas, 
dans son dernier 

discours, menti 
autant que 

d'habitude 
Londres, le 2. (B.O.P.) 

On estime à Londres quo tes 
allusions du discou.rs de Hi· 
tler à la campagne d'hiver en 
Russie ne se sont pas élevées 
à la hauteur habituelle dans 
la déformation des faits. n a 
déclaré que l'hiver ne re.Qlpli· 
rait pas les espoirs russes et 
il a dit qu'en quat.re mois les 
nazis ont avancé • presque,, 
jv,squ'à Leningrad et Moscou. 
On se demande si les audi­
teurs ont Lancé des clameurs 
germaniques lorsqu'il a utili·. 
sé le mot ccpresque11, 

Même pour les partisans les 
plus serviles, l'emploi de ce 
petit mot a dû pa!·altre com· 
me un aveu de l'échec de la 
dernière campagne allemande 
Le but de Hitler était de s'em­
parer de Moscou et de Lenm­
grad, et l'on peut mesurer l'é· 
tendue de la défaite infligée 
par les Russes au fait que le 
commandement allemand, 
tant loué pour son magnifique 
esp:it d'organisation, n'a pas 
pensé à équiper les troupes de 
vêtements chauds pour faire 
face à la campagne d'hiver. 

Hitler a fait encore mieux 
lorsqu'il a dMrit la grande a­
vance russe en disant que 
l'ennemi «a avancé de quel­
ques kilomètres sur quelques 
points., Mais il s'est démas-. 
·qué en ajoutant : • Nous ven­
gerons tous cell;{ qui sont tom­
bés victimes du grand froid.,, 

quelles la population de la Ma­
cedoine a été soumise, les habi­
tants de cette région se sont 
spontanément révoltés contre la 
cruauté de leurs oppresseurs. 
Dans leur désespoir les habitants 
de Doxato se sont soulevés Pt 
ont tué les maires et les prési­
dents des communes de Doxa.to, 
Korion. Choristi, St. Athanase Pt 
Calamboki. Le même sort a ~té 
réservé aux présidents des autres 
communes ainsi qu'aux chefs c'e 
la gendarmerie bulR"are et, cm 
l!énéral, aux autorités locales 
d'occupation. Le premier snccês 
encoural("ea la population de la 
région qui, comme un seul horn· 
me, prit pa1·t à ces mouvements 
insurrectionnels. Les draneamr 
!ITecs forent hissés. les cloch!!s 
rles E~:"lises sonnèrent en sign<' 
de joie et la ponnlation toute en­
Hère, parcourut en chantant les 
rues rles bourl!"ades et villal!"es .ie 
la région. Pour faire face à cet­
te révolte Spontanée. des renforts 
bulgares furent mobilisés de Ca­
valla et Nevrocope, qui ouvri­
rent le feu sans distinction con­
tre hommes et femmes. Le nom­
bre des victimes fut très grand. 
D'antre part, l'aviation al1eman­
rle et bulgare rasa complètement 
Doxato et Choristi, tandie que 
l'artillerie bulgare de Drama !!­
rait sur les malheureux habi· 
tants réfugiés aux monté cie 
Pangheon et de Kiria. Le reste 
de la population exténué par les 

·privations n'ayant pas pu se -:-e­
fugier fut arrêté et interné dans 
des camps de concentration 'U 
ils furent fusillés en masse. Ton· 
tes les maisons furent pillées ou 
saccagées. La répression de 
cette révolte par les Bulgares 
fut des plus cruelles. Dans cer­
tains villages la population mâ­
le a été entièrement exterminée. 

Le nombre des victimes dans 
les provinces occupées pal' ;es 
Bulgares s'élève en tuées seule­
ment, à 22.000. 

Telle est la tragique contribu­
tion payée par la malheureuse 
population grecque de la région 
rl.e Drama, revoltée contre l'op­
pression. Mais aucun sacrifice 
'le saura jamais arrêté l'élan de 
l'âme grecque de se libérel' du 
ioug étranger pour regagner .a 
liberté. 

....... « •• 
A Washington 

- tOt 

Washington, 2 (A.F.l.) Le 
Congrès demeurera. en sesston 
penda.nt toute la qurée de la 
guerre. 
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Maison àe Coi/lure 

.. • • 

MASSAGES ~ACIAUX 
MANUCURE • PéDICURE 

Madame. le c:olHure qui conYienl 

• votre genre de beeutit, 

Permanentes parfaite• auu· 
rées par la célèbre crème 
américaine "Kreem wa..··. 

~~~~~~~~~~~~~i!i! 

LL. lHM • 

La REINE et la REINE NAZLI 
et S.A.IL 

LA PRINCESSE FAIZA 
daigneront honorer de leur présence 1ca 

SOIRÉE DE GALA 
Qrganisêe par le 

CINEMA STUDIO MISR 
GU profit du 

' COMITE DES DAMES 

DU CROISSANT ROUGE 
ce 

F 

• SOir, 

1 

a 9 h. très 

• AU PROGRAMME 

, . ' 

prec1se 

1 
la féérie musicale animée par 

WALT DISNEY 

LETTRE DE SVISSE selgnement uvresqll8. u Je me 
mte à réflécb.l.r, éorlt-11. S'U D'Y 
e.valt !cl-bas. aucun maitre en 
médecine comment deva.JS-Je rat­
re pour apprendre cet; art ? Pas 
autrement que c1a.ns le grand ll· 
vre de la Na.t;ure, trace par ln. 
ma.tu de Dleu». U lU~ al.llti1 l'un 
des p1·em1ers à prevotr l'aseptle; 

rattacher ses connaissances au 
«Grand Art» et à les réduire a 
l'unité metaphysique. Auguste· 
Georges Bertu1er a. mon trè que 
le Uvre de Porta put. !Ournlr lj. 

Oesca.rtes l'exemple de cette ~rMa­
llie naturelle» qui to!l.Cl en une 
seule tou tes les sciences et, selon 
le voeu des occult;wr.es, asservit ~ 
ln. vo1onte numa.me les torees na· 
tureJ..IeS. j.gnppa., aa.ns son «ln· 
certitude et Vanite des Scien­
ces» uo30 1 deurut C1eJà assez 
clatrement; le r01e des matht!mu.· 
1tques a.a.ns la systema.taSatlon 
des connalSsa.nces humamea. 

ECOLES 
LANGUES VIVANTES 

OOR.URE: de 8 11. a.m. à 9 b. p.m. 

Cours spéciaux pour dames 
L[. CAIRE: !, A\'enue Fouad 1er 
ALE. \.:! lliUE: 30 Bld. Zarhloul 

HI:LIOl'OLI : 10. O!d. Abbas 

A 
(SUITE DE LA PAGE 1) 

En ce siècle de fermentat1on 
Intellectuelle qui fut celui de ta 
Réforme. de la. Reuatssance et <le 
la Contre-Réforme, ta. physiono­
mie de Paracelse évoque par bien 
des traits les figures de certa.tns 
humanistes gnostiques, tcts que 
le philosophe pla tonlclen Mars!· 
le Flein. le médecin-astrologue 
Michel de Nostre-Dame dit Nos­
tradamus. et les poètes alclllmls· 
tes Le Peletier, La Boderle et 
Nuysement. Quoiqu'Il eut été l's.­
ml de Luther, d'CEcolompade et 
de Zwingli. Paracelse mourut bon 
panthéiste du thaumaturge, l'Ab· 
bé mitré d'l'!insledeln a pu pré51· 
der les sc.lennltès qui vtennent 
de se dérouler dans ta. ville abba; 
tlale. En vérité. se situant entre 
&asme et Descartes. entre Tho­
mas More et Shakespeare. Para­
celse. selon le mot de Jung, était 
de ces esprits qui séparent leur 
Intellect de leur 6ent1ment par 
une cloison étanche. ~ren sorte 
que l'Intellect peut se donner 1!­
bre carrière sans s'exposer ja.mats 
au péril da heurter les objets de 
la. fol!>. 

on a. pu comparer son attltud\l 
tl. celle de Montaigne. c·etatt 
l'époque où. sous des rormes dl­
verses, aux pays germa.nlques, 
l'amour de l'antiquité gréCO-tstt­
ne, mêlé au sentiment du mys­
tére, suscitait l'étrange !1gnee 
gnostique de Jacob Boehme et 
d'Agrippa, l'époque où Pte de ts 
1\.fuandole et Marslle Flein ou­
vraient au néo-orphisme une car­
rière secrète. où Bernard ècrtvattl 
son «Hymne des Dalmonsl>. Scévo 
son «Microcosme», Sainte-Marthe 
ses 4Pierres précleusesD, Habert 
ses cMJnérauX», Ou Ba.rta.s sa 
cCréatlonll, Bai! ses «Météores»; 
oil Le Peletier. qui rut l'am! de 
Buchanan. éltsa.lt pour sa Dama 
«Uranie» qul lui révélait l'har-

' mon le cies Sphères et le mys-. 
tère du suprême Agathon; oll 
La Boderle s'Initiait à la Kabba· 
le; où Nu:vsement, Invoquant 
tour à tour Hermès et Saint ThO· 
mas d'Aquin. se vouait à l'cArt 
Royal». recherchait la. Pierre Phi­
losophale et célébrait le «Sptrltus 
Mundl». générateur universel. .. 
Voyant dans la parole humaine 
un écho du Verbe divin et dans 
l'Homme. ~microcosme» temporel. 
nl'e corresoondnnre continue du 
c"\~P.croco~me» éternel. ces huma­
nistes Reno.issa.nts. s·tngplralent 
d"~ Idées d'Empl'docle et de Pli· 
thagore et admettaient oour prin­
elne co•mogonique 5uprême un 
démiurge auouel Parncelse don· 
na1t le nom d'•Hvlasten 

A côté de ce principe purement 
mat~riel Il Introduisait une «ani­
ma mundl• GO laqtJelle toutes 
rrosP~ ~erntent comprl8es. Ainsi 
oue l'a noté le ps~rh•n•ll'<te zu. 
rlrhols C.J Jung. la mature• 11e 
Paracelse grouille encore de sor-

ELSE 
clères, d'Incubes, de succubes, ae 
demo11s, de sylphes: et c'est bien 
ch 1z ce mage alpestre qu'on trou· 
ve la mention première do l'On­
dine qu'tmmortaltseront La Mot­
te-Fo4Quet e1i Giraudoux. Para.­
cel~;e, on le voit, est encore ani· 
miste. 11 croit aux Influences as­
trales: les etna.natlons ae l'atr. 
du sol et de reau ne leur sont 
pas motus soumises que les cen­
tres physiQues de l'homme: la 
Luno agit 6ur le Cerveau, le so­
lell sur le Coeur, Jupiter sur le 
Foie, Mercure sur les Poumons. 
Il écrtt, en son «Paragranum»: 
«Les maladies ne sont. point des 
corps; c·est pourquoi 11 !e.ut em· 
ployer l'esprit contre l'esprit ». 
En vertu de sa tneorle des cor­
respondances et des analogtes, U 
affirme que le ~mblable guérit 
Je semblable, cru.e la forme et la 
couleur de chaque plante, Cle 
chaque mlnèra.t nous désignent 
l'usage auquel Dieu les destine: 
la noL't, l'oignon ma.rtu sont 11es 
remèdes pour la téte; la mousse, 
le coing pour les cheveux ... cene 
médecine, dlte spagyrtque, em­
prunte a la na.turo même ses 
teintures. baumes. exlltrs, solu­
tions, quintessences et tritura­
tions... Mals, avant Que d'adml· 
nlstrer le reméde, on doit con­
naitre l'a..~tre qui gouverne l'ot'­
sane 1 atteint. Ces vues tngérlleu­
ses amenèrent ParacelSll .à décou­
vrir l'or potable et le ta.uda.num, 
puis a fatre un usage fréquent 
du soufre, de l'opium et du mer-
cure. · 

Si na.tves que pu\6sent nous 
parattre. de prime abord, ces me­
thode&, elles ont de nos JoUIS 
reçu l'approba.tlon de medeCins 
renommt:S, tels que Jung, Hen· 
seler, Allendy, atnst que C1es neo­

>hlppocratlques... Pour paracelse, 
la mata.dle est «une crolSsance 
naturelle, quelque cllose de spl­
r!tuet, de vivant: une semence». 
Ce «praSlnatiste» avant la lottre 
s'était constitUé tout un trésor 
d'expérience au cours des voya­
ges, randennéea, errances et pe­
régrtne.tlons qui, d'aventure en 
aventure. le condul61rent de' Baie 
à Ferrare, à Parts à Montpel11er 
à Bologne, à Padoue, puis. deç~ 
des Universités Italiennes. à Gre­
nade, à Lisbonne. en Angleterre, 
u.ux Pays-Bas. à Copenhague, a 
Stockholm. en Lithuanie, en PO· 
logne. à Venise et de là. en Tar· 
tarie, en Moscovie, à. Constanti­
nople et, l'on dit même. Jus· 
qu'aux Indes... De retour en 
Suisse. et nommé Professeur à. 
Bflle en 1524. Il est blentOt roroe 
de futr la ville: et lorsqu'enfin 
Il semble avoir trouvé à Salz­
bourg un refu~ee. co n'est que 
pour ? mourir. empoisonné par 
ses ennemis tnfat1gablee. st l'on 
en croit la tradition Ce Qui 1\11 
valnt l'hoRtl!lté de ses contem"OO­
ralns. ce !ut f.&.DS deute le me­
pris qu' 1 a!f1cbB:tt poU! laur en-

« Ne touo.lleZ pa.s aux pla~es. 
proclBJilaJ.&-ll., car eues 66 g ut:ns­
sent a.·eues-memes; ce son~ tes 
agents e~teneurs qui s·ovposen~ 
s. u processus C1e clca.trlss tt on ». 

Il n'a 68.lls dout.e pas dtcou· 
vert le «pa.npsycntsme»; ce n'est. 
encore chez lu1, selon Jung, 
qu'une survivance de l'idée pri­
mitive de «pa.rtlclpatlon mystl· 
que» dans la. nature; mats la 
sollda.rlté Inconsciente de l'hom· 
me et du monde tormalt à ses 
yeux une donnée a.bsolue: ct, par 
là, Il semble bien tavotr ouven; 
la vota à une transtormation ra­
dicale da.lls notre manière d'en· 
tendre et la ma.ladle et !'essence 
mëme de la. vie :1. 

Descartes, on le SB.l~. songea 
longoemps à prownger la dUl.;c 
de .18. v1e n1.llll<l.lil.e elo esperrut lUI­
meme attelll.Ql"e !">•ge ali5 P"'~r1M· 
cne:;, s'ti en 1aut. cro1re son en­
trelilen avec le Onevauer Dlgby, 
lut-meme rosicruCien (vers lb~<SJ. 
li est vrai que, un peu PlUs c.a.ra, 
Descartes, assagi, proclama.J.o 
qu'au Ueu de prownger !a. vie 1.t 

avait trouvé un moyen «bien 
plus sûr, qu1 est de ne pa.e cmt.n-

11 disait: c La lecture des reves dre la mort» On sa.1t. que cet 
est un grand e.rt, ce.r Us ne son1i espotr tenace de Long~;vlt.e a. .!:lan., 
pas dépourvus de sens... L'l.maSL- les lmagl.Jletlons ae MarsUe Fl· 
nation des !emmes est plus forte cln. des a.eux Ba-con, de Lelb.llù. 
que celle des hommes et peut, et, de nos jours, de Metcnnlkon. 
pen.da.llt leur sommeil, les trans- Les ana!og1es Que George:;-.Ber­
porter en des Ueux oil d'autres, thier a. rruevees enue uescanes 
qu1 sont da.lls le mrone éta.t, tes et les J:tose-Cro!x ou les paracel­
aperçolvent Elles peuvent ensmœ slstes sont d'ailleurs frappa.nres; 
se ra.J;>paler ce qu'elles onli vu, Descartes tait comme Paracelse 
bien ~ue leur corp.e n'ait pas l'éloge de la meaecme, QU'Ji fon­
bougé de leur Ut ». de sur· la p.llUosopnte. Comme 

Para.celse rut-Il. comme on l'& Van Helmont, Il ta.lt profession 
souvent affirmé, Initié à la. sec- de mépriser les llvres et se pose 
te des Rose-Croix ? 81 nous n'en en autodidacte. Or Paracelse, 
avons ...,as de preuve, ta. clloSè avant eux. ava.lt à Ba.te, où U 
n'en est pa13 motus !on; probable. occupait une chaire de physique 
11 serait Intéressant de le sa.- et de chirurgie, brUlé les ouvra.­
votr. car Desca.rres, _ en l'oeuvre ses de Galien et d'AVlcenne En 
11uquel d'aucuns retrouvent éga- revanche U avait consacré un 
lement des traces rostc.ruclennes, pieux ouvrage de commsntatres 
- a. plus d'une parenté avec Pa- aux a.phor!.smes d'.I:Uppocrate 
ra.celse. L'auteur du cot.scours de Comme Pa.ra.cel66 encore, Desca.r· 
ta. Méthode~ connaissait-li roeu- tes protestait contre le !lna11sme 
vre de Hohenheltn ? Le falt n'est anthropocentrique: U pro!CSS8.lt 
pas certain non plus. quoique les que les mêmes lola. régissent te 
oeuvres du médecin d'Einsiedeln monde astronomique et les êtres 
eussent été éditées à strasbourg, vivants. 
en 1603. à Francfort en 1605 et Pa.rsceta.e ava1t, nous ra.vons 
que la. «Grande» et la. cPetlte vu. rénové la doctrine du ma.­
Ohlrurgle» eussent été traduites orocosme et; du rnl.c.mcosrne. Il 
PD français en 1589 et 1623 Go- est curieux de noter qu'un auLre 
horl ava.lt été l'Introducteur du grand esprit. en qui s'un\6S.slen> 
paracelstsme en France. Gullla.u- les dons de la. science et de ln. 
me Aragos, de Toulouse. medecin poésie, Goet;he, a. egalement ew 
du acy et de l'Empereur, etatt soupçonné d'appartenir à ta. sec­
partisan de la thérapeutique ae te des, Rose-Oroix. Et le plus 
Paracelse, et la médecine spa.gy- agnostique des savants modernes. 
rtouo était enseignée à Montper- Auguste-Oomte. n'a.-t-li pas, ê. sa. 
Uer par La. Rivière. manière, cherché à rétablir une 

A Pa.rls même, ta. doctrine ae sorte d'uni té reilgle\!St' de l'Uni· 
para.cei.J;e était trés discutée. on vers avec son étr.a.nge reJ1g10n 
salt qu'au moment méme ou positiviste où la. Terre deVient 1e 
Corneille faisait Jouer rou 11D1U· Grand Fétiche ? Ainsi ta. science 
sion». au moment où les Rose- hun:o.a.lne est toujours étrange­
Oroix germa.nlques et les al.lluml· ment mêlée à. l'trratlonnel. Ces dl­
nés, d'Espagne étalent évoquéS vega.tions n'ont d'aUleur8 pas 
au proc6s du poète Théophile. plus empêché Paracelse ou Van 
Descartes se trouvait à Parts. Helmont C1e ronder la chimie phy­
d'où 11 deva.lt partir assez ruys- s!olollique qu'elles n'Ont eml)Whe 
térleuoe.ment pour la Hollande... Descu.rt.es d'Instituer ta. physique 
Milosz a dit que le ros1cruc1en moderne. Sptuoz.s lui-même ae­
Po!yblus-te-cosmopollte ne serait . valt peut;..lltre plU!! qu'on ne pen­
autre que le pseudollY!ll.e de Rene se attX traditions des Cabballstes 
Descl\rtes. Nous savons que le et Letbnltz rut 11. la tols a.lcht­
Phllosoplle llsa.lt alors J.B. Por- ml•te et Rose-Crotx. C'est des 
ta. Raymond Lulle. Van Helmont. occultistes médiévaux que les 
Fludd et Cornelius Agrippa, dont ""'"lUte modernes ont h.èrlté Je 
la «Philosophie ooeulte». trouvee désir du <rgrl!-nd oeuvre,. par le· 
en la possession d'un sorcle:r ae quel l'homme pourTait dompter 
Chàlons. Vl!lut à ce malhettreU-~ lM putese.nces cosmiques. 
le btlt;..'l.er. oesœ.."tes ~ a. G. OAT'!'AUI. 

C'est le moment de vous protéger avec 'ASPRO'. -~ Affections courantes 
C'est le ~oment dangereux. L_es changem~nts rapi~es !1~ qu''ASPRO' bannira-
de temperature en sont la ratson. Vous rtsques d at- ~ RHUMES a GRIPPa bi ~ 
traper toutes sortes de maladies dangereuses. Avec ~une nuJt par deux co"::.uprlm~ 
'ASPRO' 1 • 1 • d' 1 ~ d''ASI'RO' cl une bofsaon chaude. vous pouvez es couper a a ractne, ra 1ca e- oouuuu RHUMATISMALES 

ment, parce que 'ASPRO'. après ingestion dans l'or· soulagtea par 2 • 4 comprimé• 
· d · · • · d ~ après les repu gan1sme. evtent un ant1sept1que &nterne, un estruc- MAUX 01 GOlGI & ANGINES 

t d t d' 1 t d l' 'd • E ~Jit_ bannit en ptgarisantavc<: 2 com­e ur e germes e un ISSO van e ac:1 e ur&que.. n p • primée d"'.UPRO' dan• un demi. 
outre, en bannissant la maladie avec 'ASPRO' vous le ••rr• d'eau uWe. 
f i . d · 'ASPRO' • ff f DOULIURS Dl LUMIAGO ET 01 a tes sans aucun anger, putsque na ec:te LA SCIATIQUI calmtea ct 

pas le coeur- il n'affecte pas l'estomac:: il ne drogue !Jr ~=~IUlMENTS n Ame-

point, n'abat ni ne déprimeAIPRo• liONS FEBRILES DES INFANTS L. .., baJtnls par une adlon prompte 

CHETEZ W avec •AS PRO'. 
l!.n outre, 'ASPIO' a ane •eleb.r 
lnappréclablc pour toutco lea allectlono 
courantca. tell .. gue • MIGRAINES, 
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FROIDS. MALADI 5 
MERVEILLEUX POUR TOUTE 

POUR LES RHUMES LA FAMILLE J 
63.rue du Marche. Oa.,cauone • Aude) 
Deux tole en ''eBpac:e de 15 toure, J'a\ 

tu recoure D • ASPRO'. ChaQue fols rnon 
rhume a ste arrête net. de suta ertohant.eo 
do votre produit et je no cesaeral de le 
ncommander Mme Armu:ree. 

CONTRE LES RHUMES 

POUR PREVENIR LES 
MAUX DE 
GORGE 

f~lff~S. ,,,, ~ 

1-j 
GaredrÎsez•VOUS souvent. avec 2 

compnmta d' .. ASPRO"dana un a•• 
ml-verredàau t•ède. c·est un garea· 
nsrne peu collreux et morveflleu· 
18menl ant1aept1oua. 
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LES PBEMIE:.BES 

BOOM TOWN 
Il fut un temps ou, è. la. suite 

de har!le Chap1ln, le monde vit 
Je. plus !ormleùl b1e ruée vers l'or. 
De nos Jours, l'or a. changé de 
couleur: il est « bla.nc1> q ua.nd 11 
s'agit de la précieuse fibre du 
coton et «noir» qua nd U prend la 
forme du ner! même de .I.a. guerre 
moderne: Je pétrole. Quelle qu'en 
soit la. couleur, c'est A une nou­
velle ruée qu'on pouvait assister 
jeudi quand, bien at'a.llt J'heure, 
re public - de nombreux mUl­
talres étalent même venus à. la 
r escousse - avait pris d 'assaut la. 
vast.e salle du «Metro». Le !Um 
n~a pas d 'égal dans sl:m genre et 
le moins qu'on puisse en dire 
c'est qu'Il est COLOSSAL. C'est 
avanb tout une histoire de pétro­
le. 

La prospection du sou<>-sol ca.­
I:tornien n'est pas une operation 
!acUe et, pour s'en convaincre, on 

"!!!!!!!!!!!!!!!~!!!!~~!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!= n'a. qu'à. suivre Clark Gable dans 
~ ses pérégrlna.tlons: le forage des 

tt.C.U 1815 

Du mardi 27 .Jan au lundi 2 fêv. 

puits est capricieux, le pétrole ne 
Jaillit pas au premier coup de 
pioche et quand finalement Je 
Jlq ulde apparai t, 11 renverse · tout 
sur son passage. Des fortunes s'é­
difient, d'autres s'écroulent. mals 
ce qui tient bon au plus !ort de 
la tempête c'est J'amour de Clark 
pour Claudette et J'amitié de 
Spencer pour les <;leux. Cruelle é­
preuve en tout cas, qul nous a­

mène jusque dans un prétoire de 
Washington. Là. sur le point d 'ê­
tre condamné. Clark trouve en 
Spe~cer un défenseur Inattendu. 
La justice reproche à Clark d 'a­
voir favorisé l'exploltalon à. ou­
trance des puits de pétrole; 11 ne 
sai;. quoi répondre... quand son 
rival vient à. son secours. L'élan 

de la ca.rua.raderle pousse Spencer 

WARREN WILLIAM 
ONA MUNSON 

IIAlTON MAcLAN! 
&n!IC&JCC:lt.fa:~ 

cessn.lre pour la défense nationale 
U développe un plaidoyer sensa­
tionnel: le pétrole. dit-Il est né­
ce"a.lre pour la défense nationale. 
Indispensable pour mettre en 
mouvement la machine Indus­
trielle des Etats-Unis... Est-ce 
pour avoir procuré au pays le 
préclemc liquide en trop grande 
quantité». ce qui e. Inévitable­

ment causé une chute des prix, 
qu'on poursuit Clark"? 

R.C.O. 7374 (+ •:+ + 

• • 
L'acquittement est prononcé et 

chacun en éprouve un Immense 
soulagement. Derrière le drame, 

on devine imperceptlhlement Je 

0 ·:1-- A· N::: A· 
Du lundi 2 au dlm. 8 fév. 

(2ème SE:'tll!NE) 

fi' but : la politique pétrollére amé­
ricaine, Qui a pu pendant un cer­
tain temps être d écriêe parce que 
trop Intense permet auJourd'hui 
aux démocraties de pulser à. plei­
nes mains aux lntarrlssahles sour­
ces américaines. (Au METRO) . 

L.J. 

IRENE DUNNE 
comédie.nne accomplie 

Cary Grant et Irène Dwzne semblent fort indécis 
dans cette amusante scène du film Colztmbia " Penny 
Se1·enade". Et il y a d.e quoi: lequel, de ces charmants 
bambins, choisiront-ils pour enfants adoptif? 

Irène Dunne n'aval~ deman- neut-êtr e venait..elle dans re 
dé ni un en~?:agement ni unr building pour lui demander un 
entre\·ue à Florenz Zieg:ield ··1gagement1 De le croire à en 

être 'persuadé, il n'y avait 
Mais Flo~enz Ziegfield qui tu'un pas ... et Ziegfiel<l fut 

s 'y connaissait en talen's ,a iéçu de ne pas la voir s'arrê~ 
découvrit parmi la foule. ter au même étage que lui. .. Il 

·esta alors dans le lift e;t re· 
Irène Dunne était ce jour là péra l'appartement da.ns ~e~ 

une actrice à la recherchP 
d'un engagement. Le théàL:-1' 'lue! elle se rendait. 
qui l'avait engagée ven ai' de . Dès qu'il fut à son bureau, 
donner sa dernière représenta- ;1 envoya un de ses employes, 
tion e: Irène Dunne se :-en-ti <iemander à l'agent d'en-hau'. 
auprès de son impresario pour :le .lui envoyer la «pe~ite-dame­
lui demander ae lui trouv.'r <:tU ~chapeati-bleun de toute ur­
un autre emploi. Il se trouva'.r gence. 
rJUe ce dernier a\'ait se.s bu· 
1:eaux dans le m~me building ... Et c'est tout simplement 
que F)o Ziegfiald et c'est ainsi qu' Irèn e Dunne fut ,n­
dans l'ascenseur qu'elle le ren. -::agée par le grand Zieg:Jeld 
contra! ... Elle le connais<>d nour êlre la vedet.'e de «Show­
de vue, mais elle n'osa pas lu' boatn. Il y a de cela 15 ans. 
parler. Vingt personne· ,:; 
trou\'alent dans l'asc~.'l-eur. Celle qul par la suite devall 

devenir une ,·edette cinémato­
' Flo, lui, par la for ' '! cle 1 1 a graphique mondiale avoue vo­
bi' ude «jaugealtu ,e tft!r Ht de lon'iers: 
chacune d'elles e' f!nalemen' 
son regard tomba sur lrène, . «Si j'avais dema.ndé une eu­
qui po!tait un drôle de cha- :revue à Ziegfield, il e~t .•orl 
peau bleu. Epatant. Cela fai- pussible que je '(le serais Ja· 
sait son a:faire. Aprè.'; tout, mais parvenue à le volr, mats 

n'avant fait aucun cas. <le !UJ, 
l!!!!ll!!!!!!!l!!!!!!!l!!!!!!!l!!!!!!!--11111!!1!!!!!!!1!!!!!!!11111!!_•_!!..!!...!!!_!!1!!!!!!!!_!!!11 ______ !!!!!!!!!!!!!~!!!!11!!!!"' sa curiosité en fut piquée. Il 
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5HEARER·TAYlOR 
CONRAD VElDT • NAZIMOVA 
,.,~~~=: a"::::ça=:.~EWf 
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· avec 

LLOYD NOLAN 
et 

Mary Beth Hughes , 
Au même pro ramme 

LUCKY CISCO KID 

LES V AGAR NDS 

Nadi et Hussein Riadi clans ww scène du ftlm "Les 
~agaboM" un nouveau film égyptien par Assia, ®nt l'ac­
t~n se ~éro~ ~n. granlje pa_rtie ve1·s 1914. Cette époque 
n ay~nt Jamat~ eté portee a l écran par des p-~·oducteztrs é­
gyptwns, ce ftlm ne ·m,anqu.Jra pas d'attire1· la curiosité des 
spectateurs, par le pittoresque de son cadre et rpar l'intérèt 
de so1t scénario ext1·èmement dramatique. 

:ne convoqua - en rue fai.sant 
1 chercher chez mon agent - il 
m'inten•io;;\\ et m'engagea". 

A cette .lpoque, découragé,c 
1ar la vie de bà '.on de dw ise 

1u' elle menait depuis qu'elle 
faisait du théâtre, kène Dunne 
qsait décidé de reprendre 
~on JH·em;et· emploi, celui 
d'institutrice. Elle a\·alt :ait 
une demande dans ce sens à 
un grand collège de Chicago 
Pt C'est r•endant les répé.'iti011S 
rJc «Show~boatn qu'elle reçu~ 
la réponse. Sa demande était 
:tccep'eP et elle était chargée. 
de la direction de l'école pri­
n aire d'un qua11ier popu le~x 
de cfl'le Yille. 
~ature11ement ce'te lettre · i 

impatiemment attendue fut 
cla.ssée. . et oubliée. 

C'es~ pendant les r eprésen­
ta:ions de «Show-boat>• qu'elle 
fut remarquée par un produc­
feur cinématographique et qu' 
elle tourna son premier film. 

Tragédienne dans " Ba<'k 
Street», comédienne dans «Tae 
Awful Truth», al'tis~e lyrique 
dans «Show~boat" pour ne ..:i­
'er que ces films, Irène Dun­
ne est peut-être l'actrice la 
plus ver.satile que possèdent le'> 
studios américains. 

A la Maisan des Artistes GENE TIERNEY ••• 

M'. Léon Gulcha.rd. professeur à 
la. Faculté des Lettres rera le 7 
:tévrler 1~42 à 4 h . 30 p.m. une 
causerie musicale sur Sc.humann. 
Georges Théméll. le célébre pia­
niste, exécutera. le Carn a va.! (Op. 
9) et les études symphoniques 
(Op. 131 de SchUII'.:ann. 

Les Invitations peuvent être re­
tirées chez Papaslan et au Studio 
Alban, rue Kasr El NU. 

Petites nouvelles 

Ilona l'Il a se y, la vedette de 
Balalaïka et de • · ew-\Vine 
\'ient de terminer un nouveau 
film «International Ladyn a­
vec George Brent et Basil 
Rathbone. 

Charles Boyer et ~Iargaret 
Sullavan devait, il y a queL. 
ques années tourner eooomble 
«.\ Loved a Soldier". ~lais ce 
film ne fut jamais réalisé. 
~Ia.:·garet Sullavan s'était cas­
sé le bras durant les premiers 
jours des prjse de. vue . 

Ces deux acteurs ne se re­
trou\·èrent que quelques an­
nées p!us ta.:·d dans «Back 
Street" et i! viennent de tour­
ner ensemble un nouveau film 
intitulé •Appointment for 
io ·e". 

.. . qui a fait d~s création<~ de premier ordre ®ns TO­
B.-lCCO ROAD et dam> BELL 1IJ STA.K, est tr~s demandée 
par les producteurs o .,;ricains. Son dernier film SUN­
DOWN a remporte. U>~ m .!<l1H>e succ~a. 

Cinémas 

Du jeudi 29 Jan. au mer. 4 féVTler 

T eleph.: 5 9918 

CLARK 

GABLE 
SPENCER 

TRACY 
CLAUDÈnE 

COLBERT 
lAMARR 

fiOOM 
ToWN 

;!;:: t:: a:=ss== 

~iill•Jt•IZI~1tl 
VU· lundi 2 au dL!n. 8 tév. 

fANTASIA 
de 

W alt Disne')l , 
avec 

LEOPOLD 
STOKOWSKY 

R .C.C. 2973 

Du lundl 2 au dlm. 8 fév. 

DURBIN · 

1\~ic\iirl ?~ 
~~~ 

R.üü. 267!30 

· , • ·!· ', • .. ,_.~ • . • x . .. ..... ~ ~ . 

Du mere. 28 Jan. o.u mardi 3 fév. 

Gaucho serçnade 

1 R.C.C. 26274! -
LE SALAIRE DE 

VICTOR MATURE 

Victor Mature vient de faire 
preuve d'un acte d 'autorité 
qui lui a permis de por:er oon 
salaire hebdomadaire de 4500 à 
1850 dollars. 

· Hal Roach. son producteur, 
comme beaucoup d'autreil. 
louent les vedettes qu'ill" ont 
sous contrat à dea conditions 
particulièrement avantal('eu­
ses à d'autres firmes. Ainsi 
Victor l\1ature qui ne touchait 
que 450 dollars par semainP 
chez Hal Roach, a é:é Joué à 
la 20th Century Fox à raison 
de 3.JOO dollars par semaine. 
Appuyé par son agent, Victor 
Mature a demandé uu réajus­
tement de son salaire, mena­
çant de rompre son contrat. 

Victor Mature a rP.us.'ll à 
obtenir un salaire hebdoma­
daire de 1850 dollars, plus un 
bonus en rapport avec les prix 
ob~enus des antres producteurs 
pour ses ulocations, futures 
eL éventuelles. 

Music-Halls 

SALON PAVLOVA 
NEGRITA & ALEX 

danseuse à ta mode 

DINAH LEE 
chanteuse de Jazz 

LES "'RAMSES" 
attraction acrobatique 

NITS A 
lllseuse athenienne 

GINA 
chanteuse et danseuse 

Marcelle Sonia 
dans. exotique dans. plastique 

CLAIRE LEE 
danseuse ranta.lblste 

PINA VERA 
danseuse danse•tse 

excentrlque fantaisiste 

FIFI et AIDA 
danseuses fantals1ste3 

Samira Mobamed, 
Mimi et Léa 

le trio oriental 

Dimanche matinée à 6 h. 

R.C.C. 1602. 

e:s !E !!! ! 3!2! 2!!! 2!§!! 

i4.(1!U.i.) :tl~ ;1!1 
PLACE IBRARL'I PACHA 

Tél. 49356 
fOUS LES SOIRS de 8 Il. 30 

A 12 h. 30. 

1\-IUSit:;-DALL 
~AB ARET 

Grand succès de Badia 
ET DE SA TROUPE 

DANS UN RICHE 
PROGRAMME DE REVUES 

SKETCHES, DA..~SES 
ET CHANSONS 

SUCCES SUCèE8 

RESTAURANT 
R.C.O. 32930 

::::: 

Tous les soirs 

PROGRAMME 

D'ATTRACTIONS 

ET VARIETES 
n..c.c 24 794. 

. 22 1: s 2: 3 : l!'!i~=== : œ-:: a :se 
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MUISIC· HALL - C.\BABE'r 
Kbi>'J: A li liA. YI: 

DE l'tiJ::,\llt:.U. OtWBE 

Succès triomphal 
de la troupe 
d'attractions 

avec le concours de 
ANTONIO ALÇARAZ 

et ISABELUTA 
TRIO ZANOWSKY 
TAHIY A CARIOCA 
RY BERYL-MARILLA 

etc., etc. 

ICi ..... 

1~141 ill) ~1] 1 Î fil ~1 
GRILL-ROOM 

BAR PROVENÇAL 
~~BUG-OUT~' 

Salle climatisée 

L'orchestre des 
c<Dug-Out Ramblers)). 

et attractions 

Restaurant 

KURSAAL 
TOUS LES soms 

CONCERT 
&DANSE 
AVEC LE FAMEUX 

LAMBROU'S BAND 
a.c.c 858 

Le week-end 'sportif 
$0GQSQSQ$Q®~$QSQ®ÀéW®M$Qg~aQ~ 

BILLARD 

Le tournoi do 
Caire «8» 

P. Terzian bat 
, tous les records 

P. Terzian, dans une form!'! 
éblouissante vient de battre 
tous les reeords. Au cours de 
e.:t partie avec Coloyan il exé­
cuta avec btio une magistrale 
série de ::16, (ancien record 
29) et to'.alisa les 100 points 
en 16 reprises, enregistrant 
ur.e moyenne particulière de 
6,25 (ancie,n record 5.5 détenu 
par F. Hilmy). 

Les élim:nnatoires des JXlU­
les A. et B. étant terminées, 
les trois premiers dA chaque 
poule seront réunis dans une 
poule unique pour disputer 
entre eux les parties finales. 
Ce' sont : F. Hilmy, Edouard, 
Ezzat, Ch. Béhar, P. Terzian 
et El Haké. 
Résultats techmque:J : 

Poule A : 
P. Torzian : 100, 16, 6 25, 36 

bat Coloyan : 34, 16, 2,12, 8. 
Ezzat ; 100, 25, 4, 13 bat N. 

Chart : 23. 25, 0.92. 8. 
Poule B. : 
F. Hilmy : 100, 23, 4.84-, 28 

bat H. Diab :· 35, 23, 1.52, 9. / 
Ch. Béhar : 100, 28, 3.57, •15 

bat Edouard : 72. 2fl, 2.57, 18. 
Edouard ; 100, 20. 5, 29 bat 

F. Hilmy : 56, 20, 2.8. 11. 
Records jusqu· à ce .jour : 

Plus grande sêriè : P.· Ter· 
zian 36· points. 

Plus grande moyenne parti­
culière : P . Terzian 6.25. 

RUGBY 

·MATCH AMICAL A 
ALEXANDR 1 E , 

New-Zealand b. 
Reste de l'Egypte : 22--0: 

HOCKEY 
SUR PATINS 

MATCH AMIOAL : 

Selection civile du Caire b. 
Selection anglaise : 7-1. 

ATHLETISME 
ALEXANDRIN' 
\'oici les <résultats techni­

ques de la première réunion 
d'athlétisme à Alexandrie. 
;a 'oe;orie "A". 

80 m.: 
1. :A.bouchedid Claude 

(W.S.L. ) 9"6/10. 
2. Pernignani (W.S.L.) 
3. Riffa.rd (W.S.L.) 
600 m.: 
1. Lays (W.A.L.) 1'35,. 
2. Braba (W.S.L.) 
Poids: 
1. Aboucbedid Claude 

(W.S.L.) 10 m. 23. 
2. ·Moukhtar (W. S. L.) 

9 m 1• 31. 
300 m.: 

1. Abouchedid 
(W.S.L.) 39"2/10. 

ClaÙde 
\ 

2. Frangakis (U.A-.H.) l 
Catégorie "B". 

80 m.: 
1 Efstathiou (U.A.H.) 

10"3/10. 
2 .. Cohen E. (U.S.L. 
3. Levy N. (U.S.C.) 

300 m. 
1. Eft;tathiou {U.A.H.J 

41 "8/8. 
2. Cohen E. (W.S.L.) 

43"2/10. 
~ T,evv Osw (W S L .) 

A 1'-U.S.E.P.E. 
------1 

Les membres du Comité de 
Football de l'U.S.E.P.E. sont 
convoqués mardi 3 février à 7 
h. 15 p.m. très précises, dans 
les locaux de la Rédaction 
Sportive de uLa Bourse Egyp­
tienne». 

Sont priés d'être présents : 
M. G. 'Catz, président, M.M. 
Fikri, Sidhom, Dupic. Nizi­
blian. Pke Tamé et Père Tarn­
hé: conseillers. 

' F -OOTBALL 
OHEf LES CORPORATIFt. -

Tractor 
Cicurel: 

bat 
1 - 0 

Partie chaudement disputée 
que celle qui opposait hier, 
sur le terrain du Farouk, la. 
Tractor à Cicm.·el. Elle se ter­
mina. par la victoire de la 
Tracter qui parvint à mar­
quer à quinze minutes de la 
fin. 

A noter la jolie pa.rtie des 
deux défenses qui se dépensè­
rent sans compter. 

'EN «LIGUE DU OAIRE1 

National bat 
Nouby: 3 ... 0 

En battant ~. hier, le 
Nouby, le National s.e. est 
devenu leader du champion~ 
nat du Caire, à égalité de 
points avec le Farouk. 

Match amloal -à Alexandrie : 
Uhited Services battent Sé· 

lection grecque d'Egypte : 6-l 
(:>--{)). 

BASKET·BALL 
Coupe . Hanna Mitry (finale) 

National bat Maccabi: 33-29. 

Coupe uBouree Egyptlennea 
(scolaire) 

A.merican · Unive-rsity A bat 
Collège Français : 83-32. 

Khoronfish B. bat Amerlca.n 
Unive.rsity B : 35-29. 

Match · amtfal : 
Ha.koah bat Maccabl : 26-25. 

I.E CHAMPIONNAT 
·D'EGYPTa; INTEH·.l.llNES. 

'Sélection du. Delta 
v:. Sélection du Canal 
(de- notre corresp. particulier 

à Port·Sald) 
Un match d'une g-rande tm. 

portance · aura lieu jeudi pro~ 
chain à Port-Sajd. Pour la se­
conde année de suite, le V du 
Delta et celui du Canal vont 
s'expliquer le 5 courant sur le 
terrain du · Farouk en match 
val~le pour le champio~n.at 
d'Egypte inter-zones. La sai­
son de.."'lière le Canal après 
une partie assez intéressante 
bàttait à Zagazig ces mêmes 
adversajres par le score de 
42-28. Par la suite, les Ca­
naliotes éliminaient Alexan­
drie pour se faite enfin battre 
par les champions cairotes en 
finale au Caire. 

Quelles sont aujourd'hui les 
possibilités du ' Canal? Cette é­
quipe qui a été minutieuse­
ment préparée par l'excellent 
ent:'alileur du Farouk, Mous­
ta~a · Sayed Aly, a autant de 
chances que la saison écoulée. 
Un entrainement assidu et 
une volonté ferme de bien 
faire, voici ' les deux armes de 
l'équipe .de Moustafa Sayed 
Aly. Voici par ailleurs les 
joueurs qui défendront les 
couleurs du Canal ou mieux 
de Port-Said : 

Mohamed Youssef, Ahmed 
Hussein, Ham.td Bawab, Awad 
Haggag, Tag El Din, Zaha.r, 
Parissis, Watkins, Mohamed 
Leheta et Tounias. 

Le Delta formée surtout par 
des joueurs de Mansoura. 
jouera cette fois sur un ter­
rain inconnu. Nous C!'oyons 
savoir cependant que les l\Ian­
sourjotes feront tout leur pos­
sible pour effacer La défaite de 
l'a;nnée dernière des mains de 
Port-Said. 

Une belle partie en perspec­
tive qui sera sans doute ar. 
demment disputée et suivie 
par tous les amateurs de la 
balle au panier. 

Coup d'env~i à 3 heurPs 30. 
O. Ts. 

~----------~----------------------------- - ---
CHAMPIONS DE DEMAIN 

C'est da.na. les écows qu'il faut cherche'~' les cha:mpioM 
de demain. E t 'tant les jun.ihrs de l'Uni'Versité A11~érü:aine 
que ceux du Lycée Francc-Efl/1 ptien, qu'on 'Voit ici ava1~t leur 
match pour la Coupe "Bourse Egyptienne", fourniront .,-. 
tainement quelques futurs "aa- dPL Basket égvptien.. 



LES MABC 

BOURSE DES. V AI~EIJIIS DU CA.RE 

Séance du ~ février 1941 
FONDS D'ETAT 

cette Unutée 4 o/o (Quanttt6 c1e Lst. 500 et au 4eS5US) f.:e. aeso• 
26 30 30 

oetœ o'i,ltlèe 4 ;,/o tQuUtt!tt lnf6rieure è. ~t. 600) V.Jil. ~00 SO 
Dette f'r1vlleilée 8 112 o/o Hf~ tl~ de Lst bOO et au d .. ..SIJIIJ 1> S 

'7600 
!Jette l?rtvtl s l/2 Cffo (Q\.Uiol!t.l té mf~r~llure ~ t.st. 600). P.E. 7~ 
&IYPtla.n OO'Y. 1./01$11 4 1/li OIO ,,.,,,..................... P.E. 10200* 

ANQUES ET $0CleTES DE CR~PIT 

Ba.nques d'Atl1énea 
(b 1 Ban ua MI.U 

····•-•• ............. P.~. 42 4~ 43 .4 44 43.5 
"''''''"..,"'" f_:e, 635 ~5 80 46 65 60* 58 50 65 

CrM!t Fon o 1 ' Jota Em 1903 
Crédit Fon obi t. 1 ta E!J1 19\J 
Le.nd Bank .of Ei~t. 1\Pt. Ord 

. 66 

.................. .P.P; .. l!iOO• 0~' 600 
, .. , ................ ,............ P.~ 1!:15• 
l?.E. 62Q 111 ~3 08 06 06 07 10 10 

13 l4 
Natloll$1 B&nli: oJ ~t AllttaDB ....................... , ...... . P.E. 3250 

SOCI~T~ 0~ EAUX · 

Soc. An. dea .Sù C~e, AotlO)'lS Joula P.~. 13~0 300 :z:n~ 

SOCieTES DE TRANSPORTS ET CANAUX 

P.E. l29 

_ soe1~es o~HQTELS 
Bir Botela Ltd. Ac;to. o:d. ·, ....... ; *',E. 875 75 72 74 74! '13 '17 77 83 

84 85 811 80 80 79 79 78 78 

Abouk1r CornMnJ. ~!-Ci: Aot ,.,, .. P.E. 121 21 23 23 22 23 21,5 20 19 
1~ 

~to-EI{l'Ptl.a!;1,. ~.!!- ~, !>IIJt Cg 
éalro -!\gr, eY. ·<!!l)\.l!JJ, Ac,t. 
Oba.rhteb · Land ComPI!l:lY• .. _ ........ 
New-E~tlaP r.ompa~v wtd 
Btè An. de W~dt ~Oip"f.l~bo ~çt . 

......... ,....................... l?.E. ~64 

Ord. ................... P,.E. (380 a. 1 
........ ~......... ......... P .E. ~1 20 
.......... :. P.l!l. 164 54 55 6,'('- 66 66 
•••••••• -......................... ·P.E. 816 

SOÇI~ES IMM()BJLIERES 

catro Elept.r. ~u .. a.nd 'a 9· Pi· 
oatro Elect. R$11 a.ll,d . ti :O. CY. 

1 
Act. .................. P .E. 1610 -$96 
Pond. 1"1!:. ~.839• 20 lf? ~6 10 5Q 

44 64 66 7t <t:f$ 8Q 80 86 86 70 66 
'68 llO 

SOei~ES INà,VSTRI~tLES Et t>IVER~ES 

~lo-EJ. 0Uf1alda ~~. ~ct. S. f'.E. SM l\1$ ~ 40 i7 50 fil 53 6fi 
5~ 58 59 57* 66 55 61 51 48 48 44 

46 
Alltl. Cotton Olllnars o~ ~~: ~ta 4ct. Ord. P.E. 88.5 .89 89,5 1)0 

9fl.6 90 88.!i 88 87 .5'" 
Elm>tl4-ll salt ~d ~.cs. 1-!tA P -!!'· · 381! 88 92 95 93 92 9:1 90 89 

90 89 89 90 
Fllature Nat d'l!lPl!te Aet Ord .......... , .... J>~. 1480 SO 34 SB 40 
Sté. An. Bl&es ~osnqntl ~ ·~ ~l.<i~. Act ....... :...... .. f'.E. l3t!O 
Ste Gen ôUCI'~~ e~ Raft d'~a Act. Fond ....... P.l!l. '720 15 20 20 
(bi Sté Wsr de ~Uat ·~ de f!llS Act. P.~ 1290 90 80 90 80 70 '18 

80 86 90 90 92 90 88 80 80 78 
(~1 St6 MlF Q<Our je 11f8 !!e la ~Seie. Ac~. .. ................ P.\!1 1150 
SOe. NU elU Pap!l,r. ~-A-Ill·. ~-~ P F;. !)j}O 700 tl!~ .0.5 2.5 20 20 05 

(*1 L'll.ftèrts4US ~~!que 9~ plusleqre o_p~ttans 
suecesstvernent traitées •u· mê}ne pr\:t 

ont 6té 

Màre 
Mai 

~-· 

Clôture de New..Or!éan.' 

18.55 
18.65 

t.:!Otare dt 

: Séquestre général 
des biens des 

ressortissants du Reich 
allemand .en E~ypte 

4YIS DE VENTE 

Mai'!I 
Mal 

18.U · 
18.1J(f 

ClOtUre dP IIO~b:l) 

till O'ordrè de S.E. Ahmad be:'-
58 SPddik stSquestre général del' 

hiens des ressortis~ants dn 
Reicb a llemar.d en Egvpte. il 
est pC>rté à la connai"~ance du 
pun1ic que des offres seron' 
reçues jusqu'au 3 février Hl42, 
à tf l:Leures 30 a.m .• au bureau 
rle M. Martin Hammond, délé­
gué de S.E. le séquestre géné 
fS.l, sis No. 33, rue Ma li ka F~ 
rida, au Caire, pour 1 achat 

Avrfl-Mal 199 1/2 - s l/4 

Couuu~UlQUe VIU I.OIIU ~~ 
29, riP' -uv.u11a ~·arlll;_ I.e 'l:aJr. 

AU CAIRE 

CQms du Chq:Jl1e au- C(l!n' 

du 2 févr! 1942 

Livres sterllng 
Francs f~issee 
Dollars 

A~ Ve~te. 

92.25 97.5!. 
sss:2s sa~ s' 
21.072 24.3)4 

eot iiii, 

Mét~ux précie~a 

\ 

Pl~tl.l!e pur. te Sl"!l+·: 

~p' produits pharmaceutique!! 
appartenant à la Maison C.F 
Boehringer et Soehne G.m.b 
H .• de Mannheim - Waldhor 

Les détails des marchand! 
ses, ainsi que les condition!' 
de vente, pourront ê:re obte­
nus au d1t bureau tous le!' 
j04f8, .·saut les jours fériés, de 
9 heur.es a.m. à 12 heures 3û 
p.rri .. et dé 4 heures p.tu. à 7 
heures p.m. 

La Revue d'Egypte 
~cono~que 
et Fin~cière 

s ... mmalr~ d·~ numéro 
. «tl.t 31 ianvier 1942 

~u f1a.rge es Dé~ta Pa.rleql~­
talru: 

De l'lurol\érence du Rv.\-tta.Ulement 
'f!-U rtfora{olre lies Dt:ttes · 

D'm:ie Seznatno ~ t'Autre! 

PETITES 
ANNONCES 

A 1 
OE!IIA 'llt:i:; <tJ<•;)IPLoÏ - l' .1'. 30 
AU'J'.IU:t> ~IJI!KIQUt!!\ .. T. 7.5 
l'our .S 10•"rllon~ conliécuiiYe>:~ 
d!l " 14me• 'chaQue. Pour c'•lUIU~ 
Uano: bUPJ.llémentalre 1'.1. 10 

PROPAGA~DISTE calm::; 
c1alités pba.rme.ceutlques. longue 
expérience, connaissant plusleur• 
~~~gues. demandé par Malson un· 
portante du Caire Soumettre age. 
natlonaUté. rététenœs, . préten­
tions. Ecrire: eZ.H.P.», B.P. 4611. 
Le ~Ire 'No 241>79 A 1 

D.\CTYLOGRAPIŒS mp~~ 
torC\), dellUIJldes Ecnr •· en lndl· 
quant capacités, références. prè· 
ten tlons et tous détalls. ar. 187 
Le Calro. ( ~o 24689.A 1 

Pl .l(]VR(l demandés, bien 
JI\ M'• '' specta.Hses C1a.llo 

vente . o~urs, machines, produtr.s 
met.a.ll .: rgtques. · .• !xe et bOnne 
comn+lsslon si cas;>&bles. J'.:crtre 
avec tous detail~. a ·Placiers B 1! 
465. Le Caire. (No. 24ô89BJ 

0~ DE~ÎA~DE ::~~f!~~r~ 
foÇ(d le ll}&rche d.es prodUits chi· 
i<Dl91.1es et matléres prellliéres ln· 
dustrlelles. Bonne sl~uatJou DQur 
personnes quaJ!!i~es Ecrke avec 
tous déte.Us à aProd u!ts ch !ml· 
ques•. B P !l65. Le Caire. 

•.. (No 24li89.Ct 

PHARUACŒ~ ~c~~~~:pn:;-~ 
Gœmandé pe.r la Pharmacl~> Odent. 
l'ort-Sald. Tél No. 2179 

(No. 245871 

MDE-PHAR~Ul'IE~ "~~ 
demandé par agents de spéclall· 
t& pha.nriaceutiQues c1u Ca.IJ'II 
Soumettre àge. nat onal!te, rere­
rences. prétentions. Ecrire: aO.L 
P.». B P 466. 1..e Caire 

'No :.!457111:1< 

L ·E 2~0 Plgrnouth 37 Salon, 
• 1 iJ en bon éta.t à ven• 

dre llllnléd.J.a.tement.. rntermtcl~l­
res s'abstenir. Téléphoner Eisen­
berg 115591. (:No. 2<i691l 

.~tLt~E INSTITlJ ftlt(î!i 
co~lssant. l'anglais don-ne le­
çons de français. d 1allerna.n.d et. 
d'arabe Méthoc!e :aplde. Condl· 
tlons très a.vautageuses. S'adre,'­
~er: 18. rue AJ:<tl!>hana a.ppt.. No. 

·3!;1. INO. 246\llll 

GRANDE ~lA ISON d~;~~:-
cherche local d'au rnotns ·120 mé­
tres carrés. situé: a 1 a.u rez de 
chaussée .ou bl a. l'entresol -o,, c 1 

au premier ét&ge d'un lmmeu>:>le 
d~ si tuatiou centrale. S'adresser 
•Stores». B.P 465. Le Cnlre. 

(NO. 870) 

4PPARTEnENT ~ d;e:e.s:: 
dé d'urgj!nce Donne·lon~ bon de 
>ortie ou t •b'l.ngerlons contre pe-
tit appartement central Télé-
pbo!'}e 57567 (No. 245881 

J~UNE OFFICIER ~!~~ 
ell&~X>bre t!leup;ee &'-'PltlS fatllllle 
c:iarla.Jlt trança.l.$. J!;utre: •Jeu.ne 
ortk;Jou ~.P •~. Le cwe. 

rNo. 245911 

Pn:ERAIS bOn de sortie .1\ l pour a.ppa.rtem.~t 
vl<le cie 3 ou 4 ptece;, dans po­
:...itlon ceutl'&le E.cnre: «E.J.», 
t3.!?: 46/l, /...c C&J;e. l~O. 40131 I'H HiBRE meublee, à louer 
t, r\:n pour personne se-

:::::T.tlJUSe:: .en:- >lj.j:l}l,lle. _23 . .. ;~. M_aLl­
kll. fa.!:lda. (!)lès Soi~ ~4a, 
~euble rnoqerne. abr1. eppar· 
~lhe11t No 16 

rNo 2459bl 

~IO~SIEL'R ~:;ri:Uë~~i~ 
st..-Mernèn•· meublw, loyer u.vu••' 
Ecrtre en mentlon.nant. natlona­
Uté. ,{ondltlon~. etc. à «G..K.», 85, 
rue lbra.olm paella. l,e Catre. 

(NO. 24603J 
.l VE"1DRV autornobUe ?;~­!\ : l I'J geot, modele '-·· 
en partiu 1o e ta~ boLe de vt tesses 
G:otal 46lectrtq1,1e», pr!JI L.E. 360. 
S'adresser. 35. rue l{asr el AIY. 
Garden-City, de 8 heures am. a 
11 b. 30 a.rn. (No. 241'i9tli 

EXfELlEiVI'E ébet~:~~~~ 
a•l!Jfè.\ !:>Ont'le !l).llltlle. Ecrire: 
•Culs1n.Lèrc», B.? 465. Le CIUCe. 

(No. 3~1i991 

CA~JIO~NETl'E M~ro~~~. : 
P&.l"fH.It ~tat, - Coevrolet ·d7. -
Pl>lDOUtll 37. Dodt~e &8 r ptc>ces 
et 20 ~tutres votturco a venctre a 
l'Jiiif'l1ce l.i-drnll e1 .MoUtel, 11, ,;o 
llnl8Jl Paella - Tél 65235 

<No 873AI 

7 PLACES Doclge mod. 38 
: -en etat Cie neUJ, 

a.lnsl QùC ~o autres voluures g~­
cles et potltes à vendre à l'Agen­
ce G<~omll el Moutel, 9, souma.n 
pacha. n1. 65235. <No. 873.Sl 

• 'ADtL• \' . l!;HO - UNCOLI'o t, l.Jt t, lll;i9 - PAU<'-ALW 
l{jjc ~eo ~orols vottures wnt U· 
vrablc.; de sulte !sauf vente1 et 
~nt au-C1es'us c1e \Oute dl~c\ld­
slon po.. ... ~lble qua.nt a tew t:tat 
o.o King 2. su Soliman l:'aoh& 
l'el 64nll0 (NO 246881 

A VE~DRE ~u~~~ru:~:~~. 
soude. :.! el.tl.ge.; ,garage, belle vue. 
entourée jatd.n fru.~ler 2000m.c., 
ou è. ·louer le Jer etage ae 1a dl­
te vllla. 5 cham bres. vera.ndas ct 
dépendances. S'd~ esser 171. Ruo 
OoeUsque. Matarleh tNo. 245851. 

0' u•~\1:\ t\U~;slt~~~~ll':-1~:~~ 
pr6s du Club et pas loin cie la 
a!'tre on etudierai~ m~ru~; unt 
ofrre lnt6ressaote compor u. 
terr:.l.n et ville.' Ecrtre a.. •1 M • 
B"' 46.~ Le· ,.,iolre ·No tn:N "O''TR \T q·appa.rtetllellt t, .1 , meublé, ainsi que 

Argent !ln. le k11og: 
Nitrate 11'argent, le ~log: 
Livres aterl.-<:~r. la pièce: 
N~>Pol~ops.-(,r. la pléctt. 

48 
38o 
t;OO 

:l~!l . l 
·m 

La lteVQo t>oHt!que ~iY'PUune \ 

1.4 Ouerre et ses Col;~llences 
· ~'ln~c\èrçs: 

1noolùer au · cornplet (prat1QU6-
1llOnt nouveau l à vendre ponr 
L.F., 2tl0; ct.i:t11 charnbres, lo~·er 
réélu.!t, unrneuble mtxterue pres 
de i'Uilllo\'IOII$ Club. t.'appart&­
went p~ut a.m~l 6tre loué 1llb11· 

Or. ~t:.. 

Oot;v~~ le dirlll!.ln! 
Place, I.e dirl:\.tt!l.: .. · 

, •. 1 

~~~ 

'l'HE SHEFF11!!LO SMELTilW 
co. 

tloci•té <\llO~~~ ~rYPt.l.elllle 

~!) .ET CJlf ... Te 
OR - A~E:NT - 'pi,An B 

Sl'ze tlocl41 et Ualuea 
f:Oian AbOu Tl!-kla. rs $~1 

Bureawt de ·ventes · 
~ rue M&leka. f'VIda 

• Ol<elle GobargÙIA r&it~a• 
'l&l6pllones: 40086-671&6 

'Jîl)6rleQcee !\fol:létalrea Aotuelle& 
. C~n q~;u<;~f!ie~~ol 

!'roblè~es ~ol1orn!ques: 

Pour uu ~qul!lbre Allloole 
en Eru·pte 

(Une ~tére~ante Etttd~} 

1 ~es Problèmes Economiques de b. 
Ouerre: 

La Question 
cle !' Apvrovlslonnem~t 

ile l'Ee-ypte · 
(~ ~bata a.\f S6Mt) 

1 ÇM l"tnances l!:gyt>tlennu: 
1 Le Projet de Budget POUr 194~3 

CJ,. Note du M~!$tre des F'in~~l 

1 W Pays du Proche-Orient: 
La Situation Economique 

4e li .Palest!nè au cours ·de !~ 

t-16. IScrtre: «~.teublèn. lU'. 4fja. 
t.e Cl}! re. · (~ô. ~460.! l . 

i\ \'E'~DRE aus1~J:•.l\1;ocr:u 
p>-.no m&rque· Sc!J.wechteln Ber· 
Ub. grand !onnat. 5 1aelfesser: .t::: 
Es5€s. 713 K.halla El ,M&s.rl. 
Gho.ml'R lNo 2~593 • 

0~ DE~UNDE ~6~~~a~~e ~~ 
bon état. 'l'él~pll- tt.u No. 46816. 
tc Ca!re. (No. 2'\606) 

Pllo\.'Ofl- Acll~t--...ra.ly, portatu> 
l " d'oc,~'lon de toutes 

m&rque~ Le6 ISQumei;t.re è: a no rf 
Anllcl. 27. · rue Solh:ttan l?acl;ut 
1 roz-C1e-chaW<<;ee l. Le Caire 

(NO. 245841 

A VE~DRE ~0~es "i~~\ s~~ 
nouvelles. pur cnstal extra. Té-
16pbooer 66857. (No. 885) 
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PPIQU 
--------------~··~~--------------

Korbag remporte facilement 
le Flying Handicap 

Vichys éc le-t-i 
défai e nazie én 

1 Les menus du 

a\ ,~~:~~~ ~:~~ uss1e 1 Q)lELETTJ:; co. ·nTt;RU 

• 

La journée d'hier à Héliopo- QUATR~ 

TElE ct.APRAM EJANtHOAP 
lis débuta par la victoire d'Ibn 
l.Alil qui avait couru la velUe. 
Il ne rencontrait, il est ''Tai, 
qu'un lot assez médiocre et il 
gagna assez facilement d'une 
longueur et demie devant Raf!a.s 

·qui précéda.it Samouh et Atayef. 2 

cheva~ pur .. saue - 1 rnUle 

Cette dernière décut. 3 

Rewa.rd 9.6 IDeforill) 
au Ca.pt. R.I. B~den. 
Rewa.rd et. M. S ~rher 

1?8-trle e.a cw. Ltster> 
La P'r\ll6re 8.1 (0. Csll-

o. 87 
P. 28 
p, 18 

+ (••:• 
La seconde course revint !\ 

Redskin, un cheval bâti en fore~ 
El Karem mena devant Redskin, 
Voleur, Moahmil avec Fa.iry T~­
le demier. Redskin prit la tête 
dans la lilSJle droite. mais ~ux 
petites tribun".s El Karem pas­
sait semblant gagner facilement 
lorsque Redskin revint à la char• 
'~'e .pour battre El Karem d'une 
longueur. Voleur conserva la 
trois'ème place devant Shah 
Bandar. 

la.lfl ... .•• ... ... ... P. 111 
4 l'oUSS Parrod.e 8.8 (M. 

Cstll&i) .......... .. 

f'lon ple.cés: MeU.r>hotlc 7 2 
coarcta Jr.l F&.rangt ~-0 tTurtle 
Sarcopte 9.0 rSh•rpei Rubrlcs> 
7.8 <Oarc~a> Pampereltte 7.0 rt\ 
MU6tapba.l Love Ste.r 8.1 CGib 
son) '6'ot:r.rdlère 'l'.U IRocbetti 
Everest 7.8 (B(I.I'lle<i) Omnla 7.1 
•Manfred!) 

O&sm~e psr: 1 1o~. tAte. 
Temps: t 4! 
ll)ntra.Lneur Wheat{ey. 
Twtn Tote; 153-t. 

CINQUIEME COU1U3E 

Ba.ttre pcnda t 20 m nut , 4 
·------------•---'-------- jaunes d'oeufs, ~ cuU1er6es de su­

L'opinion fran~aise s'enhardit 
dans ses protestations contre 
ra «collaboration» unilatérale 

er. en poudre, reste de citron rapé 
et l cU!llère de !arme. aJoutez es 
ble::~cs ba.~ us en neige, 1 cullle­
r~e de rh.um. ''ersez dans -.)ln plat 
beurré et t !tes cul:e 1.5 minutes. 
au !ou:, étalez c1e la cont!tu.>oe sur 
!a moitié C1e l'omelette. repliez e 
servez vi vemen L. 

.·orE: 
1 \OU a ·e• peu de poisson e 

!.ondres, 2 <A.F.I.). - La déc taratton de de Brinon. il la pres&e trop de convives, enez auwur des 
parisienne atrtrmant <!ll'n.ne ccsltu atlou bans espolr a été creée entre 1 pommes frite>, ceh aucmente la 
VIchy et l't\llema"nc» est, de J'a lb des experts britanniques spécla- ,·oJumc du plat, glll'Diosu tou.Joul'!< 
Usés dallS les (!ue. tlollS francaises.. un signe baroruétrlquo lntére•- de feuilles de roQuette <carglr) et 
sant. Elle tend, en ertet il. prou ver qu'il. VICHY plus cnco1c peo•t- de citruu, \OU& pou\u a·usst ao­
être qu'ailleurs, on est con,clent de t.a falblthse erandlb>ant.: de compa~:ner d·ome :auce \erte, talte 
1 armée allemande en Uussle, corn me l'opinion publlque francaise en 1 de persil haché. 2 ancllol-; pliées 
eH ë~:atement très consciente, on s'enhardit dana la \'Ole de la pro- 1 t·ulllere de câpres llacllées. un~ 
testatlon contre le ca.ractere uni latéral ae t.a ucollaburaLion>l. culUère de moutarde. sei. oolvre. 

G cuUière à lioupe d'huile et 2 
cé Ml vue du jour où Ils pourront cuillère de Jus de cttro On se souvient comment cette 

politique de protestation !ut pu­
bliquement lnaugùrée pour la pre­
m16re fols par le maréchal Pér;aln· 
da11s son rnessage elu Nouvel An. 

Les memes experte brltallnlgues 
font ressortir qu U nl'l raut pas 
voir da.ns cette po11t1Que une preu­
ve que tes bommes de VIchy ont 
changé. Mals un «signe H\rométrl­
que que le ternps cha. ». On ne 
doute point par ailleurs QU'à Vl­
clw meme, les rntlleux autl-col:a­
bvratioonlstes exercen~ nne :pres­
sion croJssan te sur le gouverne­
rne n.t. Dans ces conditions, la seu:e 
chance des collaborateurs est de 

reprendre ·ouvert-ement la. lutte Cordon' Bleu. 
~~~~~v~~~\~~~~~~~~,,~~,~~\~,t• 

~nemin3 de fer, télégraphes 
et téléphnnes de 1 Etat 

égyptien 

tJne fois de pins Maximun) fut 
battu. Cette fois Weka l'emuor­
ta. Abboud mena devant Ma· 
shaan, Weka, Haylan, Tahsin, 
et Ga.zalan avec Maximum der· 
nier. Au milieu de la ligne 
droite Tahsin fut on moment P.U 
tête. Puis Maximum prit 1'!1-
vtl.ntage. Mais Weka sengi.ssait 
nour régler Maximum de trois 
longuen~sè Tahsin troisième de­
vant Abboud. 

pouvoir prouver que ta collabo:, 
rRE f't.,YlNO RANDWAP tlon rapporte que.que chose: Teae 

chenw: a.r~~obes de têre classe. est 1,. l!lgnl!lcation de ravertlss:r 

contre l'Allemagne, Les dlf!lcultés 
matérielles, le !rold, la faim: les 
mlsèrea à soulager restent égale­
ment au premier p:an de leurs 
préoccupations. Ce peuple qui a­
vait, on ne sai~ pourquoi une ré­
pu taqon de 16gèreté et d égolsme a 
donné des preu\'eS surprenantes 
cl'l.ngénlosltè et rte générosité Au 
mo:nent où la quest1on de savoir 
ce que l'on mangera demain est 
le problème angoissant pour toutes 
les ramilles, on a.p;:>rend de source 
offlcle:le qu'à l'occasion de Noël.' 
les envols des familles françaises 
pour les prisonniers franca!s en 
Allemagne ont atteint le chlf!re 

Des offres seront reçues Pli" 
le Service des Magasins Géné­
raux, à Saptieh (Le Caire), jus· 
qu'aux 10 et 12.2.1942 à 10 b. 
a.m., pour la fourniture de vi!', 
tôles en cuiVl·e,. coton '-'Scarto" 
rivets, enveloppes, machine à é: 
crire & accessoir~s (10.~) ma­
tériaux en caoutchouc, bouches 
en fer pour tuyaux, scies, etc. & 
appareil à imprimer". ---

de 123.000 colis postaux. 
a turt. mJn~ de de Brinon aux Allemands, A ce propos, «Le Jour-Echo de 

Paris». donne les détails sul\'ants: 
«Paris-Lachapelle est la (fare des 
colis de prisonniers. Plus de 30.000 
colts arrivent quotidiennement et 
sont rangés dans un hall long de 
249 rnêtrcs. En aénéral. l'emballa­
ge de ces précieux colts est fait a­
vec soin. Mals 11 g a des exceptions. 
Il g a un coin spécial appc!é «ln­
!lrmetle des Colla». où six agents 
soignent les éclopés, remp:açant 
les Pli-Piers et les ficelles, remet­
tant en état des paquets qui ne 
sont pas en régie avec les ordon­
nances allemandes. lOO à 150 en­
vois .sont a.tnsl so gnés èbaque 

t Korbai 9.13 CM CsU- Brinon. agissant ainsi comme por-
28 te-parole des colla.boratlonnlstes. 

laal à M. Sll Shw;ba 0 En conséquence, u y a lieu de 
Korhag ... ... ... ... P. 13 e•attennrc, ~olL à ce uue l'Ailt:-

2 f:Tan 8.7 (G. C,.,IIAg) P. 14 ruague !&>se co erret des con- Pour tous renseignements,-.s !1· 
dresser aux bu1·eau.x au Caire é.­

à Ale-xandrie. 
3 Dawar 7 13 CRoet\ettl) P. 21 ce.;stOns pour forcer le:. collabo-
" Kahrama.n 7.8 !Bar· ratlonulsteo, soit à ce que la I•o­

Le vieux Reward retrouva la 
bonne carburation et gagna, 
malgré son topweight, le Cla­
pham Handicap. Metaphoric aUa 
e:n tête devant Pampereitte, Pa­
trie, Miss Parade, Ornnia, Re­
ward et La Frillière, la marcne 
étant fennée par · Everest. Pa­
trie passa dans la ligne ru·oite, 
mais aux petites tribunes Re­
ward prit le dessus pour gagner 
assez facilement devant Patrie, 
(;a Frillière et Miss Parade dans 
l 1ord1·e. 

+ ·:·+ 

nes\ .............. . 
Non n!scés : G,hrnlt&T 9 9 

(Gibsonl. Ibn Khe!r 9.7 (W. Lts­
terl S(nll$r 8.\l 1 Der orge l Ma,._ 
rour 7 6 fMantredl l Sunshtne 

7.6 CGarc!s.) 

Non. pa.rt,a.nts: Ma~lol).k et A· 
rate. Saha.ran. MUihlr Black and 
White. ' 

Gagnée par 1 long. l/2 tong. 
Tempa: 1.110. 
E:ntratneur Snell 
TwlJl '!'ote: 96. 

SIX:lmE COURBE 

TJlE M'flirTA HANDICAP 
PonaY'II QJ'&bes de 2ème classe­

e furt 

Le Flying Handicap fut l'apa· 
nage de Korbag qt+i porta ses 
9.12 à une splendide victoire. 
Da,war mena devant Ir~n, Sin. 
n~r, Kahraman, Korbag, Ibn 
~heir, Gibraltar, Masrour et 
Sunshine. Il n'y eut presque pas 2 
de Changement jul!qu'au milie't ~ 
de la ligne droite où Iran atta­
quait Dawar et Kor~a.g vepl;l._it 4 
à l'extérieur. Ce del'll.ler prel)alt 
rapldemènt l'ascendant poUl' ga­
gner d'une longue1,1r, alors que 
Iran enlevait la seconde plaee à 
Dawar. Kahrama.n term4m q-ua­
trième. 

ZArlf$ 7.11 tG Ciill· 
lnl à M M. Levl 
ZMtfa ... 
Toto '1 7 CBa.rnesl 
Ali N1z.am '1 5 ( 1-!'1-tlfre-
l:lll ........... . 

Gl•rnour Boy 7.6 CRo-
chettn ........... . 

o. 21 
p 12. 
P. 11:1 

p. 13 

Non pla~· Zartf 810 11-f.ç:su­
t.~l. J~tt• 8.7 (Jïtj.lls), ,f'l&p 
7.2 r~c~l Plok 7.0 (A. MOWI­
tll-P~&l. 

Une bonne jun1ent, Za.ri!a, ,m. 
leva le Minia Handicap. ToUl 
alla en tête devant Fla.p., Za,.rifa 
~hmour Boy, Ali Niza.m, Jacin­
the èt Dick avee Zariia dernière 
Toto ~tait toujours en tête aux 
'Jetites tribunes où Zarifa 1'att3-
1uait pour prendre sa mesu.re ll't 
,.agner d'une longueur . .1\.li '~i• 
~am troisième devant Gla1D01ll' 
Boy. 

La journée se tennina par le 
~uccès de Moèlallal"-h. Adawan 
mena devant Hawazan, Mohan• 
•1ad, Morlallalah, Saad, Assila 
·wec Malb'ln fermant la ma.rcl).e. 
Adwan était touiours en tète 
'lUX petites tribunes où Modalla-
1ah faisait son effort. E1le pas­
~ait poursuivie par Saad qui • e 
parvenait pas à la remonter. 
Adwan conservait la troisième 
place devant Sha.heen. 

PREMŒRE COURSE 

Non pe.rte.Jlta: Ab~lom. Reu~r<l 

Bl~c. "~~ ~uJ~. ~1. :1.1-
nJlO. 

0 oarnêe pe.r 1 ,lo~. l/2 long, 
Temp~~: 1.21 
El'ltTaiJ'Ieur: R.o~o. 

TwUl Tote: 267. 

SW'~ CQ'W$1!: 

~evam; QJ'a.bes de 3~e eta.sse 
8 f1Jl't. 

1 Mod•llalah 8.3 CSbar­
pel au or. Abmed 
Mo.her l>(lcba O . 31' 
Moc!allala.b . .. ... ... P. 1'1 

2 Baad 8.6 CRocbt~ttll ... P. 3(' 
3 Adwal!l 8.2 fGqrc:IA.I 
4 s~een s.t3 (0. estt­

\4i). 

P. 37 

Non placée: ~ohllllna.d 8.12 
(:aarnesl Ass!la 8.6 ICM Ostllag 
~wa~n 8.10 (W L111ten ~br 

~mil 8.3 lf'ra.ncisl J.141ba.n 8-
(A. Lts.ter 1 

THE Cl'!'ADElL S'I'AKE8 Non p~rta.nts: Ma,s~ II. l"leld 
ooney,; ,,.abes matden - 6 rurt. Mar~ha), [bn e! Ward. Dllllllo Nur 
1 Ibn Le!l 9 1 (M csu- Sbater. 

la.ill à M B Sour1aJ O. 48 
Ibn LeU ... ... ... ... p. 17 

;1 Raflas 9.1 <l"'tlllsl ... ?. 23 
'l Samouh 8 6 (G Csll-

lag) .f ... ... ... .. P 18 

Non pl!l.r..és : Ada.m Kbelr 8.11 
(Garcia\ Man dour 8.8 r W LIS­
ter 1 Kharouf 7 13 tA. Llsterl 

Non partants: Ttger Yalla 
GBil\ée par 1 1/2 tonw; courte 

té te 
Ternps: 1.9 
Entralneur: ~ Gawly. 

DEUXIEME COURSE 

THE NOUZHA STAKES 
chevaux arabes nl&iden. - 1 Ultlle 
t R~c!skln 8.5 < W .Lister l 

à. M T.C H Hlther-
sag .. . ... ... ... ,.. o. 169 
Redskln ... ... ... ... P. 26 

2 El Karem 8.5 1 M Csfl-
la.gl ... ... ... ... ... P. i4 

3 Voleur 9.0 10 Cslllagl P 23 
4 6\tah Battdar 8.5 CMa.ntredtl 

Non placés· Fatry Tale 9.0 1~-
tl\l' l Moahmll 9.0 CBogdanislll 
~rs 9.0 !Rochettll 

Npn t>Utrulta: 'Oabma.n. lbn 
Sbardoun SprlUgboiC. lllsptretton 
'Ma.rlsb Addak 
O~(lnée pa.r t long. 3/4 tong. 
Temps: 2.25. 
E:n!;ra.lneur: WbeatleY. 
'l'win Tote : 312. 

TROISŒME COOlU>!S 
. TB!5 WADI RALF-\ STA~ 
cl:lèva.ux aiabes. de S~me claas& 

· 1 1!4 ntllles 
t Welm 9.0 (M. ÇsUlag) 

au 'f-laj. AlY l{.ha.n. Ct. 81 
Woka ............... P. 1 

. 2 Maxlm\ll.ll 7.7 (l\!alltre-
dH .................. P. l 

. S '!'ahsln 8.6 CE!.Ochettll P. lS 
4 Abhoud 8.6 <W. t.ts-

tljr\ ........ . 

Non p\acés 1 Mashaq.n n 
1-l"ltl11sl' <'ia:lla.lan 9.0 CG 

9.0 
e$1· 

Ga8'llèe par à/4 ICI~. 112 long 
Temns · 1 22 8/5 
Entralneur: S'lJlon. 
Twln Tote: 437. 

Rapport éventuel 
--DOlAN CHE 

Unité f', T. 20 

lére COUJ'pe. - Ibu LeU 96, Rat­
fa; 210. Adam Khetr 428. Ma.ndour 
698, Atayet 38. Sanlouh 86. Klla­
rouf 338. 

2éme course. - Fatry Tale 560, 
vo:eur 386. MoallmU 296 .. Mars 96, 
El K~~orern 36. ~edskln 318, Shah 
Bandar 130. 

Sème cpiJ:l'~>e. - hli!Shaa.n Il 224, 
Wek.B 6!1. Gaza.lan llH, Ta.hsln 82, 
Abboud 316, Haylan 438, -~xllnum 
6~. 

4ème course. - Reward-Meta.. 
pborlc 174, :fa.rangt 1712, Sarcopte 
1'i36, ~trte-E!.4brlca 92, ll!lss Pa­
i-a.q.e-P/unPelrette 90. Love Star HO. 
~'!- Frllllè~e 04. E'ol.a.l'dlére 156, E­
' ereat 8,&2. 0~1& lf;IO. 

ll•me course- ..,... Korba8' 156. 01-
br411M ~ '76, I~;l lq;eir ~16. Ira. JI 
é4, !=JiJlP'!-l' ~10. +>twSot 18._ K~­
i8,!n~ i~8. ij~stour 1~4. s~~~~ 
358. 

e~e col.l.l'!!fl. - ~,. •a. Zarl! 
164. 'J'!cJntbê 'l'Ï2, 'iJ.t N!Zain 90. 
Toto 238, Ola.mour .Boy H8. l"lap 
!130, O!c!l: 738. · ~ 

7ëme oourse. - No})a.nna4 612. 
As.s1l~ 396. Sh~een ~ · Baw~ 
6*. Sal=tr Ga'n'l\l ·aa20. M~bân si2. 
~,4. ~1;1. Ü4111~'!4~ '72. ~d~ 
~ .. o. 

~OUBI.E TO'f~~SAJEU~!I 
1 lalll Ha. vlan 8.8 (A. Lister). 

i C',...gn~e o<~r 8/4 long. 1/2 
'TemtiS' 2 2~ 

on;t. P.T. 20: l'teWaTd-~orb!lii l?.T,766; 
~Of\)~"Zar!!& P.t. 1?7. . 

· Entra.lneur: Ma sh 
· Twir! Tote: !la 

f.·T· 50: Zat1.fa-llolod.all&lah. P.'l'. 

sl~lon co.lalJorationnist.: c:l~vlen­
ne Intenable. 

litais on con~olt comlJien la 
vu ..... J.,!ù.t.: uc conces!!.lon~ san~ 
cou[repartle - Les contrepar­
ties ayant été données c:l'a\·ance 
- répugne à llltlcr. Il préfère­
rait c,rtalncment attendre, dans 
l 1c~polr Que 1111. situation mll!lal· 
re devienne moins mauvaise, et 
qu'tl puisse retnenure la «col­
h.lllOratiunn dan~ le ~ens unlla­
té.al C!U'll dotlDe touJours à ce 
mot 
Quoi qu'ti en sol~. la politique 

allemande vts-à-vis de la Franc9 
méritera d'être suivie attentlve­
rnent., car elle tournlra des lndL­
ces précieux sur la puissance réel­
le des forces miUtalres germa.nl-
ques. 

En attendant 
de reprendre la lutte ... 
Cependant que les Franqal.s. eous 

les formes les plus diverses et 
dsns les milleu.'< les plus divers. 
tra.va.Ulent a.vec tm espotr ren(or-

MOSCOU ET LA 

PAIX FUTURE 

Jour.» 

LA GUERRE 
EN RUSSIE ---(SUITE DE LA PAGE 1) 

Lourdes pertes 
allemandes 

EntTe le 6 décembre et le 16 jan­
t'1er ~lgnale I'«Et:>lle Rouge», le~ 
troul)es sovlét!ques ont capturé 
2.766 \anks, 4801 canons. 3071 mor­
tiers et 33 640 véhicules motorisés 
ainSI que d'autres armes et rna· 
t6rlels. 

60 [ocalit~s libérées 
au centre 

Sur le fronL central. 60 localités 
ont été 11 bérées au cours des cler­
lliers trots Jours. 4.900 Allemands 
ont été tués. 

Les Allemands, par des contre­
attaques répétées appuyées par des 

Londres. 2 (A.F.I.). _ La ques- tanks et de l'aviation d'assaut. et 
tlon de l'organisation de' t'ordre eu~ en 11me~t ~es r~serves dans des 
rol)6en. agrès la guerre et qui fait avions de trltnsport, es ent va.l­
l'obJet c:le consultations constant~ nement d'aveugler' la bréche tai te 
entré le~ gou vernemcnts aillés el: de.lls leur ll({ne. 

-" Dans la région ete Leningrad, la 
dont tes pretnlers lmvurtants Ja- recrudescence de la guérilla que 
jons ont été po~s av.x. la conclu­
atou des accor~s polono-tchécoslo- les rapports allemands décorent 
va.nue et gréco-yougoslave. n.e san- maintenant du terQle natteur d~ 

-. «contre-attaques d'unités de choc» 
rait Hre ré.:lée d'une manière dé- prdvoque la dèsorge.ntsatlon des 
ftnltive tant que les coudltlons d' 
la ~:uerre resteront au~sl ohangean- gares tle tr1ages. des joncMons fer­
tu et que la consultation de.• peu. rov'.atres, et la destruction des COU· 

' pies actuellement sous le Joug al- vois et des ponts. • , 

:llaulpulatlon de <·harbon.de coke, 
de charbon en briquetteS: et de 
tourteaux au District de Zlll:llZli 

et Facous 
(Réf. No. 366 0.1<l/236 

Dea offres se1·ont reçues au.: 
Magasins Généraux, Saptieb, Le 
Caire, jusqu'au 16 février 1942 
à 11 h. 30 a.m., pour la manipu­
lation de charbon de coke, èe 
charbon en briquettes et de 
tourteaux au District de Zagazig 
et Facous, durant environ huit 
mois. 

On pourra. se procurer un e 
xemplaire du cahier des char• 
g:es gratis en s'adressant soit au 
Serv:ice des Ma.~asins Généraux 
à Saptieh, Le Caire, !!<lit amr 
Magasins de Zagazig. ~ 

l'ente aux enchères pubUqnes 
Une enchère publique sera te· 

nue le 17 février, 1942 aux Ma­
gasins de Ramlet Boulac, Le Cai­
re, pour la vente de 3G'~nes 
de fils en fer, usagés, lot No. 
1 T., au prb.: initial de -'bE. hO 
la tonne. 

Pour plus de détails ..s!a.dressel.· 
1.ux Mal'{asins du Caire ou d'A­
lexandrie. 

Fow-u ture de papier got!llll6 
blano 

(Réf. No. 368.0.8/63) 
Des otfre serOllt e ·çues au 

Service des Magasins Généraux, 
Saptieh, Le Caire, jusqu'au 18 
iénier 1942, à 11,30 h.· pour la 
fournitw:e de 100.000 fe-uilles rie 
papier gommé, blanc. 

On pourra se procurer un e­
:emplaire du cahier des charges 
:;-ratis en s'ariressant•a.u _ _5)ervice 
'cs Magasins Gnérau.x soit à 

')a.ptieh, Le Caire, soit à Gab· 
·)ari, Alexandrie. 

Fouruttme de cartes non-tmprt• 
' mées. pour billets de Chetn!ns de lemand o·aura pas été rendue pn!.-1 Le commumque 

slble. Le commun1Qu6 eovlétique du rer 
Toutefois de même qu'Il rst bon soir annonce:­

que Tchèques. Polollals, Grecs et «Le ter lévrier. nos troupes, dé­
Vougoslaves aient dh maintenant trulsa.nt !eR centres de résistance 
envisagé la posslblllté de ta crM- de l'ennerni, ont poursuivi leur 
tltm aprèl; ta guerre d'un système avance 
fé<lératlf, de même Il est néccs- «Sept avions allemands ont été 
saire que dès maintenant le pro- dstru!ts le 81 janvter. Nous avons 
blètne des relations entre 1'U.U. perdu deux appareil~.» 
S.S. et le reste des F.tal~ euro­
péens. après la guerre. so!t dis­
cuté. 

Moscou pou.r sa part afflnne 
qu'Il n'a auc·nne prétention Il l'hé­
Jéononte en Eurove Orientale ou 
Centrale et que l'U.RS.S. est prête 
à coopérer avec les Pul~sances eu­
ropéennes. 

La Cairo Motor Co. demande 
vendeurs expérimentés. S 1a.dres 
ser par écrit, en cit;rnt référen­
ces, à: B.P. 2137, Le Caire. 

(Rê!. No. 368.0.8/5!!) 
Des offres seront reçùes à la 

Direction Générale, Gare du Cai­
re, jusqu'au 18 féVl'Ïer 19~2, à 
11 h. 30 a.m., pour la fourn1ture 
de 90 900,000 cartes non-impri­
~,ées pour billets de Chemins rle 
Fer. • 

On pourra. se procurer'Uil e· 
xemplaire du cahier des charges 
y relatif contre paiement antî· 
ciné de 100 rn/ms. (non-at'cep• 
tables en timbres-poste) au Ser­
vice des Magaslns Généraux, soit 
?t Sf!.ptieh, Le Caire, soit à' Gab­
bari, Alexanrlrie. 

Les demandes doivent être pri• 
sentées sur du papier timbré. 

.e professeur Naroo 

Commentant les converlatlons 
entre Eden. et Staline les ulsve tla" 
écri,·alPnt Je 29 décemlJre d rnler: 
«Le problème de l'organisation de 
la paix c~ de la sécurité après ta 
JUerre ne peut qu'être nu suJet de 
préoccupation pour tous les 1>-ll­
P es aimant la liberté et pour leur!! 
chefs" Ainsi l'U.R.S.S. entend bien 
partlrlper a. l'établlssenient du nou­
vel orure europeen. Uans queUe 
mesure et dans QUelles condltiOI}S? B . • h w F d t-lajo Sadlo Naroo, 
L'o.ccord ISiallne-Sikorskl et l'ad- riOS ar Ufl hlroman<'len hlndno• 
héslun de l'U.R.S S. à la <·harte de r:enC<t est trè' 

te oolob~e 

1nnt l" 

l'Allalltlque donnent les gra.JlCleb f W lf l ~ ppr~ci.<e en Egyp, 
UJ:n,s d,~ prlnoipcs c:.ue l'U.R.S.S. Of e are Qr ~rceS Acluellemenl 
euten.d obsener et raire oll ·ener. L E J39 511 "'' le mel! leu 

Les pays oe l'J::urope Centrale :} atteint , • , 10rnent de le con 
et Orientale qui occupent la posl- ttlter pour 1'an 
tlon d'Etats tarnt>ons entre l'l'.R. ..0 19-12. eto 
s.s. el l'Allemagne. depuis. la Bal- Contributions à être Pour eon ulta· 
t)que Jusqu'il. ta mer Egée, témol- on, Ide prM~ri'n<'-e 
guent actuellcm~nt, d'après leurs envoyées au SeCrétaire OUS, "U tél6phonant llO 

por,e-parule ptésentement il. Lon- d l 'Ch b J C 9114). "'adresser au No, 3 d 
dres, d'Un réel uéSir d'Oilbller les e a am re e om- " rue Folsk' (Moonrra.) 1>11 A 
vleillcs querelles et d'~tabllr de merce britanniqUe rue l'hôtel Contlnetrlai.Savoy~ Prtare 
relat.lons a ec 111 Uu~sle :.nr des ' r., , .. u,ntr cee adrene• 
ba cs solides. Ils !ont 1nluJr: Borsa El Gl.ledida. _____ ..,..,_,...11111!!1.,.._ 

1) Qu'li est lndb,!)ens~tble 1l'lns- ., 
Otuer une coopération éton.omlque 
- si la Russie modUlé ~a. politique 
autarcique - et une coopération 
dans la politique ins~t·nallonalc. 
.llals que : 

.) l.cs pays voisins de l'U.R.S.S. 
ne sauraient êtte placé" oOU~ l'ln­
tlueuce iOOétlq ue. 

Cette rêser\'e est w;sez bien ex­
Plltluée dans l'orcane du mlulbtère 
de l'luformaflon polonais (lUI dit 
notamment: uTou~ ceux, y com-
"•1~ !'U.Jt.S.S .• QUI <:onna!ssent 
l'liJstotre et la menta.llté des na­
tions du centre européen se ren­
dent parfaitement compte QUe tors­
que ces 'latlons !lt'.ront libérées de 
t'occuJ>at.on allemande actuelle. el­
les n'auront pas le dé r ou 1 'ln­
tentlon de so placer volo.n.taJre­
meP-t sous la protection d'une au­
tre nation. Aussi bien, toute lm­
position d'une tutelle étrancère, 
p&.l' un.e décision ext6rteure pour­
rat~ diftlcllement être considérée 
comms une contribution à la [lll.IX 

AGENCES EN EGYPTE 
dêp~ndant exclusivement de l'administration 

de leur Siège de londre! 

ALEXANDRIE LE CAIRE PORT-SAJD 
n.o 255 R.O. 360 A.o. 11 

fOUTES OP~RATIO S DE BANQUE 

LOCATION DE COFFRES-FORTS 
A DES CONDITIONS AVANT AGEUSIS 

dans cette partie de l'Europe. car. 
11ucune paix ne !'OUrralt èt.re du­
rable &1 eue créait dans des na­
ttons oommp ta Pologne ou la , ·ou­
:,:osla,·le, qui n'eurent ,Jaonats un J 
..sprlt d 'acre..slon mals qui atmè-- 1._----==----~--"""'"""_,.,. ___________ _. 
nnt la liberté avant tout. nn sen-
!.lment d 'humtltattollJ). • 
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A LA VEILLE DE GRANDS 
e gagements en Cyrénaïque? 

~-------------------------.· 
La stratégie britannique empêche 

ax1ste de choisir son terrain 
le commandement 

de combat 
La campagne de Cyrénaiq ue est mamtel)ant datls sa 

phase stratégique : chaque oôt~ essaye de prendre la direc· 
tlon des opératil)ns principales. 

Le commandement britannique ne permet en 
aucune manière à Rommel de pre'lldre l'initia­
tive et de choisir son terrain de combat. 
Cependant, les tnrormatlons par­

venues du front montrent que 
Homme! a repris décidément 8ilo 
marche verij l'est Les commun!· 
qués de l'Axe annoncent alost la 
reprise de Barca. dont l'Importance 
t>St consi!tuée par un des melllems 
aérodromes de Libye. 

Les armées adverses sont main­
tenant en contact à l'est de Barce 
eu nord-.Et de Benghazi, mals au­
cun combat Important n'a encore 

eu lieu à. part l'engagement Uvré 
it J'ouest de Maraua. 

En se dirigeant vers le nord-est 
de Benghazi l'ennemi n'a pas ren· 
contré beaucoup de difficultés et 
U a pu aborder l'escarpement sans 
trouver trop d'opposition Il reste 
ii voir si Rommel entrepr~ndra un 
mouvement plus vaste en envo­
yant son alle droite sur la route 
du désert en direction de Mekill 
et de la frontière égyptienne. 

Rommel n'a pu recevoir que 
des renfol"ts très réduits 

ne artlllerle sufflsan te pour con­
tinuer ses lncmslons de harcèle­
ment, - ayant probablement sau­
v6, au coms de sa retraite, une 
bonne partie de ses canons mobi· 

les et un nombre substantiel de 
p!êces dfl sa o.C.A Ma.!s cela ne 
représenterait toutefois qu'un 
fragment de sa force ortgtnelle 

Les Britanniques 
tendent 

a la destruction 
de l~nnemi 

Maintenant que Rommel a. re­
pris l'offensive. Il est vraisemblable 
que ~es soldats ont retrouvé tenr 
confiance et leur fougue, malgré 
leurs pertes et les épreuves aux­
quelles. Us ont été soum•s Ma.L~ 
sans aucun doute, ce'a. se dissipera. 
dês qu'Us amont été frappés dure­
ment à nouveau 

La stratégie britannique a tou­
Jours tendu à la destruction des 
forces de l'ennemi plutôt qu'à 
la réallbatlon de gains terrltG­
rlaux. Or, la huitième armée a 
l'avanta~:e de se battre plus près 
de ses bases, ses hommes ayant 
nn moral supérieur à celui des 
Allemands et un matériel adé-
quat. (B.O.P.). 

LA BOURSE EGYl'TŒNNE 

A NEW-YORK 
----J 

20.000 Italiens 

huent le Duce 
Washington, le 2 (A.I.A.) -

Vingt mille Italiens et Améri­
cains de descendance it,jl,liennc 
ont hué Mussolini et accm.rué 'a 
déclaration de M. La Guardia Ji­
sant que les Etats-Unis et la 
Grande - Bretagne libéraraient 
l'Italie de ses gouvernants nazis 
et fascistes. lls Ont présenté b.U 

maire de New-York un chèque 
de vingt mille dollars pour être 
versés à la Croix-Rouge. 

M. Luigi Antonini, président 
rie la Fédération Syndicale italo­
amêricaine, dans un discours ra­
diodiffusé à l'intention de l'Eu­
rope, a fait appel aux peuole ita­
lien "pour chasser l'envahisseur 
teuton hors du pays de nos an­
cêtres. ainsi que œnx qui nous 
ont trahis au profit de leurs 
'1Rîtres allemands". 

Le comte Sforza, ancien Per­
mier ministre italien, a déclaré 
que seule une victoire démocra­
tique épargnerait à t'Italie cie 
r!evenir une colonie méprisée rie 
l'Allemagne. "La terri be leçon 
que nous avons apprise de l'Ita­
lie trahie et de l'Allemagne en­
chainée sont, apparait-il claire­
ment à tous, que le travail a 
oerdu sa dignité, son indépen­
tlance et sa force, lorsque sa li­
berté a été détruite. 

Un message .de presse déclare 
que. bien Que l'on reconnaisoe que 
le général Rommel a recu des ren· 
forts par mer. - en dépit des Jour· 
des pertes Infligées n.ux convois de 
l'Axe. - seules des quantités trés 
réduites d'approvisionnement. out 
dû lut parvenir La plus grosse 
part1e en a été transportée à bord 
de vedet~cs de 50 à 150 tonnes. 
capables de se glisser dans les 
petites criques Qui ne sauraient 
aœuelll!r de plus gro• bateaux El­
les déchar<re!!lent là. leurs carsm!­
s;ous puis filaient à travers la Mé· 
dlterranée sous le couvert des té­
nèbres 

'SINGAPOUR EST PR~T A 
SOUTENIR UN LONG SIÈGE 

n semble don1~111< qne Rommel 
au recu un nomhre suffl<ant de 
tanks lourds ou <!U'il ait pu ré­
<:U pérer as ez de es cllars bll n­
ues pour ri'équiuer ses pan7.er­
divislonen, dans nnt> mesure qui 
lui permeue de lam·er des opé­
rations à Jl'rande é(•hellc ou de 
liner une autre grande bataille 
mobile avec des perspectives de 
~uccës.-
Cependant. Rommel dispose d'u· 

"La politiqttc 
de la Turquie 
n'a pas varié~' 
déclare le Dr. Saydam 

président du Conseil 

Ankara. le 2. (Reuter). -
Dans une allocution radiodif­
fusée à Ankara hier soir. le 
Docteur Savdam. Président 
du Conseil, a déclaré que la 
polit'que étl1angère ._de la 
Turquie n'a'V8lii;'~B:Ubi· aucuB · 
changement. "N-otre politique 
extérieure", dit-il . "arrêtée 
au début de la crise mondiale 
et ba!lée sur la conscience na 
tionale. n'a rien perdu de 
son caractère depuis le pre­
m·er jour pas plus qu'elle 
n'a guère changé. Nous nous 
en tenons à ce que nous avons 
dit et décidé". 

Mort de 
M. Knabonshue 

ministre des Etats-Unis 
à Baghdad 

---------------------------·----------~'-----------------
nes rése•·ves considérabies de vivres et 
d"eau ont eté acc11mulées depuis un an 

Londres, 2. - La pre;;se dom •ni cale de Londres se demande si 
les Japonais ont l'Intention dt> prendre Sln~:apom· par le siège ou 
d'assaut. Cela n'apparait pas en~ore clairement, mals, selon ra<llo­
Rorue hier. le porte-parole du 10 lnlstl>re de la Guerre à T<Jklo a 
exprimé l'espoir qne l'ile pourrait être eniPvée gri\.l>e au seul blo~us. 
n a ajouté qne la tâche l>rinf'loalt> de l'aviation Japonaise sera de 
détruire tes ré~ervolrs et citernes d'eau potable QUI alimentent la 
ville. lllats des messa&es de Slnga pour déclarent que l'ile pos.•ède 

d'amples reservoirs de secours. as surés d'une protection adéquate. 

Cependant. le «Sunday &press)) yaux et les conduites d'eau tor­
écrit que les autorités de S!nga- dus et déchiquetés dans la bré· 
pour, prévoyant la désorgauisatlon che béante. 
du commerce et de la navigation. Sur la rive de Johore. un grand 
commencèrent l'année dernière à pont d'acter a été complêtetnent 
accumuler des réserves de riz. en- détruit à la dynamite. 
comageant d'autre part. la. po­
pulation à cultiver des légumes 
Gràce à cette prévoyance. les pro­
visions de riz sont très considéra­
bles Les légumes et les oeufs sont 
peu abou dan ts. mals l'ile est à. 
même toutefois d'en produire la. 
quantité minimum nécessaire à. la 
consommation. 
• La population de SloP:apour est 

normalement de '750 000 hommes. 
mals elle a été considérablement 
accrue par l'afflux de mllllers de 
réfugiés et par la présence de l'ar­
mée de Ma laMe.:- - · ·· · - · 

La destruction 
de la diuue de .fohGre 
De son côté. le correspondant 

du t-T!mes» sur le front de Ma­
laisie écrit QUe le siège de Slnga· 
pom. quelle qu'en soit l'issue, cons­
tituera une phase hlstortque de la. 
lutte en Asie D a. co=encé un 
peu avant 9 hemes, hier matin, 
après que les sapeurs et les ml· 
nems ement ouvert à. coup d'ex­
plosifs, une vaste brèche o.u bout 
de la Jetée Les ralla et les tra­
verses de la vole ferrée volèrent 
en l'air au ml11eu d'une dense ru­
mée La. formidable exPlosion é­
branla le sol et put être entendue 
dans toute l'ile de Singapour • 

La brêche 

Les troupes impériales 
à leurs positions 

Des rouleaux de barbelés cou­
vrent la digue des deux côtés de 
la. brèche. Sur une longueur de 25 
kilomètres de la jetée race à la 
partie méridionale de l'Etat de Jo­
hore, les troupes !mpérla.les ont 
prls position, dlsslmulées dana la 
jungle et dans les marals. 

Les routes sont entièrement ré­
~ervées au 'tranè m1Uta1re. Par 

. suite des alertes aériennes conti· 
nues, on volt fort peu de eivUs 
dans les rues Mals à part le b!'Ult 
des avions et. de temps à autre. le 
tir de la D.C.A. a.lns! que 1 'explo­
sion de bombes au loin. la jour­
née n'a sruére été troublée. 

Le sang-froid de la population 
asiatique même pendant les aler­
tM, est remarquable. 

La défense aérienne 

res et U y eut un certatn nombre 
de raids Les dégâ.ts et le nombre 
des victimes sont réduits. Au cour3 
des raids ennemis sm 1 'ile de Sin­
lfB.Pour. trots chasseurs ennemis ont 
été abattus hier. Un appareil bri­
tannique est manquant Au cours 
lies raids de cette matinée. un 
ch•sseur britannique ayant tnter­
cepté l'ennemi, a. été abattu, mals 
son pilote est Indemne. 

Ce que sera la 
pression nippone 

Maintenant que les troupes 
impériales en Ma.lals!e ont éte 
retirees sur l'Ile de Sillglv,)our, 
eUt-on, d'autre part à. Bata.tla., 11 
est considéré possible que la 
prochatne tentative Japonaise 
soit de fermer les routes d'appro­
visionnement de l'ile 

La population clvlle de smga.­
pour sera. soumlse au bombarde­
ment ennemi. matntena.nt que 
les Japonais sont en mesure 
d'employer les aérodromes ae Jo· 
llo re. 

L'tle doit également s'attendre 
à un t1r d'artillerie à tra vera le 
détroit de Jo.aore, dès quo les 
Japona.ls auront réussi à. '9 ame­
ner et y Installer des canons 

Les bombardements navals sont 
également possibles, mals plus 
lmproba.bles, car les champs de r 
mines et les batteries côtléres 
britanniques sont bien placés 
pour matnten.tr une ménace na­
vale à une dlstànce respectable. 

Un message 
du roi George 

aux défenseurs 
de la place 

86 helll'es sont passées depuis la 
destruction de la jetèe de Sln;ra-

Bagdad, le 1er (Rt::u!er) pour. qui présente un aspect dé· 
M. Knabenshue m1mstre solé d'Immense destruction. avec 

des Etats-Unis. est mort du Iles lourds blocs de béton armé 
tétanos, à la suite d'une opé bouleversés par la dynamite. et les 
rat' on peu dangereuse. raUs du chemtn de fer et tes tu-

Par alllems. on mande au 
«Times» de Stngapour: «Si nous 
pouvons faire face à. la menace aé­
rienne et. poursuivant l'avantage, 
prendre une offensive aérienne 
contre l'ennemi. tout l'aspect des 
choses pourra. changer Jusqu'lei. 
le tir de notre O.C.A a. ob~tgé l'en­
nemi à. garder une haute altitude. 
l'empêchant atnsl de procéder ê.veC' 
précision au bombardement des ob 
jectUs mll!ta!res comme de se 1!­
vrer aux mltra.!llades au sol. Une 
force de chasseurs peut é<ralement 
exercer un effet déviateur.» 

S.M. le Roi George VI a. en· 
voyé le message suivant à Sir 
Shenton Thomas. gouvemem cie 
Singapour: " En cette heure 
d'épreuve. Je vous envole, à. vous 
et à. tous mes suJets de Stnga­
pom, ainsi qu'à tous ceux cie 
Chine et des !tutres pays qui Vl· 
vent parmi vous. un message ae 
sympathie et d'encoma.gecent. 

POUR ENTRAINER LES PILOTES AMERICAINS 

500.000 avions miniature 
seront construits par les 
étudiants des Etats-Unis 

---------------·-----------------Washington. 2. - En anno!l· 
CJ,nt que lu. martne des Etat>· 
Unis assurera !'entrainement .re 
:10.000 pllotes par an. la marme 

fait un appel il. la Jeunesse 
nmérlcalne pour qu'elle constrw· 
Ml 600 000 avtons-mlmatures pour 
les forces combattantes. 

c Lll llotte ct l'armee ame.t·tcal· 
ues ». a déclaré le colonel Knoll 
u. bewln de 10 000 modèles ciO 
chacun des 60 t)llles des appa.rens 
utU!ses par l'enueml. pour l'en· 
tra.illement du personnel da.ns la 
~oconnalssance ot 1 'estlmJ.t!on ciU 
rayon d'action des appareils en­
nemis u. 

u Des pla.n6 préparés par ttl 
Bmean de l'Aéronautique seront 
distribués aux etudiants de tou· 
tes let> écoles &uperleures des 
b"tat~·Un!s Le.; modèles seront 
con~trul ts dan,; la proportion cie 
l/72cme, ct, à uno dt~t.e.nce .. u 
10 mètres. Ils appara1tront tden· 
Uques o.u.x véritables avions vus .. 
une dl,;t.e.nce d'un demHtllomu· 
tru. 

La flotte 
ne manquera pas 

de marins 
on ne manquera paH de ma.nns 

vour le nomhrP Immense de nu.-

APPRENEZ L'ANGLAIS 
ET L' P-.RABE 

CHEZ 

vires que les Etats-Unis som; ., .. 
Lratn de C'onstrutre. émt d'autre 
part le «New-York Times». On Cl!­
t!me qu'li y a plus de 55.000 ma­
telot.' "t mécaniciens disponibles 
pom entrer Immediatement en 
service actU. ce q w est su!!lsan t 
pour garnir toutes les unités que 
le gouvernement ou les entrepn­
ses privees. 1 euvent fa.ll'e navt· 
guer 10.000 autres pel.'vent etre 
employés pour le service de ta na­
vl~o.tlon fluviale 

lALA. et REUTlllil 

L'Australie produira 
des bombardiers 

en plus grand nombre 
Melbourne, 2 tREtiTB"':.J _ t..e 

premier ministre du co=on­
wealth, M. John Curtin. annonce 
une grande extension de la pro­
duction d'avions australiens. 
comprenant une augmentation 
dans le programme de productton 
de bombarcUers 

Un otan de cinQ munons ae 
llvres pour la production <l'Un 
nouveau type de bomt:>arcUer ae 
type australien est également an­
noncé. 

D'importantes décisiom 
sont prises 

pour la défense 
Après une réunion du Cabinet 

de <ruerre australien hier M (l' M 
Forde ministre de l'Année " an­
noncé Que d'Importantes decl­

~ Rions en ce Qui concernE> ta ae-
',.. , . fen•e ont 6t6 priseR on ne oo~-
.,.. C_HRI.: 161i. rut> t:mnd-vi-Olw .;édc na• en<'ore de déta!ls 
\LL. ~ ORlE: 11, Bld. Znahtou• 1 M Curttn, premier mlnlstre. 

6!'1; rentré de Pert.h hier sol!'. 

L'artillerie anglaise 
en action 

Le co=unlqué d'hier annonce 
que l'a.rtn•er!e brttannlque a. har­
celé durant la nuit les commun!· 
cations ennemies nu sud de Jo­
hore. L'aviation japonaise a été 
active durant les dernières 24 heu-

a Pendant que les forces ae 
l'Empire combattent si valllam­
ment contre un ennemi très su­
périeur en nombre. Je sais que 
tous. sur l'Ue feront leur devoir 
avec la même résolution. Jo vous 
souhaite à. tous bonne chance >>. 

CS.S «Misrl» et REUTER! 

Une concentration japonaise 
devant Corregidor détruite 

par les Américains 
Washington. le 1er (Reu. 

ter). - Le communiqué du 
Département de la Guerre. 
publié aujourd'hui, 3.tlndn­

ce: 

"Théâtre des Phil;t;Pines: 
Plusieurs fortes poussees en­
nemies contre ' nos lignes 
dans la pémnsule de Balan, 
au cours des dernières 24 
heures. ont été repoussé s. 
Une attaque de nuit contre 
a été repoussée. Les com· 
bats ont revêtu un caractère 
v oient mais toutes nos po. 
sitions ont été solidement 
gardées. Les pertes de l'en 
nemi ont été relativement 
élevées L'act.vité de l'artil­
lerie des deux côtés a été 
prononcée durant la jour 
née 

"Une colonne ennemie 
s'était concentrée à Ternate, 
du côté du sud de la baie de 
Manille. devant Correg:dor 
appAremment dans le but de 
tenter un débarquement .3Ur 
la partie fortif ée de l'île De 
nombreux chalands et vede 
te& étaient rassemL!és prè. 
de Ternate pour le~> opéra· 
tions proietées Nos canonF 
de g-ros calibre furent brnfl 
nuem~nt <:oncentrés !IUJ cette 
force. La surprise fut com 
piète et la. force ell!lemie et 

le matér'el de l'adversaire fu· 
rent détruits. 

"ll n'y a rien à signaler 
des autres zones". 

EN BIRMANIE 
LE FRONT DE 
SALWEEN 

SE STABILISE 
Rangoun. 1er CREUTFR) -- Le 

co=unlqné d'au.jomd'hu! dlt: 
«La. sltua.t!on sur le rron t de 

.::>alween semble se stabll!ser rapt­
dement. Au coms de l'évacuation 
de Moulmein, nos troupes subirent 
un violent bombardement un tlr 
d'artlller!e concentré et des atta­
ques aériennes de homhardement 
persistantes Nos pertes ne sont 
pas cependant trés élevé•s Nous 
avons lndubttahtement tnnt;rés des 
Pertes trés sévères à l'ennemi No­
tre artillerie effectua un excellent 
travaU tirant à. bout porta.n't sur 
'ennemi n•ndAnt qu'elle couvrait 

'lOtre évacua tl on 
«Les Japonais eRsa.yèren t de hom­

narder un aérodrome au nord de 
Rangoun quatre rots de suite au 
cours de la. nuit derntére. mals 
,;ans succès Il n'y ('Ut paa de per­
tes ni de dommages Nos batte­
-tes anti-aériennes tirent un ex­
cellent travail Nos avions etrec­
tuéren t dE> nouveau des reconnais­
sauces étendues a.u-<lessus du ter­
rttoire ennemu 

A oartir d'AUJOURD.HUJ 

UN SPECTACLE' 
MAGNIFIQUE ~ 

débordant de passion .• 
de beauté .•. d~ rires .•• 

de larmes. et de sang 1 

LINDA DARNELL • RITA HAYWORIH 
Nazimova • Anthony Quinn • J. Carroi Naish • John• 
C~~radine • Lynn Bari · Laird Cregar • Vicente Gomez 

Mise en scène 

ROUBEN MAMOULIAN 
4 SEANCES CHAQJJE JOUR 

10h.30- 3h. 15- 6h. 3D & 9h. JO 
8.EJ.JNEZ V05 PLACES A L•AVANCE 

Sh. IBRAH1M PACHA 
CAIRO 

TéL 45675 & 59t9S 

Nouvelles d'Extrême·Orient - Prise de Solloum et de Ha~fayQ. 

A partir d'AUJOURD'HUI 

CINÉMA 

Le Plus joyeux CocRtail 
de Vedettes et d'tiumour! 

Des vogues de rires qui 
succèdent sons répit à 

des vogues de girls 

International 
MOVIETONE 

NEWS 
orriv6 por 0v1on 

el WAR PICTORIAL NEWS 

2ème SEMAINE 

Tels 47067-68-69 

' 

Ol?eC 

oARIE · MÂYÊ 
JACK 

HALEY 
Nouvelles d'Extrême-Orient - 'Pric;e de Solloum et de Halfaya 

Ch;u•ue Tour tro's séa-.ce-. : 3 3 h. 15, 6 h. 30 et 9 h. 30 n m. 
Vendredi et dimanche mat. à 10 h. 30 a.m. à prix rédu1 ls. 

/ 
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